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La délicieuse Louise Erickson,
que voici, vient de mériter un
titre bien flatteur. Elle à été
reconnue en effet comme étant
ta jeune aux lèvres les plus
parfaites. juges en sont
venus à cette décision après un
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Les Nazis fuient entout
     

 

QUARTIER GENERAL SUPREME DES ALLIES
à Paris, 28. — Grâce à la capture de Bergen op Zoom, les’
forces britanniques et canadiennes resserrent aujourd’hui
leur pince sur les 50,000 soldats ennemis demeurés en Hol-
lande du sud-ouest. Mais une farouche contre-attaque nazie
à provoqué la perte de Meijel, plus à l’est. Ce dernier auccès
des armes allemandes ouvre une brèche dans le flanc
oriental britannique en Hollande mais ne suffit pas à
réduire la pression anglaise sur les lignes croulantes de  
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est finie peur ces AMemands qui défilent sur une route

de LHollande et que des soldats canadiens dirigent vers len camps
prisonniers de l'arrière.

La capture de Bergen op Zoom,
à quatre milles au nord de la pé-
ninsule de Beveland, revient à la
lère armée canadienne, qui puur-
auit aetuellement son avance vers
le nord en dirsction de Holland-
Diep. Eutre temps; d’autres con-
tingents britanniques se dirigent
sur Bréda, bastion central de la
Hgne ennemie et dernière grande
ville de Hollande encore on
mains ennemies. Une colonne à
capturé Zundert, sur la routa ve-

st d'Anvers. tandis qu’une au-
 

 

 

spécial au Petit Journal). —

nes tombent sur le front allié
fait déborder toutes les rivières de ce secteur, la Marecchia,

le Rubicon,le Savio, le Bevano et plusieurs autres. L'avance

alliée en est complètement paralysée.

Le Savio roule vers la mer avec
une telle impétuosité qu’il emporte
des ponts, charrie des cadavres de
chevaux et de bêtes à cornes, des
débris et des pontons. Il a inondé
le terrain plat que détenaient les
Canadiens, Pendant ce temps, les
eaux du Benavo ont isolé une eom-
pagnie canadienne loin de deux
régiments de l'Ontario.

Les troupes canadiennes ont été
forcées de grimper au deuxième
étage des maisons qu'elles habitent,
parce que le premier était couvert
de deux à trois pieds d'eau. Des
unités de reconnaissance ont fran-i.
chi le Bevano à la nage pour aller
porter des vivres à nos soldats
isolés qui n'avaient que les rations
de deux repas pour deux jours.

dereiés
Ce déluge a également ralenti

les activités aériennes des esca-
drilles alliées de la Méditerranée.
Une seule attaque a été lancée par
des bombardiers qui ont atteint un

nt stratégique dans le nord de
"Italie; trois avions alliés ont été
perdus.
La ligne de bataille entre la

Huitième armée et les Allemands,
dans le secteur de l’Adriatique, a
été établie le long des principales
défenses ennemies sur la rivière
Roneo, deux milles à l'est de Forli.
Les troupes de la Cinquième armée
sont stabilisées par la pluie à huit
milles de Bologne,

Toutefois, dans le secteur du cen-
tre, les forces britanniques ont
réussi à oecuper Roceæfan-Cas-
ciano, tandis que les troupes in-
diennes s’emparaient de plusieurs
collines sans rencontrer d'opposi-
tion. Au sud de Bologne, les trou-
pes américaines sont ravitaillées
par des chalands, vu qu’elles ne
trouvent isolées de leurs dépôts de
munitions par les piuies abondan-

Un vrai déluge paralyse |

l'avance alliée en Italie

AVEC LES CANADIENS EN ITALIE, 28. — (Service

tre s'attaque à la route reliant &
Tilbourg, à 13 milles plus à l'est.
Aux dernières nouvelles, certains
corps armég dritanniques avaient
encerclé g et même com-
battalent à l’intérieur de in ville.
Les rapports annonçant la captu-
re de Tilbourg ont toutefois été
qualifiés de prématurés.

correspondants du front
rapportent que toute la ligne ma-
xle dans le sud-ouest de la Hol-
lande semble crouler sous les
coups forcenés des Alliés. Vir.
tuellement. toutes les priscipaies
voies latérales au sud de la Meu-

  

 

De véritables pluies diluvien-
en Italie. Elles ont grossi et

 

Les Japonais perdent quarante
navires de guerre en 4 jours
PEARL-HARBOR, 28. — Le total des navires de guerre

japonais coulés ou endommagés dans la bataille des Philip-
pines s'est élevé aujourd'hui à 40 à 42 — y compris cinq
cuirassés presque certainement hors de service, — selon
une compilation officieuse. On attend d’un moment à
l’autre un communiqué donnant des détails sur l’une des
plus grandes victoires navales
En plus des 10 navires de guerre®

ennemis coulés, 14 à 16 probable-
ment coulés et 18. endommagés,
selon les rapports, trois vaisseaux
marchands ont probablement été
envoyés au fond dans le sud de la
mer de Chine par des bombardiers
ayant base en Chine, ce qui porte
à 43 ou 45 le grand total des vavi-
res touchés dans in bataille aéro-
navale qui dure depuiz quatre
jours.

L'amiral Chester “Nimitz,
commandant de la flotte du Pacifi-
que, à dit hier dans um discours
que les pertes japonaises dans la
bataille sont “si élevées qu'elles
rendront d'ici quelque temps la
flotte ennemie impuissante à dé-

américaines.
————

le. On attend d'ici demain un eom-
muniqué du quartier général de la
Flotte du Pacifique.

l’ennemi entre la Meuse et l'estuaire de I'Escaut.
EE

se sont déjà coupées ou à portée
de canon et l'ennemi doit recou-
rir A la retraite sur des routes se-
condaires.

Sur ls rive nord de l'estuaire de
l’Escaut, les troupes canadiennes
ont franchi le canal de Beveland
et Re sont qu'à six milles des con-

ues. Une fois
accomplie la jouction de ces forces,
on s'atiaquera au nettoyage défi-
nitif de Pestusive, soit des appro-
ches du grand port d'Anvers,
Le haut commandement allié

annonce que la contre-attaque na-
zie A Meljel est maintenant sous
eontrdle. Les Allemands y ont jeté
de nombreux tanks géants dans la
mêlée, pour capturer cette ville, à
12 milles à l'ouest de Venlo, et
libérer également plusieurs centai-
nes de verges de territoire le long
d’une voie ferrée venant d'Ameri-
ka, à neuf milles de Venlo.
La lère armée américaine es-

suie, en sone d'Aix-la-Chapelle, le
feu d’un barrage d'artillerie en-
nemi ples violent que d'ordinaire,
mais le secteur est néanmoins eal-
me. Dans la ion, les Allemands
continuent à faire pleuvoir des
bombes-robots sur les Alliés.
Le eélébre correspondant Ross

Munro, affirmant lui aussi que la
ligne de défense des Nazis s'écrour
le en Hollande, prévoit que l’enne-
mi se replie sur le bas-Rhin. La Se
armée nazie recule partout et se
dirige apparemment vers les longs
ponts du Rhin inférieur, à Moer-
dike ou les traverses de Willem-
stad, à dix milles plus à l'ouest.
La brume qui couvrait depuis

lusieurs jours I'Escaut et la Hol-
lande du sud est disparue ce matin
et l'aviation alliée a pu seconder le travail des troupes terrestres

Deux importantes nominations

au comité consultatif nippon
NEW-YORK. 28. — Haclre

Arita, trois fois ministre des Af-
faires étrangères du Japon, et
l'amiral Nobumase Suetsugu, an-
cien commandant de la flotte nip-
pone, viennent d'être nommés
membres du nouveau comité con-
sultatif du cabinet nippon. La
radio de Tokyo n déciaré que l’on

fier toute partie substantielle de
la nôtre”. avait créé ce comité parce que “là

situation militaire est devenue

plus rugente que jamais”. En an-
nonçant le choix par le gouver-
nement du nouveau groupe de
conseillers, Ja radio japonaise a
affirmé que ces avieeurs politi-
ques, au Jieu de ne se borner qu'à
donner leurs opinions sur um
nombre de sujets bien délimités,
auront le privilège de participer

directement à la conduite des af-
faires nationales.  

    

 

   

   

Poursuivant leur avance des cing
derniers jours, les troupes ca-
nade-britanniques ont capturé le
bastion Bergen ep Zaom et
menacent d' ment plusieuss
milliers de Nazis, dans l'estuals

de l’Escaut, he
>

ur pilonner les débris de la Be ‘
ivision allemande dans Vestusire

de l’Escaut et détruire In 70e di»
vision dans l’île de Beveland-sud,
Aucune chance de fuite ne reste à
ces troupes ennemies.

Il se peut que le haut commande-
ment nazi ait l’idée d’abandonner
toutl’ouest de la Hollande, jusqu'au
Zuyderzée, ee qui, sans cou deri.
donnerait aux Alliés les villes de
Rotterdam, Amsterdam et la Haye,

D'après un observateur du front
hollandais, ies nouvelles du combat
se résument ainsi: Maintenant que
Bergen op Zoom est aux mains des
Canadiens, la capture de Roosend-
dal et de Bréda est imminente, En
même temps, les Nazis des Îles Be-
veland et de l'estuaire de l’Escaut
sont voués à l’annihilation, tandis
que leurs troupes du continent, en-
viron huit divisions, s’enfuient vers
la frontière allemande pour échap-
per à un autre mouvement allié de
pince.

(Bergen op Zoom signifie : la
Forteresse-sur-la-rivière-Zoom). ”
ia

Camion renversé TS
dens un occident
Un necident qui aurait pu être

dangereux, mais n'a eu aucune
conséquence trop fâcheuse, est ar-
rivé aux coins des rues Atwater
et Centre, quand un camion de
Cowen & Sons, filant sur la rue
Atwater, a tourné trop brusque-
ment sur la rue Centre et n capoté.
Personne n'a été blessé, mais les
constables Daly et Russobury.
arrêté le conducteur du camion, Ha-
melle Dunstan, pour avoir négligé
ds tenir à jour son permis de con-
duire. Emile Lavoie, qui était aus-
si dans le camion, et qui était eon-
sé le conduirg, à aussi été arrêté
pour conduite dangereuse. Duns-
ten n'était à l'emploi de Cowez
& Sons que depuis treis jours.
 

Ces pertes, dit l'amiral, n'ajou-
tent à quelque 900 navires et 3,000
avions ennemis détruits ou endom-
magés par la flotte du Pacifique
av cours des cinq derniers mois.

L'amiral Ernest J, King, com-
mandant en chef de la flotte amé-
ricaine, à dit à New-York que la
marine japonaise avait été réduite
d'au moins la moitié de ce qu’elle
était avant la bataille des Philip-
pines.
Les commandants en chef sont a

vérifier les rapports pour s'as-
surer du sombre exact des navires| |

  
   tes.

LONDRES, 28. — Berlin a subi
ln nuit dernière deux soudains
raide aériens, peu après que Je mi-
nistre de la Propagande, Paul jloctifs de l'ouest de l’Allemagne ont
Goebbels, œut terminé son discours aussi été attaqués la nuit dernière; de
À la nation allemande pour lui de- ‘les raiders n'y ont subi aucune ;
mander de combattre fuaqu'à la perte. Liteon illRE)
mort. Le mauvais tempe nuit considé- : 8

Le discours avait & peine quitté rablement aux rations aérien-| Voici quelques membres de Pambassade canadienne A Paris qui entourent le major-généra! Geor
qu’un groupe de Mosqui~ nes, ces jours-ci. » ln première Vanier, l'ambassadeur canadien en France. Om remarque, de gauche à droite: le major Jacques

tos rapides déchargenient leurs fois depuis plusieurs mois, Jen best et le capitaine Roger Beullac, tous deux de Mentréal ot attachés d'ambassade, M. Saul Rae,
om bessur la eapi allemande; [avions la = PF. n'avaient pas Te te, urinesecrétaires le major-géndral —_ MM. Yves or de Montréal,

re flotte suivait une heure |décollé pendant deux minutes een- ttaché, major Placide ancien
pie tard. sécutives, avant la nuit dernière. srl presseintérimaire. — (Phote Armée canadienne

Six cents avions américains
bombardent Ham et Munster

 

ennemis touchés dans cette batail-i :

Six cents avions américains ont
bombardé Ham et Munster, en Al-
lemagne, aujourd’hui. Plusieurs ob-  

L'AMBASSADE CANADIENNE À PARIS
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Len soldats alliés ne sont pas accueillis en Allemagne comme ailleurs. Pour l'Allemand endoctriné à
} fe Hitler, ils ne sont que des envahisseurs, et il faut leur faire la lutte. C'est ce qu'ont fait les quatre

gargennets photographiés ici. Ils ont été surpris. près d'Aix-In-Chapelle, à faire le coup de feu contre
les soldats américains libérant la ville et ses abords. Tous les quatre, ainsi que leurs parents, ont été

arrêtés, et on ne sait encore quel sort les attend.
 

   

   

   

    
  

  
  

    
   

  

         

   

   
   

  

   

  

    

   

  
   
 

amar, la troisième des Philipe
pines par l'étendue, est mainte-

déclaré le général MacArthur.
“Nos troupes sont à moins de 65
milles de Luçon et de 320 milles

tion.”
Dansl'ile de Leyte, où des avions

alliés ont commencé à décoller des
aérodromes récemment capturés,
d'autres forces américaines ont
élargi d'au moins 65 milles leur
tête de plage sur les côtes nord et
est. Elles pourchaasent vers la cite

‘Ret dans les montagnes la garnison
"Snippone largement décimée. Il y a

les vignes que les Japonais se pré-
ateût à abandonner Leyte.
     

 

A la faveur de la nuit, des ve-
dettes   
    

  

nce-torpilles se sont aven-
turées @ns la mer de Camotes et y
sont * dix barges japonaises

de troupes et deux trans-
côtiers qui se trouvaient

‘baie d'Ormoc, sur in côte
e de Leyte. On ne snit

pas entare si ces troupes nippones

   
quitta alors l'Île ou y débar-
jluaient gomme renfort.
La ible Seizième division du

ackino, qui avait marty-
Prisonniers de guerre amé-

mélcains lors de leur “marche de la
port, sur Bataan, en 1942, n été

; mplètement défaite A Leyte et
i lement écrasée, Le génére Mac-

s la pre-hur signale que
re semaine Ya combat, Pies

   

de Manille. Sur tout le front de 80 3:
milles de longueur, les Japonais:
reculent en complète désorganisa-| 2-

 Tacloban, eapitale de Mile

{Une seconde île des Philippines
est dominée par les Américains

QUARTIER GENERAL DE MacARTHUR, Philip-
pines 28. — (Service spécial au Petit Journal). — De
puissantes forces d'invasion ont rapidement dominé l'ile
de Samar, samedi, avec l’aide des troupes de patriotes indi-

‘gènes. Après une avance de 32 milles.en moins de 24 heures,
les envahisseurs américains avaient dépassé de 10 milles
Catbalogan, la capitale de Samar.
“Avec l'appui des guérillas or-+——mmmmmeennsns
anisées, presque toute l’île de Japonais y ont perdu 14,048 hom-

| mes, ce qui est pratiquement la
(moitié de toute la puissance enne-

nant sous notre domination.” a mie sur cette fle; pour leur part,

+—-—__mmmmenmnnms
les Américains ont compté 518
hommes tués, 139 disparus et 1,503
blessés, soit un total de 2,160 hom-
mes,
Catbalogan, capitale de l’île de

Samar, est la seconde capitale des
Philippines à tomber aux mains des
Américains. Au moins 55 villages
ont été libérés, dont 12 dans l’île
de Leyte, Samar compte plus de
1,200 milles carrés de superficie.
Le communiqué du général Mac-

Arthur signale la capture de Ba-

 de Leyte, que Pon

  

+ MOSCOU, 28. — (Spéc

Les représentants bulgares en,
sont enfin venus à une entente
avec les représentants de Moscou,
de Londres et de Washington.
Dans les milleux soviétiques, cette
nouvelle a été bien accueillie, mais
on n’a fait aucun commentaire.
En Bulgarie, plusieurs milliers

de personnes ont manifesté leur
Joie dans les rues des principales
villes. Il est vrai que certaines
gens ne semblaient pas très satis-
faits de cette décision du gouver-
nement bulgare, mais on n'a noté
aucune marque de protestation ou-
verte,
On ne connaît pas encore les

clauses de l’armistice. A Moscou,
un représentant du maréchal Sta-
line a déclaré que les clauses en
seraient rendues publiques plus
tard.
A Londres, la nouvelle de l’ar-

mistice à été annoncée par la
R.B.C. La presse anglaise n’a pas
encore commenté cette nouvelle.

Les négociations de l'armistice
bulgare avaient commencé à Mos-
cou, mardi dernier, trois jours
après le départ du premier minis-
tre anglais, Winston Churchill,
pour Londres. On sait que les dis-
cussions entre le premier ministre
et le maréchal Staline ont surtout

rté sur la situation politique dans
es Balkans et sur les problèmes
de paix dans cette région.
Les demandes des Alliés dans

cet armistice ont donc probable-
ment été faites conjointement par
Churchill, Staline et l'ambassadeur

au nord-ouest de Rhodes, dans
vant, l'île de Melos, l’une des
par quatre navires de guerre

Piscopi est une petite île monta-
gneuse dans l'archipel du Dodéca-
nèse: elle était autrefois détenue
par d'Italie et, maintenant, la Grè-
ce la réclame, Elle se trouve à
moins de 25 milles de Rhodes.
D'autre part, l'île historique de

 

rugo et il révèle que des unités
américaines ont avancé sur la côte
orientale de Leyte, à 14 milles au
sud de Dulag, pour pénétrer dans
Abuyog. De Barugo à Abuyog, il
y à 70 milles de territoire sous la
domination alliée.

 
Après avoir établi trois puissantes têten de plage, les forcen du général MacArthur se sont lancées vers

dei, Len Alliés dominent presque complètement cette
le, ainsi que celle do Samar, pendant que les Japonais reculent en désordre complot,

on
oo
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nement bulgareaccède
aix des Alliés

Re yy

ial au Petit Journal). — On
annonce officiellement dans la capitale soviétique que ie
gouvernement bulgare vient d’accepter les conditions d'are
mistice soumises il y a quelque temps par la Russie, Ig
Grande-Bretagne et les Etats-Unis.

————
des Etats-Unis. Les plans génés
raux de l’armistice avaient été faity
au début du mois par le commize
saire russe des Affaires étrangée
res, M. Molotov, le secrétaire ane
glais dea Affaires étrangères, Ane
thony Eden, et l'ambassadeur des
Etats-Unis, M. Harriman, Ils ont
peu après été revisés par la Come
mission Consultative curopéenne,
à Londres.
Dans les milieux officiels, on ase

sure que les termes de l’armistice
seront plus durs que ceux imposés
à la Roumanie. La Bulgarie a en
effet été très active dans la guer-
re aux côtés de l'Axe et n’a cessé
la lutte qu'après l'invasion de son
territoire par les armées russes.
La Yougoslavie et la Grèce ont

toutes deux présenté des reven-
dications territoriales contre la
Bulgarie. La Yougoslavie avait
suggéré que la Macédoine deviene
ne un territoire séparé et indépene
dant; mais la Grèce s’est refusée
à ce projet et a réclamé une pore
tion We la Macédoine pour elles
même. Ce sont les troupes bul-
gares qui, en grande partie, ont
fait l'occupation de la Grèce et
des îles du Dodécanèse.

Le gouvernement bulgare a aus
Jourd'hui interdit la publication
de tous les journaux appartenant
à des particuliers, À cause de la
rareté du papier. Seuls les jour«
naux représentant des partis gouts
Jernementaux pourront étre pue
liés. 

Les Alliés étendent leur
domination sur la mer Egée

ROME, 28. — Les quartiers généraux viennent d'ane
noncer que des troupes britanniques sont débarquées du
croiseur britannique Sirius et ont occupé l’île de Piscopi,

la nuit du 26 octobre. Aupara-
Cyclades, avait été bombardée
britanniques.
—————————

Melos est la plus au sud des Cye
clades, à 70 milles à l'est du Pélue
ponnèse. Elle a une étendue de 60
milles carrés et possède un aéro-
drome, près de Trapani. C'est sur
cette ile qu’on a découvert la fa-
meuse Vénus de Milo, en 1820,

Les chefs de l'aviation alliée ont
annoncé qu'il n‘y a pratiquement
aucun moyen de salut pour 23.000
Allemands présentement encerclés
dans les îles de Crète, de Rhodes
et les autres de la mer Egée, encore
dominées par les Nazis, On estime
que la garnison ennemie de Crète
est de 14,000 hommes et celle de
Rhodes, de 4,000, tandis que 5.000
Autres Nazis sont dispersés dans
des îles plus petites.

Les troupes allemandes qui ont
abandonné Athènes, il y x deux
semaines, poursuivent leurs efforts

| désespérés pour atteindre Saloni-
que et, si elles y réussissent, clles
compteront dans ce port plusieurs
milliers de soldats.
Pendant que les Allemands bat-

tent ainsi en pleine retraite, les
|bombardiers et les chasseurs de la
R.A.F. intenaifient leurs attaques

. [contre les colonnes nazies, qui re-
culent sur la grande route entre
Larissa et Kosani. D'autre part,
les forces britanniques livrent de
constantes attaques aux arrière-
gardes allemandes, en collaboration : tavee les troupes de patriotes grecs,

 

     Envolée-record du
Brésil au Canada

 

2e

| Les autorités de l'Aviation royale
(Atlantic Transport) ont révélé en
fin de semaine qu’un de leurs pilos
tes, le capitaine Paul Zimmerman,
vient de terminer une envolde-ree
cord du Brésil au Canada, en
heures et 52 minutes. L'appare
utilisé était un Liberater et portait
une eargaison maxima, La à
couverte à été de 5,600 milles,
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Le cablnot lédéral restedivisé Sur

le sort de noire armée ferrlioria
OTTAWAOoerir
sur la question brûlante de l'envoi des mobilisés outre-mer viendrai à M ‘ ‘; I

pour servir de renforts à l'armée canadienne en Belgique, en

Hollande et en Italie, Le conseil des ministres au grand com-| Lost question ce A vente pro.

“3 - LE PETIT JOURNAL, 29 octobre 1944 #-2:

_.- Le Vile emprunt de le Victoire -

La première semaine montre un

gain sur la dernière campagne   
  

 

’ La note optimiste domine au quartier générs! du VIIe

| emprunt de la Victoire, t les dernie hiff iciel ‘ "

indiquent des ventes environ3400,000,000 ppt]an plet a siégé toute la semaine et n'a encore annoncé officiel-|chaîno dans la métropole de Nel-

. première semaine de souseription, l'objectif minimum étant ement aucunedécisiondéfini ve. LEoraonnsteur
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néralement bien renseignés, on jaussi inattendue prendrait à l’im-

assure que l'hon. J.-L. Ralston= proviste le parlement et la na-

ministre de la Défense nationale, tion. On explique toutefois dans

revenu récemment des fronts de les cercles politiques fédéraux

guerre européennes, n'a cessé de qu'il y aurait un autre moyen de

le compte du gouwsmement des
Etats-Unis. Au cours de le jour-
née de samedi, le .‘lrecteur na-
tional canadien de Ligue pue
naméricaine a eu, à Washington,

de $1,300,000,000. Le total obtenu jusqu'ici donne un gain

de 11 pour cent sur celui de l'emprunt précédent, pour la

même période, ce qui est un gage encourageant.

Josqu'à maintenant, 1e Provine Les Sorel Industries Limited,
  

  

de Québec a souscrit $90,635,150, 1 ituatio lair: ce t
- soit 24.56 pour cent de son objec-; BYeC un objectif de $275,000, ont (réclamer au cabinet Is mise en tirer lasituation au clair: se-|une longue conf avec M.

a intenant $445,000, soit 162 pour vigueur Immédiate, par arrêté mi- rait d'affecter les mobilisés à|Rockefeller. Il à ti

$f de 369 millions. Au cours de la maintenant $4 10 Bons | l'occupation de l’Allemagne & [d'une collaboration vedroite
l'issue de la guerre européenne,
et à l'occupation du Japon, une
tois que le confilt sera terminé
dans lv Pacifique. À tout événe-

ment, je cabinet prendra dès la
semaine prochaine des décisions
qui auront une répercussion con-
sidérable sur la politique cana-
dienne ot influeront beaucoup
sur le résultat des prochaines
élections fédérales.

entre les organismes srivés de
notre pays et les différente grou-
pes interaméricaine.

81 la ville de Montré:) reçoit
la visite de M. Rockefelle-, ce ne-
ra grâce à son importanot dmme
port de mer et comme Yild eos-
mopolite. Notons égalemæf que
les principaux pays d'A

i cent, et sur 2165 employés, 2002 nistériel du fameux article 3 de

JournéedevendrediIndormies | ont souscrit, ce qui fait une moyen. |18 loi de mobilisation, qui auto-

soient complètes, |a somme obte-|"É de $222 de souscrits par em- riserait l'envoi outre-mer des

noe dans la province s'élevait à ployé. Aux Marine Industries, l’ob-|quelque 80,000 recrues qui font

$21,151,700 jectif est plus que doublé, et les actuellement partie de l'armén

Vendredi, Ile de Montréal a souscriptions continuent d'srriver, |territoriale canadienne.

M objecusonttell,#61votent ainsiLaas de l'objectif sont atteints, bt Ia!

[

A
LA souscrit depuis le débat de la Campagne ne fait que s'amorcer.| On ajoute que le colonel Rals-
campagne, ce qui donne 23.65 pour Dans une seule industri: de la vil- ton a l'apput de l'hon. Angus

cent de l’objectif de 283 riens le, on a déjà souserit $246,700 sur |MacDonald, ministre de la Mari-
ne de guerre, et de l'bon. J.-L.un objectif de $245,000, Le petit

fix pour Ile. centre de Pascalis, dans le nord de Iisley, ministre des Finances. Né-  
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Le Comité national des finances

de guerre a annoncé que les mem-

bres de l’armée stationnés outre-

mer ont dépassé leur objectif dès

jeudi, en souscrivant $8,231,950,

soit 103 pour cent de la somme

_—

EE

Programme de lai, |

place de lo Victoire
h.— 8 h. 30 a, m. — Le pro-

gramme du “Café Nabob™ radio.
diffusé par le poste CFCF.

11 h. a. m. — Musique enregis-
trée sur disques.

49 h. 86 — 12 h. p. m. — Nou.
velles en anglais directement de la

scène et radiodiffusées par CFCF
12 h. 30—12 h. 40 p. m.—Nouvelles

en français directement de la scè-
ne et radiodiffusées par CBM.
12 h. 45 — 1 h. 15 p. m. — “Prié-

re pour la Victoire”. Emission an-

Blaise présentée directement de la

scène du studio de la place de la

Victoire par le Junior Board of

Trade.
8h 15 — 8h. 45 pm. — Vues

animées,
9 h. — 9 h. 30 p. m. — Variétés

—Pat Marrazza.

fixée. Pour tous les services ar-
més, les souseriptions atteignent
$13,441.550, soit 77 pour cent de

. l'objectif proposé.
A Ottawa, le premier départe-

ment fédéral à dépasser son objec-
tif est la Commission des prix et
du commerce en temps de guerre,

* qui mérite ainsi un écusson spé-
* eial. De tous les coins du pays af-

fluent les bonnes nouvelles. L'A]-
berta continue de mener le bal
quant au rythme des souscriptions,

i se chiffrent à environ 4 mil-
lions par jour. Le pourcentage des
ventes, aprés quatre jours, était
de 37.52 pour cent.

   
Dans le Québec, la première ville

à dépasser son objectif n été
Tuque, avec 107.5 pour cent. À So-
rel, les Marine Industries Limited
et Sorel Industries Limited tien-
nent la vedette dans la course aux
-honneurs du VIIe emprunt. L’en-
thousiasme y est tel, que les re-
cords des emprunts précédents sont
déjà dépassés, après une seule se-

la province, 8 dépassé en quelques

heures son objectif de $8,000. On

n’a pas oublié que cette ville a, voi-

ci quelques mois, que été rasée
par les feux en foi

 

laterdiction du commerce
entre le Canode et l'Italie

OTTAWA, 28. — Le dernier nu-

méro de la Gazette officielle du!

 

régions de l'Italie libérée, mais

qu’ils n’ont pas encore la

sactions commerciales.

convoque d’iei la fin

de foi.
On croit aussi que les premiers

changements soumis à l'Assem-
blée porteront sur les impôts et

les relations avec le gouverne-

ment fédéral, comme l'ont promis

les chefs du parti au pouvoir lors
de la dernière campagne électo-
rale. On s'attend aussi que le tré-

sorier provincial, l'honorable Oné-

sime Gagnon, fera rapport sur

les finances provinciales avant ln

session: M. Duplessis a, en effet,

Tetenu les services d'experts pour

lvéritier len comptes de la provin-

ce. Si vraiment le Trésor fait face

à un déficit de 35 à 46 millions

de dollars, au lieu d'un surplus
global, le gouvernement devra ro-

gner sans merci le budget des di-

la{vers ministères ou lancer un em-
prunt.
Pour améilorer les finances, Il

se peut que le gouvernement met.

te fin à l'entente par laquelle le
fédéral jouit maintenant d'un
certain nombre d'impôts jusqu'i

ci réservés aux provinces. M. Du-
plessis avait promis de briser cet maine de vente,
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accueil à votre vendeur d'Obligations de Ia Victoire.”
Dupuis Frères pour monter le m
tâche à accomplir et le moins

lir hvuqu'il vous rendra visite au cours de cette campagne du

accord.
La —

 

Canada annonce que les industriels contirmation officielle — que le
du Canada peuvent désormais éta-'premier ministre Mackentie King

blir certains contacts avec ceux des ise prépare à convoquer une ses-

1 permis-; I

sion d'effectuer avec eux des tran-jbres sur l'envoi éventuel des mo-

Tel est le thème dont n’est inspirée la
jue vitrine reproduite

palase faire pour ls laifh

anmoins, rien m'indique que

le gouvernement ait réussi jus-
Qu’ici A adopter au sujet des re-
erues une politique précise. Tont
laisse croire que la controverse
continuera encore une partie de
Ja semaine prochaine, le cabinet
devant reprendre ses délibérations
lundi ou mardi.

On dit par ailleurs, en certains

milieux, — sans qu'il ait été pos-

sible d'en obtenir la moindre
  
sion d'urgence afin d'obtenir un!

vote de confiance des deux Cham- |

ilisés outre-mer. Une décision :

ommarie

ie

owemar.Unsdécion

Session a Québec avant

la fin de cette année?
Il se peut que le gouvernement de l'Union nationale

de l’année la première session de la

nouvelle Législature de Québec, apprend-on de source digne

[Un sénateur loue
la politique du
gouvernement King
KAMLOOPS, Colombie cana-

dienne, 28. — Au cours d’une as-

semblée publique tenue ici, le sé-

nateur Wishart Robertson, de

Halifax, à déclaré qu’il ne prétend

paz que l'effort de guerre du Ca-

nada est dû au gouvernement libé-

ral du pays, mais plutôt au peuple
tout entier.

“Mais,” a-t-il ajouté, “la ‘politi-

que intérieure du gouvernement

King nous a donné un Canada tel,

que seuls les vieux socialistes

auraient pu l'imaginer, Dans toutes
les guerres antérieures, les riches

se sont enrichis davantage et les
pauvres sont devenus plus pauvres.
Grâce à l'administration King,
nous avons, au Canada, assisté

une redistribution des revenus

comme jamais on en avait vu au-
paravant.”
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fallu que deux
emprunt de la
Ts fait sur um panneau-réclame

souscription pe continue nctivem

Eu avant du

LONDRES, 28. — Des

pendantla guerrecivile.
D'autres rapports venus d'Es-

pagne mandent que les unités du
Maquis espagnol ont repoussé une
tentative des troupes du général
Franco de reconquérir le village
de Canejan, sur 1a frontière fran-
co-espagnole, et qu'elles ont éten-
du leur contrôle à onze autres
villages, sur les pentes nord des
Pyrénées.

Selon les dépêches de Madrid,
des observateurs croient que les
activités du Maquis se font sur
une petite échelle 4t que Franco
n'emploiera que les troupes de la
frontière pour briser leur mou-
vement sans faire appel à des for-
ces plus considérables. On rappor-
te que les gardes-4rontières ont
chassé les maquisards de Cabes-
can. On signale toutefois que les
révoltés ont causé. beaucoup de
dommages dans ln vailée d'Aran
en brûlant la plupart des maisons
de Bosot ot en dét: nt un pont
entre Planoles et Kivas de Fres-

Igré les at-
Paris oon- ‘aciliter, d'est de le bien aecueil-

emprunt de le Victoire.  

HITLER “ DECAPITE “ À SOREL
—

T

Pour les emplofés de Marine Industries Limited, de Sorel. il n’à
pour atteindre leur objectif de $400,000 an 7

ictoire et ainsi trancher la tête d'Hitler tel qu'en

identifié le commandant des maquisards espagnols comme

étant le général Gargas Ausay, qui a pris le pseudonyme
“Gayo”. Cet officier était un commissaire politique es

9
ral de Gaulle restreint de pl

génd- iposte an début de

SL.

mû par un savant mécanisme

exposé dans ces chantiers maritimes, Em fin de semaine, 3,600

employés de cette compagnie avaient déjà acheté pour $710,000

d'obligations du 7e emprunt, soit 177 p. ¢. de leur objectif. La
ent et l’on prévoit que Marine

Industries Limited remportera encore cette année un éclatant succès.
eau-réclame, en voit ci-dess

MM. Louis-Philippe Forcier, erganisateur en
Emile Pont , président du comité de l'emprunt, et Philippe

Demeules, artiste commercial de compagnie, qui est l'auteur de
ce tai

Le général Gargas Ausay serait

le chef des maquisards espagnols

de gauche à droite,
ef de la campagne,

lean.

 

dépéches de Barcelone ont

plus les activités des républ!
espagnols le long de la from
afin de pouvoir reprendre ses
lations diplomatiques avec I'Ene
pagne.

Les rebelles espagnols qui s'é-
talent emparés de dix consulats
pagnols dans le sud de la France
en ont été chassés et les bureaux
ont été occupés par des fonction-
naires francais em attendant le
retour des consuls - franquistes.
On croit qu’en France, 46,060 ré-
publicains espagnols seront pla-
cés sous le ntatut des ‘réfugiés
politiques” de la Liguo des Na-
tions. De Gaulle veut, por ses me-
sures, empécher que le sol de
France ne serve de base pour foe
enter une révolution en Espa-
e
—————-——

Nouveau consul .

Par ,ulte de la retraite de M.
er Byington, le gouvernement

des Etats-Unis vient de choisir M.
North Winship comme consul gée
néral des Etats-Unis à Montréal.
Le nouyeau titulaire, netosllement
en service à Toronto, Miocera son 
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Violen ; assauts soviétiques on Prusse

 

A l'ocension du Septième emprunt de la Victoire, trois expositions
se sent ouvertes samedi à Montréal et les citoyens ont pu y exami-
mer les puissantes armes employées par les forces canadiennes dans
leurs combats victorieux contre l’Axe. L'armée a exposé les siennes
au parc LaFontaine; l'aviation, au pare Jeanne-Mance, et la marine,
eu pare N.-D. de Grâce. On voit ici les curieux se pressant autour

in avion Hurricane du C.A.R.C, exposé au parc Jeanne-Mance.
cette façon, les Montréalais ont pu voir les armes que l'achat

des obligations de Is Victoire met à la disposition de nos combat-
tants. — Photo du “Petit Journal”).

 

', VerresExamen &-C.Noury Correcteursde le Vue NE

9X Bordeleau 0.D.
OPTOMETRISTE

HArbour 8730 1587, rue St-Denis, Montréal
(En face du théâtre St-Denis)  
 

MOSCOU, 28. — Les dépê-
ches dufront témoignent de
la férocité croissante du cont-
bat en Prusse orientale, où les
Nazis ont jeté dans la mélée
de nouvelles divisions de blin-
dés et des régiments de grena-
diers afin de bloquer la route
à l’envahisseur dansle secteur
de Gumbinnen-Insterburg, qui
Les Nazis contre-attaquent
donne accès a Koenigsberg.
jusqu’à 20 fois par jour.
Les troupes du général Chernia-

khovsky, munies notamment de
nouveaux mortiers à 24 barillets
et de nombreux canons, viennent à
bout de ces contre-attaques et élar-
gissent lentement le front entre les
iacs de Mazurie et la Baltique, tout
en accentuant leur pénétration vers
l’ouest. L’avant-garde russe est à
environ dix milles de la rivière Ins-
ter, qui baigne la ville du même
nom, et menace Gumbinnen du
nord-est et du sud-est,
Cherniakhovsky trouve sur sa

route des fortifications de plus en
plus redoutables et nombreuses,
échelonnées en grande profondeur.
Les agglomérations le long de la
voie ferrée menant à Koenigsberg
semblent avoir été converties en
autant de places fortes, chaque
pâté de maisons et chaque colline
ayant été renforcés de tranchées,
champs de mines, fils de fer et au-
tres obstacles.
La radio de Berlin rapporte que

l'armée rouge vient de lancer une
nouvelle offensive à l'est et aû sud-
est de Libau, port de la Latvie sur
la Baltique, à 50 milles au nord de

 
nord, durant

affectés au convoiement de trou-
pes. On y écrit que le jour est fini
où les escadrilles aériennes et les
nids de submersibles allemands
terrorisaient les convois alliés se
rendant à Mourmansk.
L'armée rouge enregistre des

gains un peu partout sur le front
s'étendant de la Yougoslavie à
l'Arctique, mais la bataille de Prus-
se orientale dépasse en ampleur

 toutes les autres. Le front y est de 

 

MEUBLEZ
VOTRE@ 

95 milles de largeur, et les com-
bats de chars et d'artillerie s’y li-
vrent sans répit. Au cours de la
seule journée de vendredi, les Na-
zis ont eu 3,000 soldats de tués,
tout en
ports blindés et 100 camions. Ou
estime que Cherniakhovsky dispo-
se d'environ 300 canons par mille
carré de zone de combat.
Au aud du front, l’armée du

général Petrov dirige à travers
la Tchécoslovaquie deux armées
qui convergent vers la ville-clé ds
Csop, sur la frontière hongroise.
Une colonne blindée passés par la
capitale de Ruthénie,  Uzhorod,
est à moins de 14 milles de Csop.
par le nord, tandis qu'un autre
contingent passant par l’est a oc-
cupé Strabioevo, à 13 milles de
là.
En Yougoslavie, les Patriotes

du maréchal Tito et les forces so-
viétiques approchent également
de la frontière hongroise, après  

 
avoir capturé la forteresse de

de Belgrade, récemment libérée.
D’autres unités ont occupé Plati-
cevo, à 32 milles de Belgrade.

Le dernier communiqué russe
ne parle pas des opérations au
nord de la Norvège.
EP

Félicitations à M. Roosevelt
WASHINGTON, 28. — Le pre-

mier ministre anglais Winston
Churchill à envoyé des félicita-
tions au président Roosevelt à la
suite de la grande victoire de ses
Armées dans le Pacifique.

M. Churchill s'est dit fier que
des troupes australiennes alent
participé au combat.

Sourds
venez comparer notre nouvel
appareil auditif à tubes vacuum
GEM V4. Prix, qualité, tonail-
té Incomparables. Srochurette
J gratuite sur demande.
PORTANT

 

        

     Service d'expertise de 24 heures

RAVOX RADIO EARPHONE
302 boul. St-Joseph,Montréal, CA, 6666

  
  
     

  

Memel. De son côté, la Pravda an-
nonce que la flotte soviétique du

les premiers dix
- jours d'octobre, a coulé 50 bateaux

allemands et 26 torpilleure légers

perdant 95 tanks, 11 trane-|

Koula, à 74 milles au nord-ouest |

—
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SALADA
Lisez “Photo-Journol” — En vente tous les mardis
 
 

 
  
 

 

 

Tout à fait nouveau? |

Special
de RAT MUSQUE |

 

Couleur »

martres 1

de roche  
  

Hi
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    Nous avons en magasin un
choix considérable de man-
teaux de rat musqué, parmi
lesquels se trouve ume quan-
tité de la nouvelle couleur
(martres de roche). Venez
constater par vous-même les
bas prix pour la qualité.

*240 ‘ *375
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ÿ MANTES de SOIREE

à LOUER
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FOURRURES DELUX
1429, rue Amherst — FRontenac 87
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". Pour resister a leur métier,nos
; marins doivent oublier la guerre
   

  

    
   

  

    
       

   
      

   

   
   

 

mains, et s'approche du bastin-Isonne à A rd'hul, ox

sage. L'objet devient plus visi- montait sur le pont wn autre ra

ble. Qu'est-ce que c'est?! Un dé-[deau en dérive. celui-ci d’origine

bris d'avion. Plus tard, ce sera

|

allemande. Parvis les débris

un paravane de dragueur de mi- sont macabres, tol es cadavre

nes perdu en Opération. d’Allemand  prigeau dans ua

L'autre jour, on passaît prèsiceinture de saute flottant

d'un radeau dé sauvetage. Per- (Bute à 6 pape n

VITALGINE

Un foyer où pénètre le fameux sirop

VITALGINE
est un foyer où disparaissent

RHUMES, GRIPPES et BRONCHITES
Le sirep VITALGINE est hautement recommandé

contre la teax des enfants, des vielllards ot des por

2nnes faibles, Ses effets sont rapides et énergiques.

LABORATOIRE VITALGINE

1847 est, rue Notre-Dame, Montréal. — Tél.: CHerrler 4841 \

VITALGINE EST EN VENTE PARTOUT

tr

OBLIGATION

   

   
   

 

    

  

   
   

Voici une magnifique photo prise dans le golfe de Gascogne par le lieutenant “Buster” Ariess,

de la Marine canadienne et ancien phe du “Petit Journal", peu do jours avant l'invasion.

“Baster” se trouvait alors à bord contre-torpilleur canadien ‘Kootenaz”. Sous un magnifique

coucher de soleil, on aperçoit les deux navires de guerre canadiens “Ottawa” et “Chaudière”, qui

ea dérobent aux batteries allemandes installées sur In côte française, derrière des écrans de fumée.

(Photo Marine canadienne).

A BORD DU KOOTENAY, 28. — (Spécial au Petit ÿ4446668856NES
Journal par le lieutenant Jacques Trépanier, R.C.N.V.R.) — I I
‘Au cours des moisde l'été dernier et avant le grand nettoyage

que l’on aime à porter

de la côte française, la vie sur le contre-torpilleur canadien

SOUSCRIVEZ AU |

jr Kootenay en patrouille dans Je golfe de Gascogne pouvait

Vile EMPRUNT

  
  

a certains moments ressembler à une belle croisière sur un

paquebot, en temps de paix.————
Mais c'est encore ps guerre, et] de longues heures étendus au s0-

. lusieurs incidents survenus A |lefl, en malllots de bain. Appeles
fore sont là pour mous le rappe-|&® 1a plage Kootenay, si vous le

r. Le lieutenant “Buster” Ar-|voules, car ça conviendrait bien.
less, R.C.N.V.R.. qui fut pendant

|

ON n'8 pas les bains d'eau salée.
à cic ans photographe au Petit |MAis on ne manque pas de bains
| Journal, était avec moi sur le

|

de soleil. .
Kootenay. Tous deux avions été] Cependant, ‘c’est 1a guerre. Il

i envoyés en patroutlle dans l‘es-| n’y a pas moyen de l’oublier. De

f poir de revenir à terre avec un|temps à autre, on est dérangé

scoop”. Du “scoop” nous ne|dans son repos. Une vigie aper-

rlerons Das, mais nous racon-|çoit su loin un objet. L'otficier

rons la vie à bord et quelques de quart est averti. Le vaisseau

fuite démontrant qu'ici, comme!change de cours, penche un peu, |

partout, il y à toujours moyen [réduit ea vitesse. “Buster” s'é&-|X

Ÿ Sonor le beau côté de la mé-|vellle; 11 se lève, caméra eon |g

aille. N

En quatre jours de patrouille
au large des côtes de France, nous

 

     

     

 

   

 

  

 

  

     

   

Belle variété de bou-

 

 
  
    

  

      
  
  

  

   
  

  

  

    

  

      
      

rons passé une journée entidre
Grilon cles d'oreilles om ar-

chasser un sous-marin, nous
t sterling, s'adap-

avons essuyé le feu des batteries
17 plerres t A tous les costu-

oltidres de l'enmemi, nous avons

VO

VS À Vépreuve de l'eau, des ar Pe o

À--plusieure reprises suivis ver J-L. Phenix, OD. Àépreuvesn agnéé 2 Aa

r dès avions nazis, nous avons OPTOMETRISTE-OPTICIEN

 

dévié de notre cours pour aller
recueillir quelques épaves. - pe -orate Grand 297" ow ete

gré tout, plusieurs or u AVParooN TIQUE
1 A

    

  

vent la Tie monotone ou ne pen-
pent qu'à une chose: se faire idiohens

griller l'épiderme au soleil. An nn

La température est merveilleu-

  

 

spécial
Montres

  

 

  

     

  

   

  
   

    

   

     

  
  
  
  
   

  

 

    
 

  

  
  

     
  
  

    

   

 

se et produit des dom et des poi- 0 i e pour dames

trines d'un beau rouge bomard.
LT

H

Ta mar sat calmo. On croirait na.| ‘SEG BEnn on rai Montre de fantaisie

ne da péter St-Laurent BLIOUTIERS DIAMANTAIRES 15 vies Grilen Des densinz 1 08

Ye marins ont jeté leurs cou- Un oou) magaein à Montréal: Montres pour dames, 15 ot 17 Dian slassiguesaux

yertures sur les ponts et ceux quil 1215 est, rue Sainte-Catherine pour hommes p : ous y trouveres

pe sont pas en fonctions Passelt| eee———— 1 lest. ealle qui vous ira

pL mere HE
J) 1" n s29-75 et trèe bien.

ip pine - plus 50 et
. les

° TERMES*— ’
conformes aux règlements de le

Commission des Prix et du Com-
merce en temps de guerre.  
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Pour vésister..,
(Suite de Is page 6)

eueore à moitié décomposé ot la-
l'eau .

0 nous éloignons vite.
Fous ublions pour um moment

u soleil et la mer calme.
C'est encore ‘la guerre !

(Te

RS

enmomt
L'autre matin, tout allait bien,

Is journée était prometteuse. De
gros nuages blancs & l'ouest. On
sent déjà In chaleur qui vient de
l'est, où le soleil s’est montré de-
puis plusieurs heures. Nous som-
mes en vue du continent. On voit
même un peu la terre. Tout à
coup, un signal lumineux nous

   

parvient de terre. ‘Qui êtes-
voust" Qui êtes-vous vous-
mêmes ? répondons-nous. Ft
comme nous allons continuer
“Les Américains sont-ils arri-
vés?", des batteries côtières na-
zies répondent avant que la ques-
tion seit même posée.
A quelques centaines de ver-

Kes, une explosion et une colon-
ne d'eau qui jaillit eu l'air. Ces
obus sont de gros calibre et une
seule chose reste à faire pour

Penchés sur le
bastingage, les

marins du con-
tre-torpiileur ca-

nadien * Koote-

nay *‘* ont tendu

un filet pour

prendre de mn.

guifiques pols.

sons. Ceux-ci ont

été foudroyés aa

fond de la mer

parles charges de

profondeur lan-

cées au cours

dune chasse

contre un sous

marin nazi, (Pho- |

to Marine cana-

  
  
  

  

'
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DECOUVERTE
POUR TRAITER LE

CATARRHE
Méthode à double fin qui attaque promptement
les symptômes du catarrhe et qui, dès le premier
traitement, aide à procurer un soulagement

rapide et bienfaisant,

BROCHURETTE ENVOYEE GRATUITEMENT

     

  
    

 

   
 
   
 

    
  

  

nous: nous retirer, Il n’y a plus
A rire, ils nous tirent dessus. Los
hélices tournent, créant un vaste
tourbillon blanc à la poupe du
contre-torpilleur. Celul-cl se ca-
bre et s’élance. Les autres vals-
veaux de ja flottille font de mé-

dienne).
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  Certaines des parties ombrées de ce diagramme font voir des
“espaces d'air” ou sinus de ia tête. Le entarrhe s’accumule sou-
vent dans quelques-uns de ces espaces et dans les passages du
nez et cause jes désagréables symptômes catarrhaux si bien con-
nus: Souvent l'entrée des sinus s'enfle, se congestionne et cela
cause une souffrance aiguë.

   

        

    
  
  

  

  ile que pas un fectenr de ce journal.
bles ermpté de catarrhe nasal

Ells peut ewvrir
merveilleux des

affections catarrhales me elle est venueet vient encore en ni ume (oule d'autres persennes qui ont souffert de
tatarrhe nasal. obstruction des narines, difficulté de la respira-
tion, écoulement du mucus, dureté de l’ouïe — causée par la

congestion nasale.

SATISFACTION OU RIEN A PAYER

      

 

  

  

   
   
    

  

  

sous-marin.” disait-fl en montraut
les dormeurs étendus un peu par-

      

vaineu dès le premier jour
au me. C'est la course vers le large. !sommes tous esquivés  intacts.

vos orteils ? La détangeaison vous rend-lle

obus continuent de t fl vés.
vai eopoie existe pour vous ans Te duDou: nt de tomber meee sans être enauvés

À détruire Les microbes qui causent le pied. jectiles qui passent près de nous

parce que “Buster”, posté sur la tourelle |assisté à ce qui paraissait être
ei vous n'êtes pas entièrement

Mirodocen che emlagareus @ffets de lumières, de mouve-!les bombes de nos avions. Ce fut

lumineux de l'ennemi aillonnèrent

e

Demain eo. UN DEFI tre avertissement de ne pas col;

tranquille. Elle a duré une grau-
‘ sitera votre compétence. Demain le Jour se lèvera eur un

ide profondeur. Nous avons re-

Itempa, ce n’était pas intéressant.
* offre 20 COURS par CORRESPONDANCE

‘ centaines de livres d'explosifs. Le |
© COMPTABILITE © Routine de bureau © Anglais commercial

,ment. Ils n'étalent pas de quart.

méth est sûre et a déjà formé plus de 5,000 di

lfmaginer que nous chassons un

ouest, rue Ste-Catherine, Montréal. tout sur les ponts.

SUJET DESIRE ........o0vneenennnn.. | commença le soir après souper.

  

   

 

ANNONCE

La pied l'athiète vous cause-i-il des fen-
Les cheminées laissent s'échapper |Plus tard dans la journée, nous

furieux ? Peu importe la durée de vos souf-

ai e Nixederm, En 7 minutes Nis de nous. Pourtant, nous sommes The ‘miraculeuse

d'athiète.  PFrobabl t dès | ‘a ne robablemen od ra premier D@ sont pas à dédaigner.

satisfait, on d'un canon, en profite pour pren- |des ordges électriques à l'horizon.

votre pharmacien, J .
> rules | ment. Finalement, !

la mer et illuminèrent la structu-

ou une opp ¢ it > per trop près de la côte.

de partie de la journée. Nous

monde changé et le temps de se préparer est aujourd'hui.

lcueflli des débris. Pour ceux qui

|ils préféraient dormir sur Ie pont.
dans toutes les branches du commerce, telles q

i soleil était si bon. lls préféraient '
© VENTE © CORRESPONDANCE D'AFFAIRE ete,

,Ët j'entends encore la remarque;

eez aujourd'hui à vous préparer à être un d

. Pel le ;Je désire, sans obligation quelconque, obtenir un pamphlet Nous en avons poursuivi un au-

asrsestnee seu noscceu08

re
: ’LE PIED D'ATHLETE |

dillements, ampoules, et fait-il peler

de noirs écrans de fumée. Les sommes revenus au même endroit,frances et le médicament employé, un nou.

dorm errête Ja démangeaison et commence loin de la côte, signe que les pro-|

Deux soirs de guite. nous avonske, mieux.
izadorm ne vous coûte rien,

on vide Das’weetaurreception d'un 'dre de belles photos. Magnifiques C'était l'artillerie allemande ot

tie de l'argent remis est votre protection. nous moins drôle quand les projecteurs

re de notre contre-torpitleur. Au-

La chasse au sous-marin fut

Avec la fin du conflit va commencer une période qui néces-

avons laissé tomber des grenadoa

BUSINESS EDUCATIONS LIMITED !sont dans le métier depuis long-

Ils dormaient. couchés près de
© LANGUE et GRAMMAIRE ANGLAISE

©

STE O-DACTYLO

‘oublier la guerre pour un mo-

à desprix raisonnables et conditions faciles de ment. Notre
d'un officier : Qui pourrait

BUSINESS EDUCATIONS LIMITED,

1 !relatif à vos cours par correspondance, tre le lendemain. Cette fois, ça

ADRESSE

   
LE PLUS JOLI

jemais offert

Modèle tel qu'illustré. Caba-
ret en verre de 14 Y; pouces
de longueur avec fond en mi-
voir. 2 parfumeuses 7; pou.
ces de haut, bouchon fermant
À l'émery pour empêcher l'é-
vaperation du parfum. 1 boi-
te à poudre, diamètre 4 pou-

ces, forme hexagone.

coptiennelle.
Très spécial: 35
Expédition à nos frais en de-
hors de la ville sur réception

d'un mandat,

LIVRAISON RAPIDE DANS

Une valeur ex-

 

Service de Parfumerie

à un aussi bes prix,

"< GREGOIRE ‘tt
1871 et, tue SAINTE-CATHERINE — Tél.s CH, 2105°

ressens ee neo seu 00u000 200 100008

  

  
CHOIX EXCLUSIF DE
CADEAUX

PARMI NOS IMPORTATIONS:
Services de le pour 6-9 et 13 per-
sonnes. Coulelleries Wm. Rogers & Son
ou 18347 Regers Brea. Verreries vendnes
complètes eu verre. Argenteries. Ber-
vices à cockiail. et à thé. Services de
toilette en Lampes terchères et
de table en marbre, Cendriers sur pled.
Bibelets importés. Mireirs en plate glass
gravés à la main. Potiches. Fleurs arti-
flciellen. Pyrer. Cafétières Silex. Horloges
de cheminées. Articles en bols, et des mil-
liers d'autres cadeaux utiles et agrés-
bles. GRATIS: Emballage de fantaisie.

LES LIMITES DE LA VILLE

  

 

   
  

     

i Le grand plaisir fut de cueillir
des poissons. Les 

    

 

   

  
  

    

    
  
         

         

  
          

   

 profondeur les tuent au fond de
[la mer et ils montent à la sur-
face, les yeux sortis de la tête,
immobiles, flottant le ventre en

on joue du filet et
du lende-

l'air. Alors,
“on pêche le déjeuner
main?

 

| Quelques marins en veine de
chirurgie sortent leurscouteanx. [ls
dissèquent un oeil de poisson, en
extraient le cristallin dur
limpide. Les foies de morue sont
bons, il faut les conserver. ¥t
Quoi de plus amusant que d'arra-
cher un coeur qui continue à pal-
piter dans le creux de la main ?

On oublie ainsi que l'on chasse
un submersible jusqu'à ce que
d'autres  détonations sous-mari-
nes nous rappellent que c'est Ia
guerre, Et ceux qui ne sont pas
de quart, la nuit, vont se coucher

{ tranquillement dans le voisinage
(d'un ennemf qui ne songe qu'à
s'esquiver ou, à défaut de le fat-
re, vous lancer une ou deux tor-
pilles et vous couler bas.

TISME
Nouveau remède Infailtible
pour rhumatiomes, traitement
efficace et garanti: pour in-
fermations, mallez votre nom

Laboratoire des Sciences
Médicales BEL-AIR Enrg.

818 est, Dementigay
Montréal, 24.
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Avez-vous une toux “catarrhale”,
les narines obstruées, Ja orge char-
gée de phlegme? Entendez-vous des
bruits dans In tête ou des bourdon-
nements, des sons de cloches dans
les oreilles ? Perdez-vous le sens de
l'oute ? Vuue sentez-vous le nes "bou-
ché”, êtes-vous obligé de vous débar-
rasser continuellement Ja gorge ?
Avez-vous souvent de la diffieulté à
respirer par le nes ? Ressentes-vous
du mal de tête frontal Ÿ Contractez-
vous aisément le rhume et y at-il
écoulement chronique de mucus qui
vous oblige de façon embarrassante à
vous moucher souvent ? Arez-vous
une haleine catarrhale fétide T Ce
sont là den symptômes ordinaires fa-
elles à noter que le catsrrhe nasal,
si répandu daus cette région, pent
causer et qu’il vous sera profitable
de faire diaparaître avec soin.

Si vous éprouves l'un ou l'autre de
ces symptômes, cette annonee pourra
assurément vous

NOUVELLEJOIE DE VIVRE
Seule la victime des affections ea. donc chore facile pour les victimes

tarrhales décrites ci-dessus est capa. du catarrhe. Votre demande de reu-
ble de bien apprécier ln grandeur de seignements ne vous coûte rien autre
la joie éprouvée ai elle pouvait se chose que les frais de poste et ai

rrasser rapidement et entière- vous souffre du catarrhe, de grâce
ment de ces symptômes à mesure écrivez tout de suite à la Heather
qu’ils se présentent Voici pour sous Company. Dépt 24-F, 484, rue MeGil,
l’ocension de connaître et d'essayer Montréal. P.Q.. pour avoir In BRO-
vous-même ce procédé hautement effi CHURETTE avec tous les renseigne
cace. “Satisfaction où rien à payer”, ments et instrnctions voulus. Cela ne
telle est ln seule condition de cette vous oblige pas & dépenser un sou
offre. L'essai de cette préparation est pour être satisfait.

A poster aujourd'hui pour avoir votre brochurette gratuite:

THE HEATHER COMPANT, Digt 24-F, 466. rue McGill, Montréal, P.Q.
Veuillez m'en brochu et roflveign: tn complets et Instructions pour
eopliqner la afiheds à double fia telle qu'efferte dans “Le Petit Journal”.

porter à écrire pour avoir notre BRO-
CHURETTE GRATUITE, Des recher-
ches médicales ont trouvé pour traiter
des affectic: rrhales d'excellen.
tes vertus palliatives dans une herbe
chinoise native appelée ‘’Ma-huang”.
Traité par des chimistes occidentaux,
le remède extrait de la Mn-huang.
utilisé en combinaison avec d'autres

 

   

 

     

  
   

 

élémets de valeur reconnue. semble
débarrasser tout de suite les accu-
tmulations catarrhales accessibles des
passages de In tête, de la gorge et
du ner, et réduire la congestion. ce
qui procure un prompt et heureux
soulagement que des milliers de per-
sonnes ont déjà fortement louangé.
Un cxeellent inhalant Jui vert de
tompagnon, il denne Jui aussi un
magnifique soulsgement. Ces produits
ne peuvent pas encore s'acheter dans
les pharmacies. mais vous pouvez les
essayer vous-même chez vous, sans
risquer de dépenser dix sous à moins
d'être satisfait.
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Sir Frederick Willlams-Taylor,

actuellement en ville, partira mar-

di pour New-York où il rejoindra

lady Williams-Taylor. Tous deux
s'embarqueront alors pour Nas-
sau. +

 

ternité Dentaire
L'hon. Maurice Duplessis, pre-

mier ministre de la province, à ac-

* eordé son patronnage au bal que
donnera la Fraternité Dentaire, le

samedi 25 novembre, à l'hôtel

Windsor, alors qe, le Dr Ernest
Charron, le Faculté den-

taire de l’université de Montréal,
et messieurs les professeurs en

seront les présidents d'honneur,

me Alfred Thibaudeauet Mile
Madeleine Thibaudeau sont ren-

trées en ville, après avoir passé

lusieurs mois em leur villa de
uharnois,

 

Daveluy sont parties pour Ottawa

où elles passeront une gemaine, les
invitées de Mme RJ.
—aE *.

M. ot Mme J.-W, McConnell sont
de retour de Dorval où ils out pas-
sé plusieurs mois.

ge A.-Chase Casgrain, M. et

Mme Lucien DesRochers ot leur
filette Denyse sont revenus de

Benconsfield.

EsDiDisciples de Terpsichore
tiendront, le 11 novembre prochain,

à la salle Roumaine, une danse au
profit de leurs amis outre-mer.
Parmi ceux et celles qui partici-

 —DERE -
Les membres de l’Association des

donneront une‘
ie de en: fo eudi 16 novem- |

re ed dans In. salle de bal
Voyages His

de l'hôtel Ritz-Cariton,
2.

M, et Mme François Aub

BCE
Miles Marie-Claire et Régina

de

Paris, qui habitaient Buenos-Aires,
depuis quelque temps, sont arrivés
à Montréal pour un séjour prolon-
£. os sont descendus au Ritz-

riton,

 
 

LA. 7203 Beir: 3875 Wellington

LA. T200 WE. 2214

YVES PELLETIER
AVOCAT

| 6 ouest, rue Saint-Jacques, Montréal
«Suite 608)

Dolores Caron,

membre du comité d'organisation

de la danse qui se tiendra, le 11

novembre, à la salle Roumaine,
au bénéfice des amis outre-mer.

Mademoiselle

peront à cette danse, on remarque:

Miles Pauline Chaput, Thérèse
 

 

Dr ELIE JOBIN
Dr HENRI BEAUDOIN

Sanche, Andrée Laferriére, Doreen

Gauthier, Madeleine Laplante, Thé-
rèse Cloutier, Micheline Coutu,

Marguerite Dussault, Jacqueline

Caron, Dolores Caron, Pierrette

Caron, Lise Dionne, Lina Daigle,     Chirurgiens dentistes Gisèle Masse, Yolande Gratton,

or GaspardEco.dentisteconquitamt Madeleine Gratton, Ferna nd e

“LE Champagne, Marcelle Sheaffer,

veu Des, a PM.roour 7159}

|

Madeleine Renaud, Thérèse Bélan-

—
 

Soulagez votre mal de tête

AINTENANT que les prix de
PASPIRIN ont été considé-

rablement réduits, personne n'a
besoin de se priver de ce calmant
rapide , . « 88r . . . efficace.

Si vous n'avez jamais essayé
cette méthode rapide et peu coû-
teuse de soulager les maux detête,
névrites ou névralgies . . . la rapi-
dité avec laquelle le soulagement
ve fait sentir vous émerveillera.

@ASPIRIN
LE M000 “BAYER EX GAOIX $08 CHAQUE cOMPRTÉ NOUVEAUX BAS PRIX}

VOUS GARANTIT QUE C'EST DIS BE L'ASPIRI Pebam de 12-1;

Mointencut! Le sevlagement
rapide assuré por ASPIRIN
s’obtiont eu plus bas prix qui

se soit jamais vel

   
Pourquel ASPIRIN Soulage of Rapidement

Faites tomber un Comprimé
d'AspIRIN dansdel’eau. . presque
aussitôt qu'il touche l’eau, il com-
mence à se dissoudre où à se désa-
gréger. Cette action rapide dans

le verre se produit aussi dans votre

estomac. C'est pourquoi ASPIRIN

soulage la douleur presque im-

médiatement—d'une façon sûre

et efficace.

 

 

   

 

JACQUES HEBERT

Les trois priacipaux
qui aura Heu au
M. J.-Alphéda Crête, 0.D, président du
de St-Maurice- aux Communes,

ger, Jeanne Cournoyer, Clara Ga-

voris, Jeanine Caron, Dolorès Pa-
radis, Yolande Mayer, Simone

Gamache, Simone Léonard, Réjean-

ne Reeves, Marcelle Laforce,

Suzanne Paré, Ghislaine Bélair,

Constance Jutras, Jacqueline St-

| Germain; MM. Raymond Guilbault,

| Eugène Gauthier, Edmond Gau-
thier,

| Laferriére, Robert Martin, Maurice
| Chaput, Paul Dussault, Luc Dus-
(sault, Jacques Reche, Roger Viau,

! Marcel Bouvrette, Edouard Audet,
Gilles Delisle, Roger Carrier, Char-

lie Tremblay, Réal Reeves, Léo
Gignac, René Troy, Marcel Troy,
Gabriel Troy, André Ferland, Guy

| Péclet, Raymond Ménard, Claude
Gascon, Francois Gascon, Raymond

Lépine, Paul Charland, Claude Des-
patis, Albert Thivierge, René
Gagnon, Jean Leroy, Claude Beau-
champ, Normand Poirier, Paul
Asselin, Bernard Bayeur, Guy
Chartier, Robert Lebuis et nombre
d’autres demoiselles et messieurs.
“LAS

Les membres du “Montreal Wo-
men’s Press Club” recevront au
Ritz-Carlton, demain soir, à huit
heures.

On annonce les fiançailles de
Mille Eliane Lamoureux, fille du
notaire et de Mme P.-A. Lamou-
reux, avec M. André Desmarais,
fils de M. et Mme Charles Desma-
rais.
REC E
OEUVRES DOMINICAINES
Le maire de Montréal et Mme

1Adhémar Raynault ainsi que le
;R. P. Marcel-Marie Desmarais,
o.p., ont accepté la présidence de 
   LES MALAISÉS

oz us
TRAVAILLEURS

Les petits malaises souvent tournent

sn maladies graves. Let organes affai-

Élis ne remplissent plus leurs fonctions;

alors commencent migraines, douleurs

shumastismales, troubles du foie et dea

reins,maux d'estomac,troublesnerveux,

ete, Ne négligez pas vos malaises!

URODONAL
PROTÉGERA VOTRE SANTÉ]

cents dans toutes les bonnes pharmacies on
de 100 «+ IG,fromm. ives à casier

27. Station "N°, Montréal, pour recevoir

LA brochure gratuite "CONNAISSEZ
uly vousr

AAT CHATELAIN
QI1AMARQUE DE CONFIANCER

   
        

membres du comité d'organisation du-

Cercle Universitaire, le mardi 7 novembre prochain,
collège dea Optométristes de la province de Québec et député

Lafldche se dépensent nans compter pour assurer à cet événement social

un succès éclatant, Un comité féminin des

Serres et Georges Deschênes et les

mentionne :

   JACQUES DE SERRES

lus actifs collabore avec

Mme Edgar

Diner-dansant
Le diner-dansant des disciples

d'Helmholtz aura lieu le mardi 7

novembre, au Cercle Universitaire,

sous la présidence d'honneur de

M. J.-A. Crête, O.D., président du

Collège des Optométrostes de la

province de Québec et député du

comté de Saint-Maurice-Latlèche,

aux Communes.

 

Le sergent de section Paul Morin
et Mme Morin, dont le mariage
a été célébré samedi en l’église
St-Viateur d'Outremont, Le sere |
gent Morin, d'Ottawa, est le file
de M. André Morin, décede, et de
Mme Morin, de Montréal, Mme
Morin, née DesHiens (Fernande),
est la fille de M. Edmond Des-
Biens, décédé, et de Mme Des-
Biens, d'Outremont. —(Photo du

Petit Journal).

COMEDONS
Ne pincer pan vos comédons, faite-en
l'élimination. Procores-vous, ches le
pharmacien, deux ences
‘peroxyns” of appliquez doucement zur
les romédons avee un linge imbibé
d'ees chaude. Cette méthode aunsl sim
ble qu'efficace lea fera disparaître.

 

 

  

  

vers autres sous-tomités, (La Photographie La

la partie de cartes qui sera don-

néè mardi soir, à l'hôtel Windsor,
au profit des oeuvres missionnal-

res dominicalnés du Bréail. Parm!

les autres invités d'honneur, on
M. et Mme Joseph

Jean, l'hon. et Mme François-J.

Leduc, le Dr et Mme Omer Noël,
le Dr et Mme Georges Baril, M.
et DuVerger a!

Bernard Choquette, Paul que M. et Mme F.-A. Lambert.

     
  

        

GEORGES DESCHENES

diner dansant des Disciples d'Helmbolts
sous la présidence d'honneur de

MM. Jacques Hébert, Jacques De

Des cadeaux
ou Pot-Pourri !

La cueillette des cadeaux vi
bon train chez les organisateurs

du Pot-Pourri de Charité de ia

Chambre de Commerce des Jew

nes, qui aura lleu en novemb

prochain en l'hôtel Windsor.
ln suite de l'appel Inncé la ee-
maine dernière aux industriels

et marchands de Mont-
réal par M, Jean Gui-
mond, président du

Comité des Oeuvres
sociales, plusieurs ont

déjà fait parvenir à
10 est, rue St-Jacques,
des dons magnifiques.
—mmme

Convocations

Le Dr Paul Leton-

Asl donnera aujour-
d'hui, dimanche, à 3
heures, en la salle 11

du Monument Natio-
nal, une conférence

sur “les vitamines”,
On présentera un film
sur Is préparation de

'huile de foie de mo-
rue. C'est la cinquiè-

me d’une série de dix
causerics sur In méde-
cine préventive chez

l'enfant, Le public est
invité.

Pour les enfants de
France, un gala ar
tistique aura lieu lc 9
novembre en la salle
de 1'Assistance Publi-
que, Pour y étre ad-
mis, il suffit d’appor-
ter un produit phar-;
maceutique. L'artiste |
invité sera Ja-ques
Labrecque. |

Les anciens de pa-
tronsge St-Vincent-de
Paul tiendron* leur
assemblée |annuellel
aujourd’hui, diman-,

| che, à 2 heures. Il y,
aura dévoilem.unt d’un |
!tableau d'honneur des
anciens act…ellement‘
enrôlés, t

 
— |

Le R. P. Eustache
Gagnon, CSC, an-

(cien curé du Mans,
jen France, donnera
|mardi l'après-midi à
3 h. 15, une conféren-
jee intitulée “Page
d'histoire contempo-

| raine”. Eile aura licu
au salon Prince de
| Galles de l'hôtel Wind-
sor, sous les auspices
de la Sciété d'étude
et de conférences. Le
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265 est, JueSteCatherine * 6890,Jue,St-Hubert

EXAMEN DE LA VUE
TROUBLES MUSCULAIRES DE L'OEIL

mrrrremnnnaneeLUNETTES CORRECTIVESmans
sPrCIALISTE Lorenzo FAVREAU >ptométriete ©. 0.

et sen assistante
Optométristes — Opticiens licenciés — Bacheliere en optemétrie

TAIT-FAVREAU une
L. FAVREAU, 0.0.0, président

Bureau du nerd

D'EPARONE DE GUERRE     

conférencier parlera
des camps nazis en
France, publie y
est admis.

Les anciens du eol-
lige Notre-Dame or-
ganisent pour Je
novembre une gran-
de fête aux hultres
Qui aure lieu en le
saile du collège, sous
la présidence de M
L-M.Lymburner.
Tous les anciens et
leurs amis y sont in-
vités. Pour tous Teme   sel ts, télépho-
peràAT, Sam,    

t
e

2
2



 

  

Tissé main
.+. un joli fanchon en laine de bel.
Je qualité avec frange étroite.
Tons: vert irlandais,rouge clair,
rouge vin, eu poudre, 2.50

jaune, brun, marine, noir.

  
Fin “Chaly”
«+. fanchons en tissu “chaly” lai-
neux et léger. Imprimés de tons
vifs, dessinés paisleys ou fleuris,
bordure contrastante. Environ 27
carrés. Vert, bleu, rouge, 1 00
jaune, blanc . o

 

+, baal

Coin brodé
...fanchons en tissu de laine uni
avec motif brodé dans un coin.
28" carrés: frange fine, étroite.
Vert irlandais, rouge clair, 1 98
bleu poudre, jaune or .

 

Spun rayonne
«..Un Joli fanchon à dessina
Peer bordersre Tons bleu

WankEE
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0 Ouvertsde 9 Ki, à 5 h, 30, samedi compris

FDUPUIS

facts ddfanchans

 

. « . Mousseux, légers . . . et
pourtant si chauds et si
confortables pour tout l‘hie
ver...

Faites votre choix
mesdames, mssdemoiselles !

PENSEZ AUX CADEAUX
DES FETE “ae

FANCHONS
...c'eat lo mouchoir de tête si
populaire dès I'sutomne et tout
hiver...
Plusieure modèles voue sont ici
afferts à prix intéressants. Unie
eu à fantaisies, ce FANCHONS
protègent Ia tite... les pointes se
fousnt sous le menton. On peut
également fermer un turban avee
se modèle fanchon.

FICHUS
++. enveloppants et gracieux en
laine souple... tricot fantaisie

jouré ... peut aussi servir d'é-
arpe avec le manteau de four-

rure ou de drap, Largeur: 30”,
longueur: 50”. Tout en laine

| 45
ROSE PALE, BLEU PALE, CHAR.

TREUSE, MAUVE, ROUGE, JAV.
NE, TURQUOISE, BLANC.

    

   NG

Tricot de laine Tissé main En laine fine
-..fanchons en fine étoffe tis- …. échar, chaudes, confor»».écharpes avec frange de 3 née à le main. Carreaux aux tables l'hiver. Frange étroita,pre. egvone atte pieJSe cageur 12”. Blanc, jaune poudre. — , 249 “ y fuchsis, or, mauve, 3pâle, noir ..…...…...…. 1.98 SPECIAL .......... 1.98 blane ........... ‘ee 1.25

. DUPUIS — rez-de-chaussée (Ste-Catherine).

5
_ ALBRET DUPUIS, président

Ard. DUGAL, v-0. 0 pir.gin. RAYMOND DUPUI, sesirls.

 

 

 
 



   

  

 

     
  

      

          

    

     

    
        

    

      

       

   

  

 

  
  

  
   

   

    

   

 

DISCUTER D'AVIATION,

TELEGRAMMES
AUCKLAND, 28. — PREMIER MINISTRE AUSTRALIE ET
MINISTRE AFFAIRES ÉTRANGÈRES ARRIVÉS ICI POUR

 

LONDRES, 28. — RADIO SUISSE RAPPORTE UNITÉ
PARTISANS ITALIENS MARCHE SUR BOLOGNE
 

DERRY, N.-H. 28. —INCENDIE CAUSE PLUS DE $100,000
DOMMAGESICI.
 

PARIS, 28. — JONCTION IMMINENTE CANADIENS ET
BRITANNIQUES PRÈS ROSENDAAL.
 

MOSCOU, 28. — RADIO RUSSE RAPPORTE IMPORTANTS
GAINS SOVIÉTIQUES NORVIGE. i

Le général Stilwell est
relevé de son commandement

WASHINGTON, 28. — On a relevé le général Joseph
W. Stilwell de son commandement comme commandant
américain en Asie, dans un mouvement sensationnel qui,
d’après certains correspondants, provient d’une demande
directe du généralissime Tchiang Kaï chek.

 

La nouvelle que Stilwell était
relevé de son commandement et
Tappelé à Washington a émané
de la Maison blanche sans aucun
détail supplémentaire.

D'autres sources, cependant, on
à déclaré que Tchiang avait de-
mandé cette mesure à cause de
ses divergences d'opinion avec
Stilwell sur les concepts fonda-
méntaux du commandement et sur
Ja manière de diriger la guerre en
Asie.

C'est la première fois dans cette
Euerre-ci qu’un général du rang
de Stilwell est relevé de son com-
mandement. Son rappel a aussi
indiqué des changements possibles
dans l'ordre général du comman-
dement en Asie. Stilwell était
commandant des forces américal-

ANNONCE

GUERI, APRES 7 ANS
d’ASTHME

TI y @ sept ans. J. Richards, 201 East,
23rd St. Hamiiton, Ont, était asthmatique,
oppressé, passait les nuits à tousser jusqu'à
étouffer. ne pouvait dormir et dépérissait
Menisce enraya zop asthme et aujourd’hui.
quoique âgé de 70 ans, il pèse un poids
normal et est en bonne santé. Pour vous
rouver que Mendace peut vous apporter
mêmes résultats, nous vous faisons eette

offre: s'il ne vous procure une respiration
facile, un profond sommeil et ne vous dé
barrasse des muchsités et de tous les en-
muis de l'asthme, vous n'avez qu'à retour-
mer son contenu vide et l'on vous remettra
votre argent. Alors vous n'avez rien à
Perdre mais tout à gagner, ne souffrez pas
tn jour de plus, procurez-vous Mendaro
thez votre pharmacien,

EE

ne sur le théâtre de guerre hl
(Chine-Birmanie-Indes); chef de
l'état-major de Tchiang: premier
assistant de l’amfral anglais lord
Louis Mountbatten, commandant
du théâtre allié du sud-est de
l’Asie. T1 a perdu tous ces postes.

A partir de maintenant lea for-
ces américaines dans cette région
seront divisées sous deux com-

  

L’Etre ferme sespéries”
aux eriminels de guerre

LONDRES, 28, — Le gouverne- de prêter asile aux criminels de
; d'à Le re. guerrede l'Europe — où d'ailleurs.ment de l'Eire a

quête alliée de nt qu'aveun
criminel de guerre n'obtienne re
fuge dans Etat libre, rapporte-
t-on aujourd’hui de source dlane de
foi. On dit que la réponse est tout
à fait conforme à la “neutralité in-
tellectuelle”” préconisée par le pre-
mier ministre Eamonn de Valera.

au secrétariat d’Etat,
à Washington, 1a réponse du gou-
vernement irlandais serait affir-
mative. ‘Elle dit que I'Eire refuse-

© La ratéfaction de lair aux
[grandes altitudes a souvent pour
effet de faire perdre la mémoire
aux alpinistes et de leur donner
des hallucinations eapables de
leur faire croire qu'ils descendent
alors qu'ils montent encore.

 

»

La note irlandaise laisse enten-
dre qu'il pourrait y avoir aussi des
criminels de guerre alliés.
 

Examen de la vue Verres correcteurs

HE ORDELEAU
 

mess. 9.0. 6,

OPTOMETRISTE

3423, rue SAINT-DENIS — HArbour 1435
> À l'arrêt des tramways, coin Sherbrooke <<

 

TOUT POUR LA VICTOIRE
aS

 mandements distincts. Le théâ-
tre de guerre de la Chine sera
commandé par le major-général
A. C. Wedemeyer.Les forces amé-|
ricaines en Birmanie et aux Indes
passeront sous les ordres du lleu-‘
tenant-général Daniel I. Sultan. |

La Maison blanche a annoncé :
que Stilwell recevrait un nouveau
poste important, mais qu'on ne
peut encore révéler. Le départe-
ment de la Guerre a dit qu'on
avait rappelé Stilwell à cause de
la décision de diviser en deux le
théâtre de guerre Chine-Birmanie-
Indes.

Un rapport dit que Stilwell avait
demandé de prendre le comman-
dement de toutes les armées en
Chine, # compris celles qui ser-
vent présentement sous le com-
mandement de Tchiang. Stilwell
aurait cru qu’il pouvait faire de!
l'armée chinoise une force beau-
coup plus puissante qu’elle ne l’est
maintenant. SI cela est vrai, cette
demande a probablement amené à son point culminant la querelle
entre Tchiang et Stilwell.
 

}

LES PARQUETS

SORTENT EN
MIROITANT DES BIDONS.

leu parquets comme du
diamant. Pour le chic—rien
ne vaut Élégant: le fin mot de
la décoration intérieure; le
Plus brillant qui soit sur je

marché,

Un des Produits Leavet
BEAVER PRODUCTS COMPANY LIMITED « MONTREAL

   
    
 

~~ EN VUE d’un AVENIR de PAIX
POUR VOUS-MÊMES et POUR LE CANADA

RICE,
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trouve la mort dans son bain

HOLLYWOOD, 28. — D'après les détectives de cette
ills, ln jolie Georgette Bauerdorf doit probablement à sa

grande générosité pour les militaire® d’avoir été assas-
dans son appartement. Cette fille, âgée de 20 ans, en

Be qualité d'hôtesse à la cantine Hollywood, était habituée à
romener souvent des soldats et marins dans son auto, à
es balader dans les clubs de nuit et même à leur prêter de
l’argent. npa à
Comme héritière de miltions, “

bille pouvait facilement se livrer
cos largesses, affirme Mme

Rose Gilbert, secrétaire de Geor- |
Beaurdorf, riche propriétaira ”

de mines et de puits pétrolières, ;
Père de la jeune morte. ,
A l'aide des nombreuses em- %
reintes digitaies relevées dans
appartement de Georgette, ot ea
dans son auto, que l'on a retrou-
yée abandonnée à 10 milles d'ici,
fes enquêteurs espèrent trouver
Tapidement la trace de l'homme
Qui & assassiné ls jeune fille.
Celle-ci avait une serviette dans
la gorge quand on l‘a découverte
dans son bain débordant d'eau.

Pour le moment les recherches
fournent autour d'un soldat qui GA
8 passé plusieurs heures en com-
pagnle de Georgette, le soir du
drame. Ce soldat, d'après uno
amie de la jeune fille, a insisté
À plusieurs reprises pour danser 3
le jitterbug avec Mile Beauerdorf,°
À la cantine Hollywood. Il serait |
Agé d'environ 28 ans, de taille ;
moyenne, au teint olivitre et aux
cheveux très noirs. >
On ne croit pas que la victime ‘

Be soit noyée, car Il n'y a que È. …….… €
Quelques gouttes d’eau dans ses Beauerdort “photos

Georgette .poumons. Apparemment, la ser-
graphiée quelque temps avantviette qui a étrangié la victime son as font.

l'a en même temps empéchée
K'absorber l'eau du bain. la nouvelle du rapport des au-A New-York, en apprenant Ig topsistes, le malheureux père àmort de sa fille, M. (George [fait une crise de désespoir.Beauerdof & déclaré qu'il ne
s'agit peut-être que d'un acei-
dent. “Georgette souffrait sou-
vent de crampes et de maux de
coeur et refusait de conaulter un
médecin. Elle a peut-être suc-
sombé en prenant son bain A ANNONCE

  

   

  

   

  

   

  

   

  

     

   

      

    

  
  

  

  
  

  

  
  
   

 

   

     

   

VOTRE main...

sur SON épaule
S'il vous était possible d'être là, avec lui, de
l'aider à charger son canon età tirer sur l'ennemi
: 7 . vous le feriez, bien sûr. I] ne vous demande
pas tant, non, car c'est sa tâche, à lui, et il
l'accomplira jusqu’au bout.

Mais il a le droit de compter sur votre appuls
et il ne doute pas que vous ferez tout votre
possible pour l'aider.

TI sait que vous mettrez tout votre coeur A
travailler, à épargner et à prêter votre argent
pour la Victoire, en engageant chaque dollar

   

S- VICTOIRE

  

   

   

   
  

Mas

a

1

disponible dans les Obligations du Te Emprunt:
Paralytique Maldedos, aidezvos reins! L'attitude que vous devez prendre dansVous centez-vous vieillir bién avant ter- PR .. me ou votre sommeil est-il brisé à cause 3 cette guerre, la voici: une main sur son épaule,brûlée vive aiedue youssentesde usdorerin ’ l'autre dans votre poche, cherchant au plus— du mal de jambes, du rhumatisme, de mic. | profond de quoi acheter au moins une ObligationUne paralytique de 47 ans, tons briantes,Lequentesetveu abondan- 3 de plus quela dernière fois. ;me Emile Roy, 938 rue du

= tionn t de vos reins et essentiel pourrand-Trone, Longueuil, & été |Yotresanté et que con symptime ventQuebrûlée à mort en son domicile |uux troubles des reins et de la vessie. Dans
vendredi ‘après-midi. Le détec- . x, pris régulièrement, vous ;tive Léon Pror >vost, de In police [192‘aidans vosveinea Enomptethour TOUT POUR LA VICTOIRErovinciale, a rapporté qu'au dé-|poisons et déchets. Vous n’aves rien À ä
Bat de l'après-midi la filiette de perdre = tout 2Ener ea ayantMme Roy a allumé la fournatse [(73ex, 8! ron satisfait, une conventionécrite accompagne chaque paquet et vousdu passage puis est sortie POUF

|

assure du remboursement en retour de la

 

 

    

   

 

 

   

    

1 ts d I - hofte vide. Ne retar- i
leiier.Quand.oil pry rentrés. Cystex ie passProcure ) 2 Cette annonce est commandités parelle a trouvé sa mère dans la] nettoie vos rei tox) de votre phar Es y le groupe de marchands de meublescareÀpcoucher, les vôte-|———————ememeemes

Macien,

aujourd'hui. dont les nome apparaissent plus basMme. Roy surat”awparemes:| IIHR ee ALU [Himes

  

essayé d'ajouter du bois dans la
fournaise et ses vêtements au-
Talent pris feu. On a transporté
Mme Roy à l'hôpital Notre-Dame
et elle y est morte vers la fin de
l'après-midi.

 

et————

Eile avait pris son dernier
bain en l'année 1864
_ WASHINGTON, 28. — L'été
dernier, on a prisé. pour la net-
yer à fond, àl'huile de graines
lin la statue de la “Liberté” qui

eurplombe le dôme de fer de la
aison blanche et qui n'avait pas

été mettoyée (du moins, de cette
manière) depuis 1864.

ABREAULTLEAUDET ameduoer
1214 E, MONT-ROYAL — FA. 3628 M

434 E, Crémazie, “asie Berd DU. 3511
     
6621, 25e Ave. Rosemont- CL 4398

  

  Liese|. COURTEMANCHE

|

wees22/22Angle 2e ave, Rosemont — FR. 6683

 

Confection Meubles MEUBLES et QUINCAILLERIE
Merceries de tout genre

8127, St-Denis, près Jarry - DU. 1158[Encourageons de préférence.
teeux qui affichent cette certe. 6729, rue ST-HUBERT — CA, 1088

CH. 9628 8906 eat, Ontarie I:VV =

=
mw

   

McYee urig |, €,

||

[ARCOTTE

|

2210m
1339 E, Beaubien, angle Des Ecores,

  

CAlumet 3120

>

A»?r—phER.    1950 IL, Ontarie, oasis Berton PA. 1198 4020 RB. Ste-Catherine — AM. S111     
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L'Allemagneserait vaincueavant 1945
PB LE PETIT JOURNAL 29-cctobée1944 #

 

  

 

  

 

»Gueule de loup ps
WINNIPEG, 28. — Le lieutenant soulsss vite,

Geo Bentatock qui revient d'u- sinon
ne mission effectuée dans le Cana-
da septentrional affirme avoir
rencontré un ttappeur qui celle

&      
  

  

remplacé deux dents de son râtelier
par des vraies dents prises dans la
Eueule d’un loup. |

  

  

ITU TEE

 

  

 

EXAMEN DE LA VUE
SPECIALITE: VERRES DE CONTACT,

J.-Emile Masse

  

     
      

       
 

  

 

      

  

 
    

  

       

   

 

      

  

   

 

 

 

 

 

   
  

 

    

  

 

  
 

 

  
   
 

  

  

4 OPTOMETRISTE — OPTICIEN
ee 912 EST, RUE STE-CATHERINE
Ê | oly : PORTE VOISINE DE LA PHARMACIE MONTREAL
e . > ; ne ‘ Téléphone : HA. 1598¥ De gauche à droite, Erich von Ludendorff, Guillaume II et von Hindenburg, qui avaient tant espéré de > - — - -¥ eette offensive allelmande de juillet 1918, 1squelle devait au contraire marquer le commencement de la 1 Exominateur officiel au Canadien National 1CE deuxième retraite de la Marne et le début de la chute verticale de PAllemagne du kaiser.
®

= GENEVE, 28. — (Spécial au Petit Journal). — Pour :& J > : + I I DEREETDOSUNRODDESHONBONRIROTERVRERRANIRIERIURIRENTINS
i eomprendre où en est l’Alle e d'aujourd'hui, voici un NOOCHECOODOGESBUDUODOSEA2DUIENGHADEEIO0E RII i

récit rigoureusement historique et inédit sur ce que fut le 23 “moment psychologique décisif” de l’autre guerre mondiale. Ne manquez pos de demonder du BOEUF, Z
On raconte en effet que lorsque Hindenburg et Ludendorff, de FAGNEAU et du PORC PRIMES” de =dansleur quartier d’Avesne,petite ville sise à une soixantaine - =; de milles de Lille, eurent achevé de mettre au point le plan|= =de l'offensive du 15 juillet 1918, le kaiser Guillaume II fut|Z IRE D’HIVER => admis à en connaître les grandes lignes. Il y avait d’ailleurs = =; longtemps que les décisions militaires étaient prises hors de|= =el sa connaissance par “ceux d’Avesne”, comme il les appelait |Z DE SHERBROOKE =i ui-même... = — |= =dendorff, au même moment, était|= _ =nosisjours plus card. ave en Flandres, où it veillait aux der- =

=r ; , vel Le os =Vonauendait. On navangait plus ive préparatifs pe LVoffensive = marqués du rubon rouge portont l'inscription =et les troupes allemandes engs- le forcèrent à v nir en hâte au
99 =&ées sur la rive gauche de la Mar-| ‘€ “orcérent à reve : cc =Re taureau sieur di QurirgénéralDvane,oùpk Sherbrooke W.F. :cultés. N'y tenant plus, Guillau- | !! >

=mepartit pour le quartier général l'empereur les reculades e ses ET ACHETES PAR LES MAISONS SUIVANTES: =
eeCOÀBe convainere qu'il fallait : ' : 1 2: , : s =À Né éprouvées 1eBéméralvonse. enoncer À Reims. La deuxième] SICIMDETQ's Wholesale Groceferias The T. Eaton Co. Lid. of Montreal £

3 low. retraite de la Marne était com- LIMITED Bouvillon champlon réservé. iA SE bien! votre opinion sans mencée… Les Français prennent Bouvillon grand champion Agneau grand champion,
at ard, demanda l'empereur. imposer ses armées le lieu ef =
Le -_Hfaut laisser le temps à no-| le jour de la bataille... Il ne douta CANADA PACKERS LIMITED OF MONTREAL 3= tre offensive... plus que sa fin était proche. Bouvilion de la Croix-Rouge =Sai a ~Des mots toutcela... Je vous uv roc 2: emande votre avis. -

;

—

Ce que je puis vous dire, ré&-| “Depuis le 6 juin 1944, la situa- MORANTZ BEEF CO. PESNER BROS. =pondit Je vieux £het, c'est qu'on tion est exactement la même entre Bouvillon Hereford champion. Pores champlons Bouvillon Angue champion . =ne peut nous vaincre aus ong-|;> ié -
=temps due nous Pons ChelsieateAatros MODERN PACKERS LTD SWIFT CANADIAN co. LTD =

et le champ de bataille et le Jour fi le champ ni l'heure de la ba- Hde la bataille. aille. Pour-les mêmes raisonsqui | BURNS & co. WILSIL LTD 3
[Confiance |ent prévelu au mois de juillet 1918, | :Comme ie bea meVacs|2 Thrift, Stop & Shop Stores DOMINION STORES LTD =ed kaiser réflécnitun Instant. de 1944 est perdue pour le Reich = Agneau champlon réservé 3eux es lent mis Comm 1918, le régime tout |S =point une attaque qui allait bien- entier bombeen décomposition mais |S A. & P. FOOD STORES A. PESNER & CO. =tôt se déclencher dans les Flandres| avec cette différence qu’en 1918|Z . =contre ‘aile septentrionale des cette chute verticale des Hohenzol- NOE BOURASSA LTEE HOCHELAGA WESTERN BEEF grouper oritannigues..L'Allema- ern était unjeu savamment com-) 2 SALAISON MAISONNEUVE MONTREAL LIVE STOCK EXCHANGE =, se it-il, = bi ’état-major. Tandis que

|

= y x =core maîtresse de l’action et de la|cette fois c'est hae peuple able ST. GERMAIN MEAT MARKET A. DIONNE & SON ë
manoeuvre... mand tout entier que l'écroulement =Mais le 18 juillet 1918, au ma-|va se produire. LASALLE HOTEL WINDSOR HOTEL CHILD'S RESTAURANT =tin, une étonnante nouvelle arriva| A l'heure qu'il est, Goering se se- MOUNT ROYAL HOTEL MOUNT STEPHEN CLUB FORD HOTEL 5au quartier général d'Avesne.[rait réfugié en Suède et s'y serait CAFE MARTIN CHEZ SON PERE QUEEN'S HOTEL 5Hpres un bref ‘et foudroyant tir|caché de manière à échapper au NEW CARLTON HOTEL ST. JAMES CLUB SHAMSRESTIURE Éd'artillerie, les Francais atta-|sort qui Vattend. Par ailleurs, une |= AR 5 SHAPS RESTAURANTS E
quaient sur l’ensemble du front, dépêc e révèle qu’'Himmier aurait |Z DRURY'S RESTAURANT EL MOROCCO CAFE HENRY MORGAN & CO. =entre la Marne et l'Aisne, Les trou.

|

été assassiné en Hongrie. Il ne fait |=
=pes allemandes de première ligne,|pas de doute que, pour sa part, = SCOTTS MEAT MARKET ROBERTS PROVISION D.-B. JARRY =perdant la tête, refusaient de com-| Goebbels s'est préparé une cachette = MARCHE AHUNTSIC ; GEO. LINGOTT L. TOUGAS =attre et se laissmient prendre par|pour se soustraire aux recherches = J.-P.-A, COUTURE A. LECOURS =milliers... des armées victorieuses. Quant à |Z A. LAPIERRE G.-F. GAGNE MARCHE CENTRAL =La surprise était complète. Lu- (Suite à la page 46) £ B. CURRIE CORONA MEAT MKT L. BOURBONNIERE & FILS 2

= J. JACKSON ROSENFELD & PINSKY VIMY MEAT MKT =

8 E,COTE RMEUNIERUE M. SAUVE i= EPLAE MKT MARCHE AUBRY A. A. CHARTERS, REG'D, =
ATWATER MEAT MKT L. DESROCHERS =0. FORTIER GEO. ALCOCK H. BELANGER =MARCHE CHAPLEAU McLEAN & TAYLOR CITY MEAT & SAUSAGES =E. VAILLANT BERNARD MEAT MKT STANLEY MEAT MARKET =ROUSSELL PROVISION 0. DAVID MARCHE DU PLATEAU ëCANADA EXPORT J.-0. RENAUD ROYAL GEORGE MARKET 2EL = 2= Un groupe des Membres de l'Association des Bouchers de la Ville de Montréal : == P.-R. LAZURE H. VALIQUETTE R. FOREST =
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vous invite à venir

choisir vos cadeaux

de bonne heure
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2MONTRE
pour HOMMES

Mouvement incompa-
rable de marque
"“Grana’’ 17 pierres.
Boîtier jaune, Modè-
les assortis.

-une montre à

laquelle vous savez

que vous pouvez

vous fier...

Z
ZMONTRE

TRES DELICATE
POUR DAMES

Mouvement LENROC 15
pierres. Boitier fini or natu-
rel. Modéles assortis. Valeur
exceptionnelle.
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Les beaux bijoux sont toujours des cadeaux accueillis avec
joie. Venez admirer notre superbe assortiment de bagues,
montres et autres bijoux toutes descriptions; vous
n'aurez que l'embarras du choix... Mais n'attendez pas à
la dernière minute: en venant choisir vos cadeaux r
les fêtes dès maintenant, vous bénéficierez d’un meilleur
choix et éviterez l'encombrement de lu dernière heure.

3 MODES D'ACHAT
ler au comptant — 2e à crédit
3e marchandise mise de côté
Conditions conformes aux règlements sur les prix

et le commerce en temps de guerre

  

  

 

  
     

  

  

 

 

   
  
  

 

0
4
0
0
9

VJ
00
O
6
p
e

A
M
a
n
s

7 &   

 

    
   
   

7
4
%

    
   

7 Z
7  

    

 

  

    

SPECIAL
Pour ceux qui désirent du
beau avec un budget limité.
Jolie bague de fiançailles
surmontée d'un beau diamant.
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pour HOMMES pour HOMMES \
N Or 10 carats. Modèle Or 10 carats. — Ini- $* N
S fréaappropriépour tiales sur émail noir. N
N comparable, Belle valeur, \
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   Joli ensemble
Bague de flançailles avec
diamant de très haute qua-
lité; monture en or de 14
earate, Jonc richement ciselé
sur or de 14 carats.
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Service à thé comprenant théière, sucrier et
pot à lait. Plaqué argent. Intérieur doré. Fini
de haute qualité .…….…..…..….….…ssssessarsssenssensen COMPTANT

   
Attrayant Spécial
avant les fêtes?
ENSEMBLE TROIS PIECES

Une folle montre, fini or naturel, mouvement 15 pier-
res garant{— une bague à diamants avec monture

10 K et une alliance gravée en or 10 k,

LES TROIS BIJOUX

139%

   
  
      

 

    
  

BAGUES avec PIERRE de
NAISSANCE pour DAMES
Mentare Or 00 et
10 carats
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     (Établie depuis 60 ans) |

plus EMILE STJEAN et IRENEE ST-JEAN, prep.   
    

0
,

  



 

 

Les Editions de VEile gutse-
à tuellement sous presse Mes ue
+ venirs de Théâtre par Palmiéri.

Ce volumineux —
ouvrage d’environ 3
200 com-
Pp de lhu-
mour, du sérieux, RE
de la polémique. HR
Il intéressera tous
ceux qui aiment
le tre, tous
eux qui font du
théâtre, car ils y

  

       
   

     
  

Palmiéri

personnages connus où
eubliés, ils apprendront des faits
qu'ils ignorent totalement, ils pas-
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© AU SERVICE
DE L'AMOUR

Jo Decteur J. Carnot, Edition Beau-
Paris. C'est un médecin qui vous
et qul a derit cos pages à votre

tien. Il sait se pencher mur le
misère ot ln souffrance et les épargner
À tant de jeunes gens qui pourraient

éviter o'ila taient mieux éclairés.
explications très précises que com-
ce livre eur teut ce qui @ trait à

‘ameur, seit dans l'ordre physique, seit
dans l'ordre sentimental. ne permettent
vas de le laisser lire per le jeunesse
de moins de 18 ans, cans uveir obtenu
l’anterisation paternelle. 11 faut teute-
fois se rappeler que le temps est venu
“de représenter l'amour avec un flam-
beau, et nen avec un bandeau”. Faites
lire ce livre à votre compagnen de tra-
wail: vous centribueres ainsi à son ben-
tour. Un volume de 256 pages, avec
Hlestration. Prix du $1.80;

i

       
        

      

  
  
   

 

. Ne responsabl

cop, Librairie J-A. Peay Limitée.
8
2577,

est, rue Ste-Catherine,
Montréal, P.Q. Canada.

tél. HA.

 

© ESPOIR D'AMOUR
ver P. Rohanne. Le cosur ne se denne
avec confiance et ebanden qu'une seule
Gols, aussi ne faut-il jamais le refuser.
Prix par peste $0.48.

© SÊCRETS
per Gabrielle Raisenne. ouvrage de

   

      

   

© LES SEPT
VIERGES

par Jean Desgranges, vient de paraître.
50.000 mots de texte enviren. Un livre
vuissant, des malédictions, de terribles

 

par peste $0.65. Du mime autour:
petite femme > 50.16; “Es
vienmage et contrebande” $0.15; “La
Ville aux 46 mosquées” $0.25; “L’Ameer 4
su Maree” (Pour lecteurs avertis)

“Le Rayon qui tue” $0.45. Tris gree
vuccès, 12.000 volumes de cet autear en

tien. Demandez catalogue illus-

  

    

     

    
   
  
      

   

 

   

tré, 400 titres. Les Editions de l'Etoile,
4418 Saint-Denis, Montréal 18.

 

© JIU-JITSU
Gi faible que vous soyes ! Vous pores

de

  

   
  

    
  

    

  

   

 

vainere l’homme le plus fort.
de culture phreique. d'entrainement,
combat et delutte. Qui 6 fait du Jape-
mais le lutteur lo plas redoutable du
monde ? Jiu-Jiteu. Enseignant les fa-
meuses méthodes japonaises du déve
foppement msclaire3 she hies,

pages. Prix: . Per poste
82.50 chaque volume. Payable on man-
dat postal. Non
vois a argent.
Limitée, 554 est. rue
Tél. HA. 2677, Montréal.

© LA LIBERTE DE
- LA CONCEPTION

Toute femme peut choisir librement
som heure peur devenir mère. Le Nvre
du Dr Marehal: “La Hberté de la sone

tion” deans ls solution de ce pre-
rsangelest. Pine d’un million do

on
seule méthode

    
    

  
  

 

   
<e livre la

   
ouces. Prix: l'exem-

Par In priés. 61.60. Pare-
en mandat pesisi. Non
envois en argent. Ce livre est om-

   

    

   

seront ainsi plusieurs heures d’u-| satisfait,
ne lecture véritablement stray

+
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Au FL pes LETTRES
par Dollard Morin

«Mes Souvenirs de Théâtre” |;
Parmi de nombreux chapitres,

11 faut signaier: le théâtre roman-
tique, événements cocasses, le
tre National, l'acteur dans l'oeil

la scène, le comédien ot les fem-
mes, ot bien d’autres encore qu'il
faudrait citer et que le lecteur dé-
couvrira en lisant ce livre.
Co quil ra de lus intéressant

dane Mes Souve de Théâtre
par c'est que l'auteur n’a
pas peur de dire son aptnlon, et
u'll dit telle qu'il se l’est faite,
ne s'occuper du fait que tout le

monde n’en sera probablement pas
Enfin, un livre intéres-

sant qui exposera bien des points
de vas n et n’a pas peur de la
polémique. râce à sa frenchise,
1 fera sans aucun doute fureur.
—_—-———————

De belles oeuvres
.

chez Becuchemin
Les Editions Beauchemin ont

récemment tiré de l’oubli l’une
des oeuvres les plus intéressantes
d'Honoré de Balzac, le Traité de
1a Vie Elégante. Avec sa plume sa-
tirique, de Balzac nous trace des
portraits fiddles et réalistes des
différents types de son temps. H
nous transporte sur les boulevards,
dans les boutiques, partout où se

DERNIERES
REIMPRESSIONS

EN VENTE:

LeGrandMeaulnes
par Alain Fournier

$1.25

La Femme Pauvre
par Léon Blay

$1.25

par René Bazin

$1.25

Récents ouvrages
parus:

Traité de la Vie
Elégante

par H. de Balzae

. $1.25

Monsieur Bigras
par G. de la Tour Fondue

$1.25
©

     

   
   
   

   

 

     

    
   
  

 

   

   

 

  
   

   
   
    

Manifeste
Démocratique
par Emery Reves

$1.25
©

Steppes d'Ukraine
par Z. B. Markeviteh

$1.25

EN VENTE PARTOUT

BEAUCHEMIN
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“De la joie
d'aimer Dieu”
 

Une nouvesuté vient de paraître
queBallonsdu Lévrier, cest De
a er Dieu, selon l'esprit

Thérèse desainte
Jésus, le R. P. Antonin Mor-
tier, OP. Ce Livre eet singulière.
ment original pour trois raisons.

théâ. D'abord, voici vn religieux qui nous
parle de le foe, Pour nous inspi-
rer cette Jole, il va choisir une
sainte d’un des ordres les plus sé-
vires qui coient. Enfin, voici un
dominicain, nourri de seolastique
et de thomisme, qui nous met à

fishir Bra voie, plus simple
chemins conduisant au bonheur.
Ce recueil est aussi une hymne

à la joie, au bonheur véritable. Cou-
vrant de multiples sujets, c’est com-
me le livre d'heures de l'allégresse

ne, Co court ouvrage nous
procure le plaisir d'oublier tout ce
qui eatpas T'unique chose néees-
saire, que l'on peut obtenir
dens la joie.

% L'underground français & ren-
du un hommage émouvant à Henri
Focillon, ce grand historien d'art
dont les Editions Valiquette ont
Técemment publié un très beau
livre intitulé Moyen-Age,

 

trouvaient des caractères typiques
de l'époque. Cet ouvrage peu con-
nu de de Balsac est à la fois sa-
coureux et reposant.
Aux mêmes éditions à récem-

ment paru Bigras, ro-
man de Genevière de la Tour Fon-
due. C'est la vie du grand Mont-
Téal qu'on y reirouve avec ses
coutumes et ses habitants croqués
sur le vif. Dans ce cadre bien con-
nu se déroule un drame que nom-
bre de Montréalais ont eux-mêmes
éprouvé. Monsieur Bigras est une
oeuvre passionnante et, en quelque
sorte, un petit chef-d'oeuvre d'his-

‘’Un baiser
sur la route”

Magreli possède un publie lecteur
jui lui est infiniment fidèle, et à
uste têtre. Toutes ses oeuvres,
en effet, sont chammantes, tou-
jours empreintes de jeunesses et
de fraîcheur, L'amour, tour à tour
cruel ou doux, n’est jamais, sous
la plume de Magali, foncièrement
mauvais et les flèches de son car-
quois ne eatsent de blessures aux
coeurs qu'elles atteignent que juste
pour les faire très tendrement pan-
ser,
Le titre ei joli du dernier ouvra-

ge de i, Un baiser sur la
route, une nouveauté des Editions
Pony, tient toutes ses promesses:
c’est sur un baiser que s'ouvre ce
livre; 11 se termine sur un autre,
et combien plus doux, Et c’est très
émouvant. Ün baiser sur le route,
c’est la jeunesse, c'est l’amour et
c'est un livre exquis qui peut.être
mis entre toutes mains, et qu'il
faut lire.

Les Editions Pony ont récem-
ment publié une oeuvre puissante
d'Henry Bordeaux Mariage de
Guerre, un roman d'amour et de
guerre, un drame religieux, une |
oeuvre nouvelle, une profonde étu-
de sentimentale, en même temps

lhistoire de France,

 

Un ouvrage sur Képler
Képler et les Jésuites, tel est le

titre d'un important ouvrage
vient de terminer k R. P. M..

 
Ce livre Icpporte la vie du grand!
astronome Képler et ses relations!
particulières avec les Jésuites. L'au-
teur est le doyen de la faculté de
mécanique au collège Ste-Marie, à
Halifax. Il est bachelier de l’u-
niversité Nationale d'Irlande et
docteur en astronomie de l’univer- toire locale.

 

 SN VIENT DE PARAITRE:

Exemplaire numéroté, de
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LE LIVRE LE PLUS IMPORTANT PUBLIE
SUR LA FRANCE DEPUIS LA GUERRE !

“Péguy et la
Vraie France”

(EDITION ORIGINALE)

par 14 grands écrivains françois
Fort volume de 288 pages — beau papler .. $1.50

Tout le tirage est aur vergé coquille

UN LIVRE MAGISTRAL QU'IL FAUT LIRE
Réservez votre “axemplaire dès aujourd'hui

EDITIONS SERGE
1896 ouest, rue Ste-Catherine (ch. 821), PL. 7322, Montréal.

sité Georgetown.

 UN LIVRE MAGISTRAL!   
 

N

$2.08
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  DESSIN mécanique-indusfriel
COURS — JOUR — SOIR

Demandes notre prospectus

INSTITUT DE DESSIN MECANIQUE

1625 ouest, Ste-Catherine, Fltzroy 7648 |
(Près Guy)

CORRESPONDANCE

DE MONTREAL ENR,

  

   
Pour rendez-vous PL.

 

J. 0. GIROUX, O.D
Optométrite — Opticien Dipimé
MEMBRE DE L'A.LP.O. BE PARM

Ansioté de trois optemétrintes dipttmés :

MM,
À Philie, J.-A. Allaire, G. Guernon

Buresex de consultations ches

Dupuis
MONTRÉAL
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que c’est un chapitre émouvant de À

“il
Burke-Gaffney, SJ, et qui sera À
bientôt publié par la maison Bruce. : JE

 

     

  

 

  

   

  
  

   “Péguy et la
vroie France”

Un livre pagistral vient de pe
raître aux Edi Serge ! fl o's

et la vraie Fra
‘est une édition originale et iné

dite où se trouvent des textes ex-
traordinaires d’écrivains bien come
nus comme Daniel-Rops, Paul Done
coeur, Louis poney, aude Fran.
chet, Henri Ghéon, Emmanuel Mou-
nier, Marcel ot Pierre Péguy, les
deux fils de Charles, ete.
En cet ouvrage de marque, de

tels maîtres exposent clairement
Ileurs souvenirs et leurs opinions
au sujet du grand Péguy de la
France de son temps. I! y a là des
révélations, des aspects nouveaux,
des nsées lumineuses, fournis
dans péquy et la vraie France par
plus d’une douzaine d'écrivains ré
putés. Cette oeuvre est peut-être la
plus importante qui ait été écrite
jusqu'ici au sujet du grand Péguy.

Calendrier 1945

STE-THERESE
de l'Enfant-Jésun

     

     

 

    

     

    
    

 

      

      
      

 

      
      
          
       

 

   
    

   
     

    

 

  

    

   
  

   

   

  12 tableaux en deux couleurs avec pen-
nées” de SteTherder-de-l'Enfant-Jéaue.
Prix 35e chacun — 8 pour $1

var ln peste

LES BUISSONNETS
111 ouest, Me-Cathorine, Mentréal, 30 |

 

 

  

  

  

      

 

    

    

  

      

 

  

  
   
   

   
  
    

  

Assurer l'avenir de

votre femille, c'est
bien. Penser aussi
au vôtre, c'est mieux;
D'où la nécessité de
notre police à
double protection:
Elle vous fait rentier
à vie. SI vous mou-
rez, nous payons une
annuité aux survé

vents. Quel est votre
âge? Nos remeeigne-
ments sont gratuits:

& CAISSE &
NATIONALE
D'ÉCONOMIE
41 event, rue $. - Jueques
Mentréal - MArbeur 3291

  
  
     

   

     

 

    

  

  

  
    

  

  

  

  
    

   
   
   

  

    

  
   

     
   

  

   

     

 



 

 

“Dé vastes ponibiirés

Dans les cinémasd'après-guerre,
28. — Aprèdla guerre la télévision pourraNEW-YO

atteindre la famille moyenne, non pas seulement dans le
salon du foyer, mais aussi comme attraction supplémentaire
dans les cinémas.
La télévision dans chaque maison

à plusieurs barrières à franchir
avant de devenir, dans quelques
années, une réalité quotidienne. La
lus sérieuse de ces barrières, c’est
le trouver l'espace nécessaire dans

le spectrum de la radio pour tous
Les postes d’émission de télévision

HERGS DU 22,

 

   
Le major Gaston Poulin, 28 ans,
de Québec, qui est commandant
d'une compagnie du Royal 22e
Régiment en Italie. 11 s'est ré-
comment illustré ser ce théf-
tre de guerre. Il est le fils de
M. Louis Poulin, employé des

Québec.  

qui seront construits. Les ondes de
télévision prennent beaucoup plus
d'espace dans l’atmosphère que les
ondes ordinaires de radio et le pro-
blème est de les distribuer de ma-
nière que diverses ondes ne s’obs-
truent pas.

La télévision au cinéma, par con-
tre, n'a que la Larrière du temps
À franchir. Cette télévision au ele
néma se transmettra par fils, per-
mettant à un groupe de cinémas
d'être relayés ensemble par un fil
ordinaire téléphone de rece-
voir tous au même moment, le
même programme de télévision.

Cela veut dire que tous les
cinémas, dans grands dis-
tricts métropolitains, pourraient
être équipés d'écrans de télévision
aussitôt que le retour à la produe-
tion de paix permettra aux manu-
facturiers de lancer sur le marché
les projecteurs de télévision. Ces
rojecteurs s'installent aussi faci-
ement qu’un appareil ordinaire de
cinéma.

 

Le type de projection de télévi-
sion le plus couramment utilisé est
de modèle anglais et était en ser-
vice A Londres juste avant la
guerre. Depuis ce temps on y a fait
des améliorations nombreuses.
Du point de vue des programmes,

les avantages de la télévision de
théâtre sur celle de la

LE PETIT JOURNAL, 29 octobre 1944 19

la télévision s'ajoufera aux films
 

bre déterminé par les statistiques,
peuvent juger en toute sûreté s’ils
doivent payer une certaine attrac-
tion — par exemple un événement

rtif AIa Madison Square Gar-
n.
En d’autres mots, une chaîne de

100 cinémas, ayant un total de plu-
sieurs millions de spectateurs éven-
tuels, peut payer pour un pro-
amme de télévision une somme
ucoup plus importante que celle

qu’offrirait un poste radiopho-
nique.

Celui qui désire relier par des
fils téléphoniques les cinémas qu’il
possède pourAiégenter des pro-
grammes de télévision n’a rien à
craindre de l'intervention du gou-
vernement ou de la nécessité d’ad-
hérer aux règles rigides de Ja
transmission ordinaire.

|
La RKO projette présentement

pour la ville de New-York un ser-
vice de télévision. Cette compagnie
a fait des plans pour relier cent,
ou plus encore, des cinémas de cette
ville, et demander des droits ex-

 

 

 

1

Dr J.-A. LAMARRE
Spécialistes en DENTIERS

HEUES DE BUREAU: 
maison |

sont nombreux. Les cinémas, ayant |

-. DAMASPH.
liSAM. 6PM

1237, CARRE PHILLIPS

LA. 3227-3228

En face du magasin MORGAN |  

clusifs pour la transmission des
combats de boxe, des parties de
hockoy, de courses ou autres at-
tractions capables d'attirer un fort
publie.
On croit que ce système pourrait

bientôt remplacer celui du double |
programme de cinéma, et que seul
un programme de télévision s’ajou-
terait &un unique film présenté
aux spectateurs.

Le vaudeville des temps passés
pourra, grâce à la télévision, re-
gagner la faveur publique. Un pro-
priétaire d’une chaîne de cinéma
qui aurait un service exclusif de
télévision pourrait fort bien pré-
senter de nouvelles étoiles à son
publie. |

Il engagera certainement des ar-
tistes déjà bien connus et pourra
leur payer de meilleurs salaires |

que ne le pourrait la télévision ra-

diophonique.

 

   [IT

GUITARAU

  

LIMITEE

Optométristes-Opticiens à l'Hôtel-Dieu Ste-Catherine KR.

 

“CARRIERE
& SENECAL

Resfilms continueront à être ime
portants pour la télévision, prin-
cipalement à cause des nombreuses
similarités dans la technique de
ces deux industries. La télévision
a, en de nombreux cas, emprunté
des théories complètes du cinéma

et les a appliquées sans difficulté
aucune.
De plus, la dévotion du publie

envers le cinéma assure un même
enthousiasme envers l’industrie
naissante de la télévision.
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Emile Carrière, O.0.D.

Adrien Senécal, 0.0.D.

277  LA. 2211*
 
 

 

 

douanes, de de nombreux spectatsurs au nom-

TRAVAILLEZ FERME

= EPARGNEZ DE L'ARGENT

— Achoiaz des Obligations do ba Vici

eu

    

Contribution de le

“BLACK HORSE" DAWESBRASSERIE
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Une chanteuse de café veut
NEW-YORK, 28, — Peggy Norman, une blonde*,

platine” de New-York, teuse de café très populaire sur
le Broadway, essaie actuéllement de se “débarrasser” du
eomte Enzo Lucci, son mari et un ancien aviateur italien.

Peggy vient de remplir les for ution et un autre de dénégation
males requises pour les deman-'formelie, L'avenir dire comment
des d'annulation de mariage, for-|Enzo Lucci va s’en tirer. Pour sa
Mules qui sont actuellement de-|part, Peggy, qui vit maintenant
vant les juges de la Cour suprême. |chez ses parents, M. et Mme Olaf
Quen résultera-t-il? Pour sa-|Norman, a demandé que son nom
voir, 1] faudra se résigner à atten-|de fille soit légalement restauré,
drelise du procès, qui doit avoir ‘et ne réclame aucune allocation.

ans les jours prochaine. Peggy a déjà fait parler d'elle
On croit que le comte, mainte- en octobre 1942, Anne-Ma-

sant classé comme étranger dan- Konta divorça d'avec Enzo.
gereux, ss défendra avec Apreté, les détectives raidèrent une
ear, par l'intermédiaire de ses avo- de l'hôtel “Plaza Belmont”
qats, il a signé un avis de compa- dans le but de prendre le comte en

 

 

|

“Un "étranger dangereux”

divorcer d'avec son mari, un comte italien
 

 

flagrant délk, l’‘athlétique Enso —

Lacs n'échappeaimprovisent

wa|

OPTOMETRISTE-OPTICIEN
du sommier de son lit, câble le long

 

Metson décousrie des aki mé , ; T
pour quelque bossdans cette es- Diplèmé de PRESCRIPTION

capadeoo Anne-Marie intenta se l'université DES
ursui Bacholler

"Peery épouse Luce! em mare de Montréal ones VERRES
1943 ot, trols mois plus tard, la EEE trie. ES

lice le appréhendait e
uillant représentant de la no- SPECIALISTE

3 ‘arrêt " . 2
dend'avoir 06 un sheien chetdu POUR L'EXAMEN DE VOTRE VUE
mouvement italien des “Chemises 6761, SAINT-HUBERT 330, RUE SAINT-GEORGES

noires” ot d'avolr continué à payer CA. 1618 ST-JEROME — TEL, 171
régulièrement sa cotisation au par-

ti fasciste.
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@ © parce que je peux mettre dans les mains de nos gars les outils de la
victoire prochaine.

© © parce que, grâce aux dollars que j'économise aujourd'hui, mon pays
TOUS LES se trouvera dans une meilleure situation au retour de nos gars.

© © parce que je participe ainsi à la sécurité du Canada d'après-guerre,

ATOUTS ® @ parce que, l’occasion m'est fournie de faire mon devoir.

Cette_annonce est commanditée par les maisons suivantes 3

 
  

GENERALMACHINEWORKS LIMUEE | Mas GRAND-B eucree
QUILBAULT & FRERES, prop, 918, rue St-Georgen pa LAncaster 8488 tesetIEsInsarIsEIRene

seen H Heroux Machine Parts Ltd. — Loxaveuui
CREDIT FONCIERFRANCO-CANADIEN i Heroux Industries Limited — Posr-vrav

UNITED AUTO PARTS LIMITED i Eauprisidant
… "'HAURICEPREFONTAINE,ocritair-“trésorier, air MESSIERonas | MACHINE WORKS LIMITED

McCOLL-TRONTENAC OIL SUN LIFE ASSURANCE CO. OF CANADA
QUEBEC NORTHSHORE PAPER CO. F.J. RASKIN INC.
Engineering Products of Canada Ltd. il CANADIAN CAR & FOUNDRY CO. LTD
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‘WASHINGTON, 28. — (Spécial au Petit Journal). —
Les Philippins étaient prêts — armés les uns de fusils, les
autres du fameux sabre “holo” — à aider au débarquement
du général MacArthur,
On estime que 99 pour cent d’en-

tre eux restent loyaux à leurs
amis américains — “gens d’hon-
meurt, qui tiennent leurs promes-
ses”.
Ce sentiment presque universel

eonstitue un puissant obstacle à la
défense des Japonais, et ceux-ci le
savent. Ils ont récemment à Ma-
nille organisé un ralliement en
masse pour demander aux Philip-
pins une collaboration plus effica-
ce avec les conquérants.
“Mais ne collaborons-nous pas

déjà?” a demandé d’un air naïf
In jeune Philippin à un général

collaborer2” répliqua le géné-
ral. “Cinquante pour cent ‘d'entre
vous êtes ouvertement sympathi-
ques aux Américains; l’autre moi-
tié eache à peine son sentiment.
Vous êtes une bande d'acteurs!”

Le jeune Philippin a fidèlement
rapporté l'incident par Information

aux Américains, qui
préparaient alors à l'invasion. cor,
ien que les Japonais aient promis

la liberté aux iles, 99 pour cent des
Philippins savent que seule la
messe alliée mérite leur co po
ee, que l'invasion alliée annonce
pour eux l'indépendance véritable,
non seulement du joug japonais
mais même du contrôle accommo-
dant des Américains. Voilà pour-
quoi le jour de l'invasion a trouvé

ur leur liberté et par amitié
es Philippins prêts à combattre
our nous, comme ile l’ont fait à
ataan.

En cet endroit, 92,000 Philip-
vins combattaient aux côtés de 14,-
000 Américains. Un plus grand
nombre qu'on ne croit n réussi à
s'échapper par la jungle pour at-
tendre la reprise de l'offensive.
Ils se sont préparés pendant deux
ans et demi, de deux façons.

Des soldats philippins sont ve-
nus aux Etats-Unis, impatients
de retourner. Quelques-uns étaient |.
blessés. Autour d’eux se sont ral-
liés des milliers de leurs compa-
triotes vivant en Amérique.

Ils se sont entraînés dans l’om-
bre à Fort-Ord (Californie), sous
la direction d’officiers américains
et philippins. Ils se sont fait re-
marquer par leur bonne conduite
et leur habileté. Ils prononçaient le
“Serment à Bataan” sur leur bo-
lo, le sabre national avec lequel ils
æ'’exerçaient à fendre les crânes
des Japonais. Leur enthousiasme
a fait deux régiments du batail-;
lon original,

Le ler régiment des Philippines
@& le Ze bataillon des Philippines
étaient récemment prêts à aller
combattre pour la libération de leur
patrie, Plusieurs se sont offerts à
remplir des missions dangereuses
et ont reçu un entraînement spé-
eial pour servir d'agents de liai-'
son entre leurs camarades d’autre-
fois, débarquant bien équipés et
bien nourris, et les guérilleros vê-'
tus de haillons, sortant de la jun-
Zle où ils s’étaient nourris de sau-
terelles rôties dans l’huile de noix
de coco et de viande sèche de ké-
rabau.

Sur le s01 même des Philippines
attendait une armée clandestine,
ln plus active au monde pcut-être.'
Elle se compose en grande partie
de soldats entraînés, dont quelques
Américains, qui ou bien se sont
échappés de Bataan ou bien ont
gagné la jungle sur quelques-unes

les 7,000 Îles plus petites que Lu-
gon. ils ont déployé une telle ac-
tivité que le contrôle des Japonais
se limite souvent aux villes,
Une ville de quelque importance

s'était récemment amusée à l’ap-|
Parition d’un camion arborant les
drapeaux des Philippines et des
Etats-Unis et bondé de soldats en
uniforme qui criaient: ‘“Indepen-
dencia!” Puis le camion fila au
loin, entraînant & sa suite les Ja-
ponais, qui tombèrent dans une
embuscade.
La nouvelle de cet exploit par-

vint aux oreilles du général Mac-
ur et d -gé -

silio J. alderaot eehs
‘ense dans le gouvernement phi-

ere
Jopin alors retiré à Washington.
Le uvernement a récemment

ti
débarquer dans l'archipel avec les
armées d'imasion. Ils sont cons-

ponaise,

nes et navales des Américains eu-
rent forcé les Japonais à retirer ;
de nombreux navires des eaux phi-
lippines. Ce mouvement a permis
aux Alliés de fournir aux
las encore
ments,
sils de campagne, des carabines
et des munitions. Récemment el-
les a aussi obtenu des ar-
(Suite, page Gesannoncesclassées)

un ÊÎn eeon os es or on ae en en on En SP SP a= ==

LE PELICAN EST UN OISEAU BIEN SAGE
LORSQU'IL A L'ESTOMAC REMPLI, LE PELICAN.
ENTASSE QUELQUES POISSONS DANS SON BEC
EN FORME DE SAC ET PRÉVOIT À SES BESOINS
FUTURS ET A CEUX DE SA FAMILLE.
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LA BRASSERIE

la capitale américaine pour |

tamment restés eu courant de ce À
qui se passait sous l'occupation ja- :

Ce contact a été encore plus sui- Mi
vi après que les victoires aérien- À

us d'approvisionne- À
culitrement des fu-

 

O9 EXEMPLE QUÉ NOUSDONNE

ILS SAVENT TRAVAILLER DE CONCERT

À LA PECHE, LES PÉLICANS NAGENT EN
CERCLE, BATTENT L'EAU DE LEURS A\LES,

FONT NAGER LES POISSONS EFFRAYES
AU CENTRE DU CERCLE OÙ ILS VONT
ENSUITE SE NOURRIR A (EUR GRE.

PREVOYEZPOUR L'AVENIR, ACHETEZ ET
CONSERVEZ DES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE

+ Is Tomesabre *bolo2

L'armée clandestine des Philippines alde pulssamment los1froupes yankles

mpoué de Philippine, à l'entraînement en Californie, s’é-
”, “qui fait partie de l'équipement officiel de cette unité.

Des membres d'un régiment entièrement com
lançant au combat armés du fameux po

JUEYNATURE
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LE PELICAN A AUTANT DE SAGESSE QUE
D'APPÉTIT. S'IL MANIAIT L'ARGENT PLUTÔT
QUE DES POISSONS IL ACHÈTERAIT LE
PLUS POSSIBLE D'OBLIGATIONS DE LA
VICTOIRE POUR SAUVEGARDER SON AVE-
NIR ET CELUI DE SES ENFANTS,

ron{fenactLIMITEE@D
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“ oo bonne all alors. Dormez afin de

refaire vos forces pour un autre jour, car demain viendra

sûrement. Il brillera de toute sa clarté sur les gens

braves et loyaux; il répandra sa douceur sur tous ceux

qui souffrent pour notre cause et sa gloire sur la tombe

des héros. C'est ainsi que l'aube apparaîtra. Vive la

marche triomphale des peuples de toute la terre vers

leur juste et véritable patrimoine et vers une grande

et plus heureuse destinée. ” Message prophétique du premier ministre
Winston Churchill, le 21 octobre 1940,

La prophétie se réalise)

Tonépour la Fictoire—Achetez des Obligations du 7 Emprant

COMMANDITÉE PAR rhsWrap LIMITED
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Unchien fidèle
= a

sauve son maître

AvonRichardson,randprocson, pro-
de ranch et éleveur

de Cimmaron, Colorado,
partait dernièrement à cheval à
destination de son ranch A mou-
tons, à sept milles de chez lui.
A un moment donné, le cheval
de Richardson tomba raide
mort, projetant son cavalier, qui,
erièvement blessé à l'épine dor-

s'immobilissa sur le sel.
Troi joure-plus tard, pmvoisin,
passant près du ranc mou-
toms du malheureux, vit le chien
de Richardson qui aboyait et
tentait d'attirer son attention.
11 suivit l’animals eelui-¢i le
conduisit à son maître, que l’on
put ainsi sauver. ~   
CHAMPIGNON GEANT

aS. N +

 

M. Hector Cardinal, de Poin-

te-Claire, tient ici un champi-

gmon géant qui n été trouvé

dans le champ de M. Emile Le-

gault, à Pointe-Claire. Cet énor-
me champignon mesure trois

Pieds de diamètre et pèse cinq

livres.

Deux journaux
anglais atteints
par les robots
LONDRES, 28. — On a révêté

ces jours derniers que les bureaux
des deux journaux catholiques de
Grande-Bretagne, Universe ot Ca-
tholle Times, ont été sérieusement
endommagés par les bombes vo-
Jantes nazies, qui ont aussi semé
des dégâts dans le quartier histo-
Fique de Lincoln’s Inn,

Les bureaux du Catholie Times
ont été tellement démolis qu’il a
fallu trouver un nouvel immeuble.
Le personnel du journal Universe
& pu continuer son travail malgré
des conditions fort pénibles. C'é-
tait la seconde fois que Universe
était ravagé par les robots alle-

. Bien que le bombardement
urvint à un moment eritique de

Publication des deux journaux,
ls ont toutefois réussi à paraître
eomme à l’ordinaire.

 

Le sergent de section Marcel
Blais (à gauche), du C. A. R. C,
Qui s récemment été promu à ce

outre-mer. Il est le frère
signa)
droite), de la Marine Royale

je, qui est maintenant
outre-mer. Ils sent

fils &e M.  
  

westzeque c'est
que (a Paix,
Grand-père?

“La Paix signifie la fin de la guerre, mon
petit, et le retour de ton paps . . . en sécu-
tité enfin et souriant, et fier de voir quel
beau et grand garçon tu es devenu.

“La Paix signifie un Canada libre où ton
papa pourra revenir et où tu pourras

un Canada où tout le monde aura
droit de préparer, par ses propres efforts,

wa avenir sûr et l'indépendance pour se
famille.

“Mais la paix et ce meilleur Canada ne
vieodront pas, petit, avant que la Victoire
me soit gagnée. C'est pourquoi ton grand-
pète et ta maman ont acheté aujourd'hui
une Obligation de Ia Victoire . , . tu as vu?

“Nous ne pouvous pas nous battre comme
son papa, mon petit. Mais si tout le monde,
comme nous, achète des Obligations de ia
Victoire, il reviendra bientôt ... pour te
guider pendant que tu grandiras durant les
sanées de Paix du Canada.”

Tout pour la Victoire . . .
Achetez des

OBLIGATIONS de la VICTOIRE
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La 269¢ semaine de lo guerre

par FERNAND DENIS, rédacteur en chef.

Les “fronts inutiles”
Les événe-

ments, depuis
une douzaine
de jours, sont
formidables,

Tout Indique
I'imminence,

dans les deux
hémisphères,

d'offensives
telles qu'on
n’en a jamais
vu dans l'his-

— toire militaire
du monde. D'ici quelques semaines,
la puissance des Nations-Unies, em-
magasinée depuis quatre années, se-
ra lancée dans la fournaise de la
guerre. En Europe, on essciera d'ap-
pliquer le coup de grôce au Reich
avant que vienne l‘hiver; dans le Pa-
cifique, on tâchera à sectionner l'Em-
pire japonais.

La besogne immédiate, en extrême
Orient, consiste à assurer des bases
destinées à supporter l’ultime atta-
que sur les côtes de Chine ou sur
celles du Japon lui-même, Pour cet
usage, les Philippines manquent con-
sidérablement de valeur stratégique;
cet archipel est trop éloigné de la
Chine pour que les Alliés puissent y
baser le maximum de leurs forces
d'attaque. La défaite de lo flotte ja-
ponaise, cette semaine, hatera |'éta-
blissement de bases alliées encore
plus proches du continent asiatique.

Naturellement, et c’est justice,
l'attention du monde se fixe, depuis
quinze jours, sur les odmirables opé-
rations étatsuniennes dans les Philip-
pines. Mais soyons persuadés que
l'invesion de cet immense archipel
(7,083 Îles couvrant une superficie
terrestre de 114,400 milles carrés;
les îles s'étendent sur 1,152 milles
du nord au sud et sur 682 milles de
l'est à l’ouest) n’est que la manoeu-
vre préliminaire à l'occupation de
Formose. Au rythme où marchent ce
mois-ci les opérations, nous ne serions
pas surpris d'assister à l'invasion de
Formose avant que soit terminée
celle des Philippines, Ce n’est pas en
vain que les superforteresses pilon-
nent actuellement les aéroports et
les rades de la grande île à proximité
du continent.

La défense stratégique

Le Japon en est parvenu à sa phose
de défense stratégique. 1! transporte
chezlui, aussi vite qu'il le peut, des
ravitaillements fabriqués ou razziés
sur les territoires conquis. I! s’agit
de préporatifs pour résister jusqu’à
la dernière extrémité. Ne croyons
point, cependant, que cette dernière  

extrémité soit déjà en vue. Les prin-
cipales pertes du Japon se comptent,
jusqu'à date, en navires et en avions;
et il n’est pas certain que les Nippons
ne puissent pas, à mesure qu'ils les
perdent, en remplacer une partie.

. Leur armée terrestre, quant à elle,
n'a même pas encore été entamée.

La fin de l'Allemagne

D'ici quatre semaines,
nous saurons si le Reich
sera, oui ou non, vain-
cu cette onnée, Avant
la fin de novembre,
l’avalanche des forces
d’Eisenhower se sera

abattue sur le Mur de l'Ouest Elle
aura suffisamment progressé pour
que nous puissions prévoir, avec
ass&z de précision, si son élan la por-

 

Le dernier allié
 

D'ici quatre semaines nous assisterons à de

grands événements. — Tandis que nous cher-

chons à vaincre le Reich avant l'hiver, l'enne-

mi lutte désespérément pour survivre jus-

qu'au printemps.—Les Nazis abandonneront-

ils leurs “saillants inutiles”?

attaque généralisée s'effectuera sur
toute la longueur du front, afin d'é-

rpiller les réserves allemandes le

ong de la ligne Siegfried, et pour ca-
moufler le point véritable de la prin-

cipale ruée.

A l'ouest du Rhin

D'après certains officiers de l'étot-

major conadien, il se peut que les

plus grandes batailles de cette of-

fensive se déclenchent non point vers

le coeur de l’Allemagne, mais bel et
bien à l’ouest du Rhin. (1)

Les dés sont pipés en notre faveur.
Sur la rive nord de l‘estuaire de l’Es-
cout, les Canadiens balayent l'une
oprès l’autre les positions alleman-
des qui nous empêchent d'utiliser le
port d'Anvers. C‘est la carence de
ports qui, dans le moment, nuit le
plus à notre avance. Depuis notre
atterrissage en France, le 6 juin der-
nier, nous n'avons pu utiliser que
Cherbourg. Dès qu'Anvers, le plus
grand port de cette côte, et situé à
proximité de nes points d'attaque
initioux, sera libéré, l’ennemi ne por-
viendra plus à contenir notre élan, Il
le sait si bien, que sa défense des op-
proches du port est plus farouche que

 

Tag Chicape Dails Me

“ Les dernières pages de ‘Mein Kampf ”,

tero jusqu’à Berlin durant les quotre
semaines qui resteront avant l‘avène-
ment de 1945. Comme nous l’écri-
vions voilà quinze jours, cette trouée
devra être favorisée, pour qu'elle
réussisse, par une température par-
ticuliérement favorable, afin que nos
armées puissent appliquer sur I‘enne-
mi le maximum de pression. Si le
temps demeure mauvais, les avions
resteront collés au sol et les roues des
véhicules embourbées, ce quisignifie-
re qu'on devra se battre durant tout
l‘hiver,

La nature du terrain nous fait pré-
sumer que le grand coup sera porté
eu nord d'Aix-la-Chapelle, Mais une

 

(1) — Le Rhin, le plus grand fleuve de
l’Europe du nord-ouest, est connu sous
plusieurs noms en Hollande, c’est-à-dire
sur le théâtre actuel de nos opérations,
ceor peut embrouiller ceux qui lisent les
dépêches — comme ceux qui les lancent.
Lorsque le Rhin bifurque à Lobt, sa bran-
che sud (la plus large) devient le Waal
et sa branche nord le Neder-Rija (Bas-
Rhin). Le Waal conserve son nom jusqu'à
ce qu’il atteigne Gorinehem; il est a!
appelé le Merwede. Il garde ce nouveau
nom jusqu'à ce qu’il attelgne le Maas, pro-
che de ls mer: on le connaît alors en Hol-

sous le nom de Hellandseh-Diep
(Hollande profonde). Pour sa part, la
branche nord que nous mentionniens tout
à l’heure garde Je nom de Neder-Rijn jus.
qu’à ce qu'elle arrive & Wijk-bij-Duur-
ede; là elle se divise. ville, Jusqu'à

trecht, eÎle est appelée Eromme-

 
tout ce qu'on a vu à date en Hollarie
de. En le délogeant, nos gars se cous
vrent d'une gloire impérissable,

Vers le Rhin

Jusqu'à ce jour, notre élon est dés
meuré assez stationnaire oux frone
tières du Reich; car oprès la
foudroyante avance à travers la Nor«
mandie, nous devons occumuler d'é<
normes réserves en matériel et les
transporter sur des centoines de
milles. Cependont, nos opérations
préliminaires, commecelles d'Aix-la«
Chapelle et de Nijmegen, sont indis«
pensobles pour former un tremplin
d'où nous puissions ensuite nous
élancer vers le Rhin.

Les armées hitlériennes se battront
désespérément pour empêcher nos
troupes de traverser le grand fleuve,
mois leur position est loin d'avoir
l'avantage tactique. Le haut come
mandement germanique se voit cone
traint de déplocer les mêmes effec«
tifs sur Un point ou sur un outre,
selon la direction de nos attaques, |!
ne possède plus de réserves au vroi
sens du mot. C'est pourquoi il parle
d’abondonner tous ses “‘saillants” en
dehors du ‘’sol sacré’’ du Reich. Nous
analysons plus bas cette intention de
l'ennemi,

Si la température ne se gâte pos
trop, nous assisterons, d'ici au pre-
mier janvier prochain, à de grands
événements militaires. Durant octo
bre, les éléments ont été contre nous.
lls ont empéché nos aviateurs de pa«
rolyser efficacement les communica
tions ferroviaires des Allemands,
lesquelles sont pour eux relativement
faciles à contrôler et à réparer, étont
fort raccourcies, Nous sommes, de
notre côté, dans une position inverse:
nos lignes de communications sont
extrêmementlongues. Durant la came
pagne de Normandie, c'était tout le
contraire, Nos lignes étoient courtes,
fandis que celles de l'ennemi étaient
très vulnérables, à couse de leur
longueur.

Brièvement, voici la situation:
En Finlande, les divisions ennemies

ont peu de chance de s'échapper
(voir notre analyse plus bas). Les
Allemands ont l'intention de garder
la Norvège aussi longtemps que pos-
sible, parce qu'ils y ont de précieuses
bases de sous-marins, et qu'ils se
servent de ce pays pour transporter
le minerai venu de Suède. La Scon«
dinavie est le dernier ‘saillant’’ qu'ils
abandonneront.

Dans les Balkans, ils vont se retirer
lentement. vers le nord, tout en lie
vrant de grands combats d'arrière«
garde, lis n’ont plus le pétrole rous
main et manquent d'essence.
tt
Rijn (Rhin courbé), puis, de là jusqu'à la
mer, elle devient le-Rijm (Vieux-
Rhin). La branche du fleuve divisée À
l’ouest de Wijk se momme Lek jusqu'à
Krimpens de làjusqu’à Maasslois, elle est
d'abord connue sous le nom de Nieuwe-
M et plus tard sous celui de Het-

le Porcée). Au delà de Massaluis,
uvwe-Waterweg (Nou-

veus cours d'eau).
Plusieurs villes de cette région sont

4 alement JetéarAy plusieurs nomeA
sla-Chapelle o's en alleman

Aachen, et Aken en hollandais,

ey

EA,

 



’

;

  

= Avantl’hivèr
oe général Kurt
ittmar, porte-paro-

le officiel du haut
commandement al-
lemond, vient de

mentionner & la radio la nécessité,
pour les troupes germaniques, de rac-

reir la ligne de combat ‘partout
où cela est possible”, afin d'augmen-
ter la force des autres fronts, dont
fe maintien s'avère indispensable.
Nous y voyons une indication — cet

- officier ne parlant jamais en voin —
Que le général Kurt Dittmar prépare
fe public du Reich au fait varie
Wehrmacht va incessamment se re-
tirer des grands saillants, jugés dé-
sormais inutiles, qui se projettent
trors des murs de la ‘Forteresse inté-
rieure’” en Italie, dans les Balkans,
dons les Etats baltes et, comme me-
sure supréme, en Scondinavie.

Cela attire notre attention sur les
pertes probables que l'ennemi à su-
bies au cours des grandes campagnes
«de l'été, et -sur les chances qui lui
restent de reconstituer ses forces
avec ces effectifs revenus des terri-
toires perdus. Une classification at-
tentive révèle que, depuis le premier
mai de cette année, les Allemands ont
perdu l’équivalant de plus de 73
divisions, mais qu'ils sont parvenus
à en mettre sur pied une vingtaine,
et qu'ils ont rempli les vides dans
celles qui ont été le moins endomma-
gées. Cela, ils l'ont réussi oprès la
mobilisation finale des dernières
réserves, en juillet.

Sur les fronts principaux

La majeure partie de ces pertes
ent eu lieu sur les deux fronts princi-
poux de cet été: en France et en Po-
logne. Les Allemands avaient massé
dans l'Ouest, durant le mois de mai,
65 divisions pour arrêter l'invasion
Qu'ils jugeaient imminente. Ces ef-
fectifs sont aujourd'hui réduits à 40
divisions. (2)

A la fin de mai, Hitler disposait de
125 divisions sur la grande ligne
russo-germanique de Pologne. En
cette fin d'octobre, les défenseurs du
front polonais et de lo Prusse orien-
tale n'ont guère plus d'une centaine
de divisions.

Ces deux fronts principaux sont
évidemment plus courts aujourd'hui
qu'ils n'étaient en juin dernier; mais
la pression alliée, par mille, est plus
rande et augmente constamment.
‘ennemi doit donc, de toute rnéces-

sité, rétablir les effectifs qu'il y main-
tenait ou printemps. Cela voudrait
dire qu'il se voit réduit à récupérer
Quelque part 45 divisions,

Le pourra-t-il? Fin mai, il avait 30
divisions dans les Etats baltes. Com-
bien lui en reste-t-il? La valeur de
notre estimation dépend de ceci: la
pénétration russe des mois derniers
en Estonie, en Lettonie et en Lithuo-
nie est-elle due, avant tout, à une
lente et prudente retraite dela part
des Allemands, ou aux coups de bé-
lier de l'armée rouge? Nous sommes
enclin à pencher pour la première
solution. Dons ce cos, l'ennemi peut
certainement recouvrer une vingtaine
des divisions du front balte. Depuis
Jsce front n'existe plus, ces vingt
ivisions doivent se battre en Prusse

orientale.
La retraite de Finlande est en

cours (voir notre chronique de di-
manche dernier); on croit que l’en-

Pupoie descoosTalo} Lomb, Foamante
our Îe front ouest, Ceci voudrait

direae setiricions sMompndee dont nous
ai11,400 hommes harune,Alnel se confirme Jo.to

position que tes divisions ‘wastes8vont très ttaniin,
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telle carte de l'Europe, avec les frontières de 1939, montre
la distribution probable des forces hitlériennes sur les diffé-
rents fronts. A part les chiffres indiqués ci-kaut, nous suppo-
sons que vingt divisions sont cantonnées dans le Reich, afin de
surveiller le peuple et la main-d'oeuvre étrangère, laquelle

cependant,

s'élève A une dizaine de milliens d'hommes et de femmes.

nemi y avait en avril dernier 7
divisions. Ces soldats pénètrent oc-
tueliement en Norvège, serrés de
près par l'armée rouge, Ils aideront
soit à défendre la nouvelle ligne Lyn-
gen, construite au nord de la pénin-
sule soit à couvrir la retraite des 11
divisions nazies contonnées en terre
norvégienne, si le Reich décide d’a-
bandonner la Scandinavie. Cela vou-
drait dire qu'environ 18 divisions
pourraient revenir en terre allemonde
en passant par le Danemark.

La Grèce et la Yougoslavie rece-
laient jadis 25 divisions allemandes.
l1 se peut que 7 d’entre elles aient
été retirées au cours de l'été, car les
dépêches neutres n'en mentionnent
plus que 18, dont 5 encore au sud de
Belgrade, c'est-à-dire en grand dan-
ger d'être perdues sons rémission.
Des 13 restantes, la plupart auront à
défendre le front balkanique raccour-
ci qui part de la côte dalmate et
passe à travers la Hongrie, li se peut,
cependant, que quelques-unes de ces
divisions aillent plus tard renforcer
les fronts de la ‘Forteresse intérieu-
re”.

En Italie, l'on peut encore identi-
fier 20 divisions résistant à la pous-
sée alliée, Au commencement d'avril,
il y en avait 26. À vrai dire, les divi-
sions qui demeurent n'ont pas le
nombre régulier de soldats qu'elles
devraient posséder. En retraitant
jusqu'aux Alpes, ces efectifs refon-
dus formeraient probablement l’équi-
valant de 5 à 8 divisions complètes,
expérimentées et parfaitement enca-
drées.
Un autre mystère, c'est le nombre

d'Allemands qui se battent encore
sur le front méridional des Russes.
Cet été, on en dénombrait 30 divi-

sions; on se perd en conjectures sur
leur chitfre actuel. Cela dépend
beaucoup du nombre de troupes sa-
tellites que les Allemands ont pu sa-
crifier pour couvrir leur retraite. Quoi
qu'il en soit, il ne reste plus aujour-
d'hui d’alliés roumains ou bulgares.
Les Nazis auront besoin du résidu
de ces divisions, dont on ignore le
chiffre, pour couvrir le front des Car-
pathes.

De tout cela, l’on peut conclure
que, si l‘ennemi se décide à établir
ses lignes suprêmes de défense sur
le Rhin et la Vistule, il pourra. en
abandonnant les saillants inutiles,
récupérer l'équivalant des 45 divi-
sions qu'il a perdues ou cours de l'été.

Position approximative

D'après ce qu'on peut juger d'es-
timations fort incomplètes, et en lais-
sant de côté une vingtaine de divi-
sions nouvelles que Berlin doit
maintenir sur son sol pour contrôler
le peuple et surveiller la main-d‘oeu-
vre étrangère (10 millions d’escla-
ves!) on peut distribuer comme suit
la position des divisions allemandes:

Mai Dans le
dernier: moment:

Front ouest: LL 40
Secteur central russe: 125 108
Prusse orientale: 30 nt
Secteur russe du sud: 30 30
Seandinavie: ts 18
Balkans: 2 18
Italie: 26 20

319 246

Ce tableau montre un ordre germa-
nique de bataille qui s'est considéra-
blement contracté ou cours de l'été,
mais qui présente ou Reich la chance
de récupérer un nombre considéra-
ble de troupes pour combler les vides
des fronts principaux. Cependant,

Les vingt divisions du “front balte” doivent se battre en Prusse

orientale, depuis que ce front n'existe plus. N'oublions pas,

qu'une partie de ces divisions ne contiennent

vraisemblablement que la moitié du chilfre réglementaice

de soldats.

nous ne devons pas oublier que der-
rière ces chiffres il y a le fait que les
divisions actuelles des Allemands sont
moins nombreuses qu'il y a six mois,
et qu’une partie d'entre elles sont
partiellement formées de réservistes
et de recrues d'une qualité nettement
inférieure à celles des vétérans de la
Wehrmacht originale.

Ajoutons que leurs pertes s'aceu-
mulent sans arrêt, à mesure que l'en-
nemi doit nous payer les dividendes
de ses défaites de cet été Les cinq
divisions au sud de Belgrade sont
vraisembloblement isolées: les neuf
divis'ons coïncées en Hollande ne se
sauveront peut-être pas. Les soldats
ennemis se battant le long de l’es-
tuaire de l’Escout semblent être tra-
qués. Enfin, les divisions de Scandi-
navis ne reviendront pas facilement
en Allemagne par voie du Danemark.

a nw

Ainsi se présente la situation avant
I'hiver. Partout ou il est assailli, I'en-
nemi se bat avec courage, avec res-
sources. |! sait que la Wehrmacht
manque d'hommes, que les ‘’soil-
lants’’ hors de la Forteresse intérieu-
re ne seront pas faciles à abandon-
ner, que ses villes ne peuvent endurer
longtemps des pilonnages comme
ceux de ces jours derniers sur Colo-
gne, Duisbourg, Dusseldorf, Wilheims-
haven et Hambourg. Mais il ne cède
pas un pouce sans que des soldats
atliés le payent de leur sang. |! comp-
te sur l'hiver prochain pour nous ra-
lentir, et il se bat, il se bat aveuglé-
ment, espérant que la Wehrmacht
verra naître un nouveau printemps.

KarasDares
a—
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De Gaulle enfin reconnu
Les principales parmi les Nations-Unies — Etats-

Unis, Grande-Bretagne, Russie, Chine, - Canada — ont
enfin reconnu, comme gouvernement provisoire de la

France, l'administration du général de
Gaulle. Il était temps, plub que temps que
cette mesure fat prise. Nous avons main-
tes fois, pour notre part, réclamé dans les
pages de ce journal une telle reconnaissance.

La France, où de graves événements
se sont succédé sans relâche depuis cinq
années, a besoin d’un gouvernement offi-
ciel; ce fait d’être reconnu officiellement
lui donne le pouvoir de gouverner avec
efficacité, d'entretenir des relationsdiplo-

matiques avec les autres pays, de remettre ses affaires en
ordre de par le monde, et de réclamer les fonds monétaires
figés dans les capitales Alliées. Et avec, d'un côté de ses
frontières, une Espagne menacée de la guerre civile; et
de l’autre, un Reich sournois et fanatique qui compte nous
rendre à tous la partie impossible lorsqu'il sera vaincu, un
gouvernement français, si “provisoire” soit-il, est indispen-
sable. Sinon,l'infection des voisins risque de s’étendre chez
Marianne.

Les Canadiens français doivent se montrer particu-
fièrement heureuxde voir les diplomates français réintégrer
les ambassades et légations de leur pays à l'étranger. La
France nous touche de trop près pour que nous restions
Indifférents en la voyant reprendre son rang parmi les
grandes puissances. Le général de Gaulle a gagné là une
dure et longue bataille, particulièrement contre Washington,
qui ne semblait pas comprendre les problèmes français dans
toute leur ampleur.

La France seule peut parler au nom des petites
nations et s’opposer à la politique des “Big Four”; elle
beule est capable de gouverner son immense Empire colonial,
le deuxième du monde en importance. Espérons que, sous
un gouvernement dûment reconnu par leurs grands alliés,
les Français sauront s'unir jusqu’au jour où, la guerre
finie et leurs prisonniers revenus des camps allemands, ils
pourront enfin voter et décider sous quelle forme ils dési-
tent définitivement être gouvernés.

 

OE GAULLE

 

‘’Moi?… Couler un sous-marin ?”
Les sous-marins ennemis ont recommencé à rôder

ans l’Atlantique. On ne peut douter que les Nazis, sentant
Que les Alliés tenteront un effort ultime pour les vaincre

avant l’arrivée de l'hiver, ne cherchent à atta-
quer prochainement nos convois, Les sombres
jours de 1942 ne reviendront peut-être pas, car
nous avons perfectionné nos moyens de
défense; mais la liste des morts, victimes de
torpiliages en haute mer, pourrait fort bien
reparaître dans les journaux.

A-t-on songé que nous, simples citoyens
qui n'avons pas l’honneur de porter l’uniforme,

pouvons aider à couler ces sous-marins? Nous le pouvons,
en souscrivant à l’emprunt de la Victoire, tout simplement.
Cet argent achètera les grenades de profondeur qui détrui-
Bent les requins d'acier. Nos épargnes, ainsi prêtées à
l'Etat, achèteront d’ailleurs bien d'autre matériel, que l'’en-
nemi cherchera, au passage, à envoyer au fond de la mer.

C'est ainsi que les civils peuvent puissamment aider
À gagner la guerre. Ils sont incapables d’entendre le ton-
nerre de l'artillerie canadienne, de respirer l’épouvantable
odeur du combat, de sentir la terre trembler sous leurs
pieds, d'éprouverle froid de l’eau de l'Atlantique paralysant
ceux que les ceintures de sauvetage gardent en vie pour
Quelques heures. Mais ils peuvent soutenir les canonniers,
les aviateurs et les marins; ils peuvent nourrir les bouches
À feu, les avions dont le ventre a faim de bombes, les tubes
lance-torpilles.

_ Notre devoir est clair. Nous devons fabriquer les pro-
les, tandis que l’Etat les paye. Mais, pour les payer,

1 doit emprunter de nous. L'Emprunt nous sera plus tard
remis avec profit.

- Nous pourrions citer des douzaines à
lesquelles nous devons souscrire î
Celle-ci en et une, et elle n’est

raisons pour
au Septième emprunt.

pas mince,

    N6S PETITES
ENTREVUES

Le peuple conadien-frangais
e-t-il les mêmesaptitudes artis-
tiques que les peuples d'autres
grendes notions ?

Question demandée à des
élèves de l'école des

Beaux-Arts.
Gabriel Ouellet,
6244 boul, Monk.
Le Canadien

ais a un ta-
lent artistique in-
né qui s'exprime
chez lui très natu-
rellement et je di-
rais même qu'une
fois l'éducation né-
cessaire acquise, il
se manifeste avec beaucoup
de facilité qu’aueun habitant

 

 

lus
‘un

autre pays. Il a la chance unique
d'être dans un pays nouveau où il

ut sider & la formation d'une
‘ormule artistique indigène; il t
aussi puiser à la formation de deux
grands peuples: le français et l'an-
glais. is il doit se surveiller et
ne chercher dans ces deux grandes
civilizations que ce qui peut aider
À sa formation.

 

Norman
Charbonneau,
4310 des Erables.
Non. Le peuple

ennadien - français
n'a pas encore at-
teint la maturité
des grandes na-
tions. 11 en est en-
core à l’époque de
sa formation intel-

lectuelle et artistique. Pendant les
trois derniers siècles il n trop eu à
lutter pour sa survivance physique
et morale et cela a srreté toute
croissance artistique. L'Art ne se
manifeste vraiment que dans la
paix. Sa survivance est mainte-
nant assurée, notre peuple a déjà
commencé à développer son sens
de l'esthétique, mais il lui reste
un long chemin à parcourir.
AAA
Jean Léonard,
771A Querbes,
Nous ne pouvons

encore rivaliser
avec les grands
maîtres des autres
nations, mais il
s'est produit chez
nous, depuis quel-
ques années, un tel
mouvement d'avant
dans le domaine artistique qu'il en
sortira sûrement quelques artistes
Qui sauront placer notre race au,
rang des autres. Les artistes euro-
péens aui se sont réfugiés ici à
cause de la guerre ont beaucoup ai-
dé ce mouvement, en nous faisant
profiter de leur expérience. Mais il
en tient surtout à nous tous d’en-
courager les jeunes artistes qui
font preuve de talent.

 

Maurice April,
4534 eat,
Notre-Dame.

Si nous faisons
la comparaison, en
raison de la pro-
portion de notre
population et de
nos moyens d’édu-
cation, il faut ad-
mettre que le peu-

ple canadien-français fait preuve
de donsartistiques, égaux sinon fu-
érieurs à ceux des autres races.
ous avons eu, dans tous les do-

maines, quelques maîtres qui n'ont
eu aucune influence sérieuse seu-
lement parce qu'on n’a pas eu l'in-
telligence de les faire connaître en
dehors des limites de notre pro-
vince.

  

Jean Mathieu,
2952 Sheppard.
Le Canadien

français a une in-
telligence et un
sens artistique plus
développés mais il
manque malheu-
reusement d’initia-
tive. Un talent na-
turel ne peut se dé-
velopper seul, il lui faut des mal.
tres capables et c'est ce qui man-
que ici. Et non seulement on né-
Hlige de donner aux jeunes les
maîtres dont ils ont besoin, mais
on ignore aussi ces jeunes qui font
preuve de talent. Un mouvement
ve dessine i
mais il faudraiaime

 

  

M. le directeur,
L'un de vos lecteurs reprochait

récemment aux pigeons du square
Dominion d'y salir tout, notam-
ment les monuments historiques.
d'en suis, mais c'est là l'inévita-
ble. Ce qu'il faut plutôt faire

P ressortir, c'est le charme de ces
oiseaux paisibles si bien appri-
voisés, C'est plaisir que de voir,
eue beaux jours, des bandes de
petits enfants venir donner des

M. le directeur,
Je ne suis pas plus patriote

qu'un autre, mais je suis quelque
Peu chagrinée par ie fait que

asiment tous les camions de la
oste, un service qui arbore les

armes de Sa Majesté, sont de
véritables bazous, bossués, à la
peinture défraichie. Et cela sans
dire de quelle façon ile sont gé-
néralement conduits pa, uei gens
qui ont l'air de souverainement
se f... de tous les règlements, *

uand on & vu évoluer le roi,

M. le directeur,
Contrairement à nos journaux

français émasculés, l'organe de la
inance, le Financial Post, pu-
liait ces jours derniers les faits

suivants:
Le 31 mars 1944, la dette ca-

nadienne per capita afteignait
$774.28, alors que le 8! mars
1989 elle n'était que de $273.62.
Quant à la dette nette du puys,

$3,152,559.314 elle est passée

Monsieur le rédacteur,
D'après une enquête fouchant

2,400 manufacturiers canadiens,
menée par les Kditione McClean,
il appert que ces industriels se
disposent, après la guerre, à met-
tre àpied 17 p.c. de leur person-
nel féminin, ce qui leur laisses
fout de méme encore £3 p.c. plus
de femmes au travail qu'en 1999,
Si ces pronostice æe réalisent,

et que l'autorité fédérale n'y
motte le holè, la aitrution sera
déplorable, ot nous verrons peut-
être la fameuse guerre civile
que M. Godbout a brandie comme
pouvantail aw cours de la der-

M. le directeur, .
J'ai lu, dans un journal de

Kansas-City, une phrase encou-
rageant les souscripteurs aux
emprunte de guerre des Etats-

nis, qui pourrait servir de “slo.
#90" pour notre Emprunt de.la

Monsieur le directeur,
J'ai dernièrement appris par

unJournal la déclaration de MM.
T. Gates, de Washington, et Wal-
ter Attridge, de Montréal, res.
pectivement ‘présidente de le
Chambre de Commerce des Jeu-
nes des Etats-Unis et d@ (‘ana-
da, aclon laquelle la majorité des
membres des deux organisations
favorisent l'abolition complète et
totals des barrières douanières
Dire le Canada ot les Etats

Ces déclarations sont, & men
avis, fout à fuit censés, J'en of  “*même qu’il prenne de plus gran-  foit mokmême l'expérience en
1980 quand ux radio, qui se ven

CONSEIL EN ANGLAIS

LES BARRIERES DOUANIERES

 

C'est le Canada qui a le jeu.

L'avis de nos lecteurs
LES PIGEONS ONT LEUR CHARME

miettes de pain à ess volatiles,
Des mamans prennent l'Aabitude
de faire de ce carré le lieu de
leurs pro a avec leurs en
fants, ear les petits trouvent
de belles legons de 208. Il y
« si peu de ess oasis dans noire
grande métropole industrielle et
prosaique...

Lucienne D,
rue Shuter,

MAUVAISE RECLAME AU SOUVERAIN
on se rend eempte de la distance
qu'il y « entre lui, où digne, ot
ses serviteurs.
Le gouvernement canadien n'a

done pas plus de fierté, de dé-
eence que ça! Pourquoi me pas
nous présenter un service de ca-
mions postaux bien astiqués P
Cs serait là marquer, il me sem
ble, du respect pour notre svu-

 

verain, .

Caroline,

boul. St-Joseyk.

LES CHIFFRES CALMENT L'ENTHOUSIASME
à $8,842270,000, c'est - à - dire
qu'elle & quasi été multipliée
par 3.
De pareils chiffres ont de quoi

faire réfléchir et font songer à
parlicipalion modérée au con-

lit, comme le prénait l'hon. M.
Duplessis en 1939. Heursusement,
ol est revenu au pouvoir pour
surveiller nos intérêts ot erier
halte ! aux outranciers.

Trifluv.en,

A LA MAISON,MADAME !
nidre campagne électorale pro-
vinciale, Cotte fois, ce sera le
bloc de tous les hommes qui se
rebellera contre un état de choses
antisocial.
La place de ma femme est ou

foyer, qu'on le sache, Et ai la
Guerre à permis aux femmes de
travailler, cs n'était là qu'un
état transitoire. On pourra don-
ner de l'emploi aux femmes le
jour où pas un homme valide ne
sera en chômage. Et 6 jour est

Lucien Lachapelle,
Mentréal-Sud, a

Victoire, Cette phrase est mal-
Aeurousement intraduisible on
français. La voici: “Get & bunch
ef bonds to buy a bunch of bombe
to bomb a bunch of bums I"

Votrs dévoué,
Franco-Américain.

dait $21 aux te-Unie, me cok-
ta $48, uno fois acquittés les
frais de douane et tes frais d'é-
change. Il en est aifzi de tous
les produits américains,

nadienprive la Dopulationdeoa prive po "
ces produits pour en retirer de
gros dénéfionson même temps
Lo pour potéser les monopoles
u pays. Btait-il raisonnable de

payer, avant le serre, fee
peur une automel on prie
réel n'était 0 1
; D'un Testor os de votre

Antomobiliste,
rue StJacenele
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- LE SERGENT, ‘

ROY
" DE LA POLICE

MONTEE

CERTAIN QUE LE CRANE EST LA CAUSE DE CES DEUX
DÉCÈS, ROY COURT PRÉVENIR UNE AUTRE TRAGÉDIE... 
 * C'EST PLUS DANGEREUX

QU'UN SERPENT, N°Y TOU-
CHE PAS! 7

 

 C'EST UN DISPOSITIF TRES S! TU VEUX QUE JE VEN-N] L'ENCREEST .Ÿ vOILA LE CONTRAT DE VENTE

MEURTRIER! GE LA MORT DE TON FRERE,

J

DISPARUE! DU RANCH DE FRACASSARD
DSMO! OÙ ET COM QUEL TRUC! ET DE BARILLOT! ILS SONTMENT TU AS TROUVE )

CE CRANE! =: ff  MORTs SANS DOUTE!

 



  

    

 

‘1 0apris le célèbre
voman de WILLIAM
SAROYAN,récemment
cdapté à l‘écren.
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Wustrations de Nick
Hoffer. — Traduction
‘spbciels pour les lec-
teurs du ‘Petit Journal”

  

 

Ulysses vint près de sa mère.

Un petit garçen nommé Ulysses Macauley marchait
Je long de l'avenue Santa-Clara, A Hhaes, Californie.
Quand il apergut ss maison au bout du quartier, Je petit
garçon se mit à gambader, parce qu’il savait que ss mère
était dans ls cour, en train de jeter du gruin aux poulets.
1 vint se placer doucement à ses côtés, Sa maman ne se
Ppencha même pas pour l’embrasser, lls étaient de bien
trop vieux amis pour cela

En ce moment même, le frère du petit garçon, Homer
Macauley pédalait sur une vieille bicyclette, proche des
limites de la ville. Il portait un costume de messager du

“ %élégraphe trop grand pour lui et une casquette un peu

Son frère pédulait sur une vieille bicyclette. “Elle m'enverra aeuez d'argent pour revenir.”

trop petite. La nuit était presque descendus Jersqu’il
parvint au bureau du télégraphe. Dans le bureau, Homer
entendit M. Sprangler, le gérant, conversant avec un jeune
homme qui avait l’air troublé et fatigué. Celui-ci venait
de lui remettre un télégramme.
— “Quatorze mots, payables d’avance,” dit Sprangler;

11 cessa de parler, lorgna l'adolescent: “Un peu à court
d'argent?” — “Un peu,” dit doucement le jeune homme, et
avec embarras: “Mais ma mère Va m'en envoyer assez
pour revenir à la maison.” Il se mit à tousser, puis re-
prit: “Est-ce que le télégramme va prendre du temps A
parvenir à maman?” — “Il est tard dans l’Est actueile-

 

auv
wag_

Après cette petite scène, Homer Macauley alla vers le
Pupitre des livraisons, pour voir s’il avait de l'ouvrage.

M. Sprangler le regardæit silencieusement. Enfin, fl parla:
*Aimes-tu cela, être messager?” L'enfant leva la tête et

vit que le gérant sourisit. — “Vous parlez que j'aime çà!
On en voit du monde, et on en visite des endreits!” —
“Mais les jeux? Tu ne peux plus participer à rien, depuis
que tu as un emploi.” — “Il y a la gymnastique à l'école,
Je suis un bon coureur.” — “Vraiment? J'ai été champion
de la course aux obstacles au High School d'Ithaca,” dit
Je gérant; “alors, tu aimes ton emploi?” — “Si je l'aime?
de vais faire le meilleur messager que ce bureau a jamais
eu!” _

Homer vit que M. Sprangler peuriait.

“Il parait eraintif.”

ment,” dit le gérant; et sans regarder son interlocuteur,
il fouilla dans sa poche: “Voici un peu de monnaie,” dit-il
au jeune homme; “vous me la remettrez quand votre mère
vous l'aura envoyée.” — “II y n cinq dollars MA dedans!
s’éeria le jeune homme, — “Prenez toujours,” dit douce-
ment Sprangler. — “Merci, oh, merci!” dit le jeune hom-
me; et il sortit presque en courant,

“Envoyez le télégramme,” ordonna Sprangler à son vieil
opérateur Willie Grogan; “je vais le payer de ma poche.”
— “Encore un petit qui a erré trop loin de ehexz lui, et
sans le sou ?”dit l'opérateur. — “Ouais! et i] tousse et il
peraît eraintif.” -

 

“Parfait!” dit Sprangier; “maintenant, ton emploi est
régulier: tu fais partie de la maison! Mais ton emploi est
plus qu'un emploi et ce bureau plus qu’un bureau ordinai-
re, C'est un collège, une université, un endroit où l'on
s'instroit. Regarde ce qui se passe, écoute attentivement.
Tiens-toi les oreilles ouvertes.”

“Oui, m'sieur!” n’éeria Homer. Sprangier lui jeta ume
pièce de vingt-cinq sous: “Va jusqu'à la pâtisserie Chatter-
tom, sur le Broadway: to me rapporteras deux tartes
d'hier, aux pommes et à lu crime de coco.”

Homer attrapa au vol la pièce de monnaie et passa la
porte. Sprangler le regarda partir rèveusement. — “C’est
un bon garçon,” dit-il à M. Grogan; “il vient d'une famille

1] attrape la menmaie…

 

Sprangler le regarda réveusement partir.

honoraile et pauvre de l'avenue Santa-Clara. Pas de pire;
un frère à l’armée; le mère travaille en été à la fabrique
de conserves; sa soeur va à l’université de l'Etat. Tout
ee qu'il à cpatre Jui, c'est qu'il est: trop jeume de deux
ans.” — “Moi, répondit M, Gregan, j'ai une eouple d'an-
nées de trop pour le service. News nous entemdrons bien
ensemble.”

Sans attendre le retour d'Hemer Matauley, M.
Sprangier se leva: “Si vous avez besein de moi, je se::!
chez Corbett, Vous vous diviserez les tartes, Homer et
vous.”

Quand Homer revint, il déposa les tartes devant M.
Grogan, qui se mit à parler: “Homer Macauley, dit-.L

  

 

  
1] rapportait deux tartes,

mon nom est William Grogan, mais en m’sppelle Willie,
Quoique je sois âgé de 67 ans. Je suis un télégraphiste
de l’ancien temps, l’un des plus vieux du monde, Cela ne
m'empêche pas d'avoir faim. Mangeons ensemble ces
tartes, afin de seeller notre amitié.”

Le télégraphiste divisa ln première tarte, ot tandie
Que les nouveaux camarades méchaient la pâte dureie, M.
Grogan continus: “Ii m'arrivera à l'occasion de te de.
mander de faire un message peur moi, ou de me Joindre
dans une chanson ou dans une conversation. En cas
d'ivresse — de ma part et nen de la tienne — je compte
sur une compréhension et une sympathie plus profondes

 

“Festoyons!” dit M. Gregan,  
que celles qui caractérisent les hommes plus âgés que
douze années. Quel Âge as-tu?” — “J'ai quatorze ans” dit
l'enfant, “mais j'ai beaucoup de compréhension!” — “Par-
fait, parfait! Tous les soirs, dans ce bureau, je compte
sur toi pour voir A ee que j'accomplisse mes fonctions.
Un verre d'eau freide en plein visage, si je ne réagis pes
après que tu m’auras secoué — ceci doit être suivi d'une
tasse de enfé chaud de chez Corbett, Mais si, dans la rue,
tu merencontres Prolie au démon de l’alecol, le procédé
sera différent, -moi bonjour cn passent, mais s
aire @allusion à mon état; vy

e.”

M. Gregan copia un télégramme...

   
 

Homer pile le message de mori.

= “Eau froide et café chaud dans le bureau; raluta-
tions dans la rue. Oui m'eieur!” dit Homer, Mais le
télégraphe n'était mis à résenner, M. Grogan tapa un
message venant de Washington pour Mme Ress Sandoval,
1129, ree G, Ithaca, l'avisant que son fils, Juan Domingo
Sendoval, était mort au champ d'honneur, M, Grogan
tendit le message terrible à Homer sens premoncer une
Parole, après quei il but une league rasadg, à Même une
bouteille qu'il tenait dens un tiroir de sen pupitre, Sans
parler non Plus, Memer prit Je télégramme, le plaga dans
use envelopge qu’il cacheta, mit le tout au fond de sa ces-
quette et quitta le bureau, (à suivre)
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-] VOULANTTUER MANDRAKE
SANS LAISSER DE PREUVE,
CARLE ET LATOUR ONT PLACE
LE MAGICIEN SOUS LES PATTES
DE L'ÉLÉPHANT QU'ILS
S'APPRÉTENT À TIRER.
COMMEILS VISENT, L'ANIMAL
COMMENCÉ À JOUER DE LA
TROMPE...

 

  
  

 

    

 
 

  
  

     

   

      

   

L'ÉLÉPHANT
ACCROCHE
CARLE QUI
ÉTAIT FROP
PRES ET L’EN-
VOIE EN L'AIR
COMME
UNE
BALLE...

 
 
 

  

LES BARRISSEMENTS SAUVAGES DE L'ANIMA
TOUT LE MONDE. Y COMPRIS LOT! pp ;
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CIRQUE,” DIT MANDRAKE ALORS
QU'iL REPREND CONNAISSANCE. À

“MAIS QUEL ÉTAIT DONC LEUR BU       

 

  

 

 

 

TILS VOULAIENT L'ACHETER À TRES BON MARCHÉ DES
BANQUIERS,” REPOND MANDRAKE, “MAIS NE CRAIGNEZ
RIEN, VOUS N'AUREZ PLUS D'ACCIDENTS DANS VOTRE
ÉTABLISSEMENT. “MERCI À VOUS.” REPREND SYLVIE,
“REMERCIEZ PLUTÔT L'ÉLÉFHANT, .
RÉTORQUE MANDRAKE, >

L'ANI

 

 

“CARLE AVAIT DEJA EXCITE l'ÉLÉPHANT AVEC UNEPILE
ELECTR! ye

TRÈS BONNE MÉMOIRE," CONTINUE MANDRAKE EN
UE,C'EST AINSI QUE SE TERMINÉE L'AVENTURE

  

NE LUI AVAIT ATTACHEE A LA PATTE.
EST RAPPELÉ CAR L'ÉLÉPHANT A UNE  
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  H EST DIRIGÉ

PAR RADIO DE L'ILE,  

  
 

JE VAIS ME

DIRIGER SUR LA

VEDETTE ET

  

 

  

 

   D'UTILISER L'EMBAR-

CATION PRISE AUX      

   

  

  

  

 

  

JE NE ME RENDAIS PAS
“ COMPTE DE LA FORMIDABLE

R& VITESSE DE CETTE DANGEREUSE
en VEDETTE  
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DÉTENUEPAR CesAMÉRICAINS : NOUS DEVONS ENQUEev:, DEBAR-JE NE COMPRENDS PAS COMMENT MAIS COMMENT OMMENT, CAPI-
CONTRENOUSCEPETITCOTE QUER DES HOMMES SUR ; RBANT!?CONTRE NOUSCE CETTE ILE: _ TAINE BA
D'EXPLOSIFS!
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MUTT & JEFF Jeff a ses idées sur le patronat . . . par BUD FISHER

PATRON! JE VOUS , POURRAIS-JE M’AB- _ CERTAINEMENT ET

ANNONCEQUEJE CE N’EST PAS LA N]SENTER S'IL VOUS PLAIT,

PRENDS MON APRÈS- MANIÈRE DE MONSIEUR! 1L Y À UNE PAR- PRENDS CA POUR TON I=

MIDI! : J POUR DEMANDER UNE
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ALLER A FAVEUR! Bodies
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QANS L'ASSISTANCE SE TROUVENT PAUL
DEMERS ET ROGER BLOUIN...

JE NE SUIS PAS ALLE AU
CIRQUE DEPUIS 10

SES TABLEAUX
VALENT PLUS QUE
CINQ CIROUES EN-
SME!

 

    
   

 

     CA ME RAPPELLE
LES JOURS OÙ MA
F E VIVAIT!
  

   
   

   

  
       

 

 

  

  
  

   
   
  

J'AI DÉJA ÉTÉ TRAPEZIS-
TE MOI-MEME! MAIS JE À

VAIS MONTER UNE COMB!- À

POURRIEZ-VOUS NOUS
ACCEPTER NOUS AUSS!,
NOUS VOULONS
REVENIR ICI

  

 

  

 

   

JE SUIS TERRIBLEMENT CER-

FATIGUE. POURRIEZ.
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Trix, le singe brésilien, pro-

priété de la petite Annette
Avers, de Portage, Wisconsin,

- n’est pos de ces singes qui

n'ont autre chose à faire que
de se gratter le dos. On le voit
à gauche en train d'exécuter

un solo de violon et à droite il

prend ploisir & taquiner Eimer,

un: jeune serpent de quatre

pieds,

C'est sûrement une position dangereuse que de se tenir ainsi aur un

cheval. C’est l'un des tours d'acrobatie de Nancy Bragg, que l'on

voit Jef en train de répéter avant l'ouverture du rodéo, au Madison
Square Garden de New-York.

 eergie Kildare démontre fel l'utilité d'un nouvel appareil destiné
sauver plusieurs vies sur lea fronts de guerre. 11 sert à denner Ja

. Lhplration artificielle ot son rendement est des plus efficace, Mile
Kildare en fait Sel la démonstration devant les membres du Conseil
de Sécurité Nationale, À Chicage. Te sergent W. M. MeDenald

‘ agit comme patient.

  

  
  
  
  

 

  

  

     

La

fond (en haut à gauche), père
de trois enfonts, donne ses em-

preintes digitales au quartier

général de le police, & Wash-

ington, oprés qu'on eut porté
contre lui une accusation de

meurtre sur le personne de
Dorothy Berrum, 18 ems (en
bes), de Chippewe-Falls, Wis-
consin. Le corps étrenglé ot
mutilé de le jeune fille « été
retrouvé sous un seule pleureur
du terrain de golf de Potomac.

   

 

  
Le fusilier Morin Earl McFor-.    

(LE PETIT JOURNAL, 29 octobre ‘1944 ma a

Une jeune étoile

u

RS
Pre

L'étoile du patin Ruth Noland prouve que sa jeunefillet-

te de 4 ans, Bee Gee Jackson, à oussi l'étoffe d'une
étoile. Elle lui fait exécuter ici le difficile vol de l'avion,

Curieuse démonstration

LY)

  
Ces photogrophies ont été prises lors d'une démonstration

récemment tenue à Chicago, dans le but de prouver qu'un

accident d'automobile peut être très dangereux même

si on ne foit pas beaucoup de vitesse. À gauche, on voit

l'automobile suspendue à une hauteur de 41 pieds et

demi, l'équivalent du choc, si elle tombe, d'une automo-

bile roulant d'une vitesse de 35 milles à l'heure. À droite,

“automobile touche le sol et en bas on peut constater les

résultats ovec la jeune actrice Betty Jane.
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Un découragement
s'empara de Ralph. Ses modestes
ressources fondaient comme du
beurre. Son compte de banque
marquait cinquante à soixante
pisatrestout au plusH devenaiti
urgent de trouver argen
Maisa s'adresser? n nepou
vait question dap]
avocats d’Octavie, vu Les circons-
tances qui entoursieat la mort de
leurcliente. A la banque où il fai-
sait affaire depuis plus de vingt
ans? Le gérant ne refuserait cer-
tainement pas un prêt. Il connaise
sait bien Ralph, lui semblait sym-
pathique et avait toujours appré-
cié sa probité dans rencontre
de ses obligations.

Dès le début de l'après-midi,
Ralph téléphona a 1a banque pour
prendre rendez-vous avec le gé-

MALADIF?
Essayez le tonique à 4 ACTIONS

DaFumiMoede1eeenoieC'appétit
?

Maux de tête, bi
tion Fais per constipation, ayes confance,

‘races Jes Herbes indigènes de Bliss. Tonique:
AXATIF ET AMERS. Huit ingrédients

d'origine végétale assurent ses 4 ACT JONS—
1) favorise l'élimination des reins, des inlesting,
(2) tanibe: appétit. estomac, (3) stimmle: Sux
billaire, mide À la digestion. (4) aide à éviter le
gaz. 81.00, Sûc, 25e. Pharmacies.

HERGES INDIGENES DE BLISS

Au Canada le
thé s'épelle…

Chez votre épicier, en deux gran.
eurs commodes … ainsi que dans

tes sacs à ché FILTRE améliorés.
lélangé et mis on paquets su Canale

L’acide du rein

  

tavie. Mais, lorsque monsieur
Paquin commença exposer le
but de sa visite, fi »e tint coi,
n’intervenant en aucune façon
pour signifier qu’il comprenait la
requête de som client. se con-
tenta d'écouter an silence et de
jouer distraitement avec un crey-
om sur son cartable. Tout-à-coup,
N fronça les sourcils et dit d'un
ten sec:
— Cinq cents piastres! Vous

voulez cinq cents piastres! Mais
quelle sécurité offrez-vous?
— Aucune, répondit Ralph en

rougissant, mais j'ai ceci.
Il tendit nu président la lettre

des avocats de sa soeur. Le ban-
quier y jeta un coup d'oeil rapide:
— Je ne puis satisfaire à votre

demande, exposa-t-il enfin, à
moins qu'une personne responsa-
ble ne réponde pour vous.
— Je ne connais personne ca-

Dable... commenca le frére d'Octa-
le,

— Votre garçon est majeur,
D'est-ce pas?
— Michel? out. I à vingt-deux

ans. Mais il ne peut fournir de
garantie.
L'homme d'affaires toussota,

mal à l'aise devant l'incompré-
hension de son client,
— N'’est-il pas, d'après le tes-

tament de votre soeur, l’un des
héritiers légaux ?
Dans un éclair, Ralph comprit

ce que l’autre tentait d’insinuer,
r, il ramassa d'une main

tremblante aa lettre sur le bu-
reau, Il en déchira l'un des coins
on essayant de Ia replier pour Ia
serrer dans son Portefeuille. Dans
un effort visible il se mit sur
pieds et gagna la porte de sortie
sans entendre les vagues paroles
excuse que balbutiait le prési-
lent.
De retour chez lui, monsieur

voleurde repos  

pe 2 ea 1 “ . +

PROCÈS SANSJURY
(Traduit et adapté par Edgar Pigeon) -

Paquin ne ve décidait pas à
avouer à Monique l'affrent qu’il
avait subl, Co n'est que le soir
qu'il raconte son entrevue de
l'après-midi, .

onique prit la tête de son ma-

Ils ne peuvent réveiller ce seandale! s'exclama Monique.

Ti entre ses mains, plonges son
-regard dans ses yeux, qu'elle bai-
sa tendrement l'un ap l'autre.
Puis elle attira sa figure brûlan-
te sur son épaule et la berça
comme elle eût fait d’un enfant
— Oublie tout ça, mon chéri,

ot ne t'inquiète pas davantage.
J'ai vendu les actions de l'hérita-
te que m'avait laissé maman, Je
prévoyais que nous aurions besoin
d'argent, J'en ai retiré mille pias-
tres. Avec ça, nous ferons un boa
bout de chemin,

Mais Monique... protests
Ralph, cet argent t'appartient, et
nous nous étions entendus pour
n'y jamais toucher.
— Allons, chéri, il n’y à rien à

tol ou à moi dansla vie conjugale,
Tout ce que nous possédons l'un
et l'autre est à nous. Après une
pause, madame Paquin attaque
un sujet qui la préoccupait:
“Neus devrions déménager,”

auggéra-t-elle, “changer de loca-
lité, I est intolérable de voir tous
les jours nombre de curieux v'at-
trouper devant notre porte. lls
viennent presque tous pour la

Tesse,

— Nous déménagerons, a u-
va Ralph, se ppre
Monsieur et madame

employèrent le
P ni

route da 1aa

|
maine à chercher un nouveau C
Jogement dans les localités avol. |

  
      

  
   
   

     

  
       
      

  

 

  
  

  
   

   

   

   

  

 

  

 

  
  

— Ce ue vous voulez dire au
_OY

  maison, Le lieu du crime les ee }

 

, 1 leur ait un pou de
fs Moni après avoir

amieRalph,abécite pas:
— Nous prenons la ville, dit-

— Vous faitesJ
approuva [agen
avec un enthousiasme profession
nel. La résidence est solide et me-
derne. Elle renferme toutes les
commodités nécessaires loca-
lité est disti Moi-mime je
vis dans le voisinage. Nous trou-
vons différents établissements de
eommerce à notre portée... Mais
je ne vous ai pas demandé votre
nom ?

Monsieur Paquin temdit sa
earte. L'agent c ange de cou-
leur. Un froid se fit entre les
deux hommes.

—M'excuserez-vousua instant,
monsieur Paquin? Je reviens
tout de suite.
H revint au bout de quelques

madame,
immeubles

minutes, les sourcils froncés, se-
couant la tête:
—— Je regrette infiniment, men-

sieur, mais à cause d’une erreur
de mon assistant, je vous ai
veyé visiter une propriété
louée, louée depuis hier.
— Mais vous n'avez pas enlevé

l'écriteau ?
— Mes hommes n’en ont pas eu

le temps, je suppose.
— Je vois. |
Ralph »e mordit les livres et

a Monique. ;
Pr me semble
une autre maison

à

louer, n'est-ce
pas ? questionns Monique. |
—

Oh

! l'autre. Elle ne vous.
intéresserait probablement pas. |
Elle demande plusieurs cents
piastres de réparations. Non vrai-
ment, je ne vois rien dans mon
livre qui vous conviendrait.

Soudainement la vérité »e fit
Jour dans l'esprit de Ralph:

us vous avies |

 

our, Sous d
§ tojowdbeil  

  

portance A ce détall. Nous avons
rt

Lee mires concéen 2° nent d ‘oe-- ET DE L'ARGENTon'employantvgorae

LA FARINE PRÉPARÉE
BRODIE

La méthode améliorée, nouvelle, de faire la cuisson à la maison. Ricede vouveau à a; rendre, si t a faire, P ‘cos besoinÀ depoudre iplovesIefarinedansles roA qu'il fau i
px bi pout aire jeux glteaux et autres pièces  

  

   

  

   

  
  

   

   

   

    
  

   
   

  

    

    

   

   

   

  

  

juste, c'est que — relia ê
me louer parce que je suis m
à une histoire de n:eurtre ?
— Veus mettez cartes sur table,

monsieur. J'hésitais A vous I's.
vousr, car ce n'est pas mol, croyes

, vous comprenes... Person.
nellement je n’ai rien contre vous,
Mais les gens jasent...

=—-81 nous changions de nom?
—À quoi bon? [es gous dé.

couvrirnient tôt la vérité et on
profiteraient ponr vous fnerimi.
ner davantage. Prenez mon con-
sell: Restez où vous demeures
actuellement.

Les policlers qui enquétalent
au sujet du meurtre d'Octavie
Paquin ce réunirent pour discu-
ter les différentes hypothèses,
espérant eu venir à une entente.
Mais les opluions diffé :
—Je crois Ralph Paqu ous

pable, émit l’un. FI venait de per-
dre sa situation et 11 s’est déses-
péré quand =a soeur a refusé de
l'aider financièrement. II lui
gardait rancune d'avoir fnjus-
tement reteau durant toutes ces
années sa part d'’héritage. I!
nous @ avoué qu'il travaillait
dans le jardin au moment du
erime, mals avons-nous la preu-
ve de cet avancé? Puis {l n'y a
qu'un pas à faire pour se rendre
du jardiu au salon. il à pu pé-
nétrer par la fenêtre pour l'é&
trangier, ot cela or moins de
Quelques secondes.
—Tout cela me paraîtrait

fort plausible s’il n'y avait de
taches d'huile sur l'écharpe,
avança un confrère. D'où viene
nent-elles? 1} me semble que
l'on n'a pas attaché anses d'iin-
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» Procurez-vous-eu va paqest
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Jor les mains pleines
sés avec une écharpe de
valour? Admettes que c’est ridt-
sule. Jo penserais plutôt que
Je jeune homme, en revenant du
hangar où 1! gardait sa voiture,
@ aperçu sa tante assise dans le
palon et lui retournant le dos.
Au même moment Hl a aperçu
d'écharpe suspendue dans
éouloir. Michel, qui avait pris
part à la discussion avec sa tan-

le midi, savait que cette dere
mière avait l'intention de déshé-
siter entièrement son père. Il
& alors jugé que la mort d'Oc-
tavie aplanirait toutes les diffi-
eultés matérielles et il n'aura pas

II ne faut pas perdre de vue
le fait que la vieille fille voulait
quitter la maison immédiato-
ment après le diner, et que ce

n'est que sur les instances de
sa belle-sosur qu'elle a consent!

à attendre dans le salon l’heu-
re du train, reprit un trofsième
policier. Vous admettrez que

c'est une coïncidence bien étran-

ge. Monique Paquin avait tou-

tes les raisons de détester Octa-

vie, et de vouloir s’en débarras-

per. Pourtant elle l’a persuadée

de retarder son départ. Pour-

quoi? Monique Paquin est une

femme ds caractère et entière-

ment dévoude aux siens, elle ne

reculerait devant aucun sacrifi-
ee pour protéger leurs intérêts.

Puisque nous parlons de fem-

mes de caractère, n'oublions

pas de mentionner Mathilde, Ia

pervante, rappela un autre assis-

tant. Elle aussi abhorrait la
vieille flile, et nulle autre n’est
aussi dévouée aux Paquin. su

est difficile

=

d'incriminer une
rsonne de la trempe de Monl-

que Paquin. 11 l'est moins dane

le cas d'une servante comme

Mathilde. Elle n'est pas du gen-

re des gens qui prennent la pel-

ne d’analyser leurs gestes: elle

se ‘contente d'agir, tout simple-

ment.
La discussion sur la cause

Paquin se poursuivit longtemps.

Des enquétenrs examinèrent le

eas de chaque suspect:

—Qu'est-ce que vous pensez

d'Anne, vous autres? Volci une

Jeune fille pleine de sang-froid,

aucunement nerveuse, qui lit un

roman pendant qu'un crime se

commet sous son nez ? Allons

done, faites avaler ça à d'au-

pres! ,

—Eh blen ! qu'est-ce qu'on

pourrait dire du jeune Beau-

grand, donc? A trois heures, il

était en possession de l'écharpe

fatale. 11 a peut-être menti en

disant qu'il l'a laissée sur une

chaise. Sa fiancée, Dorothée Pa-

quin, lut avait raconté la que-

Pelle avec sa tante, il aura alors

eraint que la vieille, mettant

bes promesses à exéoution, n'an-

nule son testament. déshéritant

Je père de celle qu'il aime. Les

Beaugrand auraient ensuite fait

opposition a son mariage avec

Une jeune fille pauvre.

—N'oublions pas les enfants,

non plus. Récemment le jeuno

Pierre à sauvagement assailiil‘un

de nes camarades à l'école, c'est

un bien mauvals point... ;

— À mon avis, nous devrions

examiner de plus près l’alibi de

Simon Paquin, un lvrogne de la

pire espèce et un célibataire sans

conscience qui soutirait constam-

ent de 'argent de mon cousin.

fi avait intérêt à ce que Ralph

hérite. ;
Une fumée Âcre remplissait la

salle de réunion, les cendriers dé-

bordaient. Les cing hommes réu-

nis pour en venir & une solution

sur l'affaire Paquin se levérent

et s'étirèrent à leur aire, fatigués

de leur longue immobilité. Plu-

vier, Lyon, Bureau, le coroner et

son assistant s’entre-regardèrent

les uns les autres en haussant les
épaules, Ils n'étaient pps plus

avancés qu’au début de

1
4

confé-

Fence,
Lyon prit la parole: ;
Voilà au moins une quinzaine

de fois que nous tentons d'éluci-

der l'affaire ensemble et nousen
sommes toujours au même point.

Aucun de nous n’a pu apporter

un nouvel indice, Si aucune nou-

velle évidence ne vient nous éclai-
rer, nous considérerons ce crime
eomme classé,
À leur sortie des bureaux de
union, les limiers retrouvèrent
n nombre de journalistes qu!

attendaient de nouveaux dévelop-
Ppemaents.

XXXIe CHAPITRE

D
e

bonne heure, ce matin de
novembre, Monique Paquin des- 

es journaux. Les
ts allaient à de nouvelles éco-

les, Anne avait repris sa plume
pour commencer un nouveau ro-
man, Dorothée et Arthur filaient
encore le parfait amour, Michel
eontinuait ses cours universitai-
res. Oui, on respirait enfin au
foyer. lph restait dant
toujours abattu, Il n’oubliait pas,
ne se risquant que rarement dans
le rue, ne souriant jamais. Des
rides se formaient sous ses yeux
ot, de gris, ses cheveux étaient
devenus blancs. Toute à ses ré-
flexions, Monique sortit sur la vé-
randa, s'empara des journaux du
matin et jeta un coup d'oeil sur
l'en-tête de la première page.
Soudain, elle mit s& main devant
sa bouche pour étouffer un cri.
En gros caractére un titre appa-
raissait:

UNE FAMILLE QUI
N'OUBLIE PAS

Meureuse fadis et maintenant
hantée par le souvenir d’une
tante assassinée dans le salon.

Dans notre édition de diman-
ehe nous présenterons à nos lec-
teurs des détails savoureux sur
une famille chez qui n’est déroulé
un meurtre odieux. Le mystère

 

   

de Toilette Lux. Faices pénétrer délicatement

Fur10 des célèbres étoiles de Hollywoodemploient le Savon de Toilette Lux

—Ils ne peuvent réveiller lo
scandale s'exclama Monique.

Mathilde apparut dans cou-
loir. En apercevant la figure ti-
tee de sa patronne, elle s'inquié-

— Qu'est-ce qu ne va pas en-
eore, madame Monique,
— Ah! Mathilde, ne me pose

pas de questions. 11 faut que je
me rende immédiatement à Mont-
réal. Je compte sur toi peur m’ex-
euser auprès des autres. Tu leur
donneras le prétexte que tu vou-
dras su sujet de mon départ au-
bit. D'ailleurs, je reviendrai cs
soir. -

— Bien, madame,
En se rendant à Montréal,

Monique murmurait en elle-mé-
me :

—Îls ne peuvent pas recom-
moncer ça, mon Dieu, empêchez-
es.
En descendant du train, ma-

dame Paquin s'empressa de se
se rendre aux bureaux du jour-
nal qui avait osé publier une
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panonce. Un détective pri-
v te i poliment et 1a pris
de rem une fiche, qu’il oz
pédia au rédacteur en chef.
Monique s'exécuta de bonne

grâce mais laissa en blanc l'es-
pace ol elle devait donner les
raisons de sa visite. Au bout de
dix minutes d’'attente, le messa-
ger revint porteur du même pe-
plier plié en quatre.

-—Je regrette, dit l'officier
mais le rédacteur ne peut vous
recevoir.
La femme de Ralph s’empara

de la fiche et inscrivit son nom
tout au long, suivi du lieu de sa
localité:
—Voulez-vous retourner ceci,

demanda-t-elle ?
Cette fois le messager revint

et dit:
—Suivez-mof, madame, mon-

sieur Snaith vous reçevra.
M. Snaith était un homme

court et gras d'environ trente-
cinq ans. À l'entrée de la vi-
siteuse, 11 ze leva pour lui ser-
rer la main puis il reprit son
siège.
—Bonjour, madame Paquin,

{ vous voulez vous asseoir.
u'est-ce que je puis faire pour

vous ?

C'ESTFACILE D'ACQUÉRIR
UN TEINT SÉDUISANT!

 

*Veussentez voire épidermedeu, lisse,
adorable : : : à mesure Lo

l’eau chaude puis froide:
facialpeutvous apporter une beauté nouvelle.”

 

vous rincez
mottoyage

serez sl ravissante qu@ vous feren
battre son coeur plus vite! Adoptez le soin de

beauté de Merle Oberon pour acquérir us

épiderme plus clair—uo Teint Séduisant!

Monique Journal \/

avait espereleES
bureau du rédacteur:
Ned Jo viens pour eed, mem

— Vous ne pouvez publier ça,
— Non? et pourquoi pas? Nous

l'avons annoncé dans toute Ia
province, Nous ne pouvons pas
désappointer nos lecteurs,
— 81 vous l'imprimez, je voué

poursuivrai en libelle,
— Je ne crois pas que vou

puissiez avantageusement lo fale
re, madame, Nous avons passé
l’article à nos avocats, qui nous
ont assuré qu’il est libre de tout
libelle, J’en ai la preuve dans mes
dossiers,

Joignant le geste à Is paro
Bnaith tira une chemise d’une he
lière, louvrit devant madame
Paquin, Avec stupeur Monique
aperçut les photos de ses enfants,
celles de son mari, les sienne
dans différentes poses denuis l’en-
fance jusqu’à ce jour, Mais qui
pouvait avoir livré en pâture au
public tous ces trésors de famille
ieusement eonservés,... Quil..,
ui, sinon... Simon Paquin ?

(A SUIVRE )
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Proo——————————

"Mon mari me ment-il ?

 

D—Je suis mariée i ang of mon mari 8 j été
très ben pour moi. II ne boit pas st me remet toute sn paye; ilne sort |15200avant© rose Cet
jamais sans me dire où des Mais,à y a quelques the fai trouvé

|

ae madiot voli que Jalconn

phis br ‘oi adresses ilies. ui une q >

Sant a des Photograph of il m'en a donnd, disant Filles. vantageÀ mon idéal car elle est d’une

photo lui plaisait tout simplement ot qu'il n'a jamais aucune BoautéremarquableLeedesue
Stiention

à

cette jeune fille. Depuis, on est venu me raconter fants: le Premier est à mais le
j'ai interrogé les jeunes

filles en question mais toutes m'ont assuré que mon mari ne s'était
jamais é d'elles. Je n'ai donc avcune preuve et je voudrais que
vous me disies si je devrais le croire ou douter de lui. Me ment-il ? —
UNE QUI SUIVRA VOTRE CONSEIL

R.—Pourquoi vous acharneriez-vous à douter de votre mariquand
non seulement vous n'avez aucune preuve de son infidélité mais que
depuis quinze ans, il vous témoigne son attachement et son affection $
Je comprends que la vue de cette photographie et de ces adresses vous
ait alarmée mais puisque tout semble vous prouver que c'est sams
roison, il faut laisser s'évanouir vos soupçons et continuer à vivre avec
sérénité. Ne vous abaissez , surtout, en allant interroger des
étrangères au sujet de la € ite de votre mari et les maitre à même
de vous juger tous deur. Chacun de nous recèle en son coeur des secrete
plus ou moins lourds et ss doit de les porter seul sans jamais permettre
qu’on y porte les regards, encore moins qu'on les discute. Une épouse
surtout ne doit pas trahir l'intimité qui rattache à son compagnon
et s'il arrive qu’elle le soupçonne d'infidélité elle doit se taire et cacher
son angoisse : le monde a trop tôt fait de ridiculiser ce qu'il ne comprend
pas.

De plus, croyez-moi, vous auries tort de faire ei bon marché des
œuinre années de bonne entente que vous avez vécues avec votre mari.
Mêma si vos soupçons étaient fondés, il faudrait à tout pris lutter pour
défendre votre bonheur et reconquérir votre paix. Que valent les
preuves quand on est, d'avance, décidé de les annuler, de les faire
disparaître ? Lein d'aller chercher du secours ailleurs, auprès — comme
vous l'avez fait — de personnes désignées pour être vos rivales, il
faudrait seule réorganiser votre existence en vus d'enlever à votre
mari toute tentation de s'éloigner de vous. Durant quinze ans, vous avez
partagé ses joies, ses labeurs, ses déceptions, vous le connaissez donc
assez bien pour réussir a le défendre contre lui-

Ne parles plus de cet incident à votre mari, ne lui rappelesz pas les
adresses et la photographie que vous avez vues dans ses
Faites-lui oublier les conversations qu’elles ont occasionnées entre vous,
ci surtout ne révélez jamais les enquêtes que vous avez menées. I! vaut
mieux accepter les paroles de votre mari sans lui faire l'injure de croire
qu'il vous trompe. La confiance et la loyauté suffisent déjà à rendre
plus difficiles le mensonge et l'hypocrisie.

FRANCOISE.

D.—Comment prépere-t-on la pâte
pour les crôpes ? — AVILA.
R—Voici la recette de cette pâte:

«mn oeuf, environ une tasse de lait, et
de ia forine pour épaissir à consis-
tance voulus. On ajoute une cuillerés à
thé de poudre à pâte par teste de
farine.

Rép. à CINDERELLA: Je ne favorise
Guemne récleme commerciale au dé-
friment d'une eutre dans es courrier.
Essayez de vous informer de la valeur
du cours en question auprès de per-
sonnes qui le connaissent.

— Mlle G. Reymond, Val-David, P.Q,
désire échanger des cartes postales.
— M. PHILIPPE BEAUCHAMP, 3425,

Tue Albert, Montréal, demande la chan-
son: Danse macabre.

—RAJEBRISSEZ “us
am Bannigses
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Crème Désodorisante
Enraye la Transpiration

ELUSN N'irrite pas la
peau ni n'abime les vêtements.

RAPIDEMENT JRETIPENET
secondes. Vous l'appliquez,
essuyez le superflu et vous
vous habillez.

  

Les rides, les
d'oise, les musclésnaseeaCRI
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transpiration et l'odeur. fn
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DURABLEMENT CREPR TS
aisselles sèches et inodores
pendant3 jours.

ETEA«oo!
agréable que votre crème
préférée pour la figure —
odorante, elle ne tache pas.
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D.—grant |plusieurs années j'ai

fréquenté une jeune (fille que j'aimais
mais je n’al pu l'épouser parce que
alors, je devais er leu dettes de

second vit et elle en prend soln. 1
y à trois mois que je la fréquente et
je n’ai encore rlen À lui reprocher.
Mes amis me disent qu’elle s'amuse
encore mais je ne veux pas le croire
car mon amie m'assure le contraire.
Depuis”qu'elle à appris mes disposi-

‘tions, mon ancienne amie ne me re-
garde plus. Jo sais qu'elle à été olen
dévouée pour ma famille mals, on
somme, c'était parce qu'elle le vou-
lait bien. Je n'ai jamais rien eu &
lui reprocher st ce n'est qu'elle est

gale et qu'à cause de =a bonne hu-
meur les jeunes gens la rechercuant
beaucoup. Maintenant je la déteste.
Je suis bouleversé et je ne sals que
faire car ma nouvelle amie est Jolie
et bien attirante—L'INCOMPRIS.
%.—Pas plus que celle d'un homme, la

deauté d'une femme n'est une garantie
de bonheur. Vous me poraisses sur lo
point de vous engager dans une route
dangereuse, ii faut donc prendre les
précautions nécessaires pour ns Pas
faire d'erreur. N'épousez pas votre an-
clenne amie si vous ns laimes plus
mais, eu moins, soyez-lui toufours re-
connaissant du dévouement qu'elle a eu
envers votre famille. I! y à certains sen-
timents qu'on est pas libre de ne pas
(éprouver ou de mattre ax rancert et la
reconnaissance est de ceux-là. Que l'em-
dallement que vous éprouvez pour votre

| belle amis ne vous fasse pas oublier ce
Que vous deves à celle que, durant plu-
sieurs années, vous avez fréquentée
dans l'intention de l'épouser, qui vous
« été fidèle et pous « aidé à remplir vos
obligations de jemille.

  

 

D.—J'ai 17 ans et Je n'al aucune amie.
Ne pourries-vous me fournir des adres-
|ses de militaires avec qui je pourrais
correspondre ? Je m'ennule d'être seule.
— LECTRICE ASSIDUE.

| R—Vous connaissez certainement
quelques jeunes füles qui consentiront

à vous présenter à leurs amies. Parmi
ces dernières, l'une Ou l'autre vous
plaire davantage et vous pourrez l'in-

viter ches vous et vous en faire une
compagne. Il faut attendre les ctrcons-
tances qui fevorisemt les rencontres,

rien ne sert de courir au devant et de
se ller à la hâte pour s'exposer ensutte
à regretter d'avoir accordé sa confiance
trop rite. À votre dge, vous aves mille
moyens de passer ie temps utilement et
agréablement: 11 y a les ouvres pa-
rotssiales de toutes sortes, la Croiz-
Rouge, les Services volontaires féminins,
et surtout votrs instruction et votre

t formation personnelles par la lecture,
les travauz domestiques, la couture,
l'art culinaire. Soyez certaine que ces
derniers passe-temps vous désennuieront
avec grand avantage et profit, — Je ne
suis pas autorisée à fournir des adresses
pour la correspondance.

D.—Quel est le poids normal d’une

Jeune fille de 18 ans d’une taille de
5 pi. 21; po.? — MERCI BEAUCOUP.
R—Environ 120 livres,

 
 

D—Quelle est la pierre de naissance
de ceux qui sont nés en novembre ? —
LOUISE.

D—A combien de pouces équivalent
19 centimétres ? — ETUDIANT.
R.—A4 Ti pouces.

— Mile RAYMONDE LAMOUREUX,
8126, boulevard Saint-Michel, Ville
Saint-Michel, P.Q., demande is chan-
son: L'amour est comme une chanson;
M. ULYSSE LAMOUREUX (même adres-
se) demande la chanson: Vous seule
que J'aime.

— Mile PAULINE GODDU. 5907. 1ère
«venue, Rosemont, Montréal, demande
Is chanson: Bi tu reviens.
— M. MAURICE LAPRADE, 3838, rue

Lafontaine, Montréal, demande la chan-
son: Besa me mucho.

 

 
 

— Mile PAULINE SIMARD, 4911 eat,
rue Sainte-Catherine, Montréal, da-
mande la chanson: Les cloches sonnent.

 

—

«eg
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renseignements au sujet de l'aide que
fournit le gouvernement fédéral pour

Ia construction d'une maison? — E. H.
R.—Adresses-vous & une compagnie

d'assurance ou à une compagnie de
Prêts cer c'est par ieur entremise que

le gouvernement effectue les prêts. Ces
compagnies possèdent également les
renseignements que tous désirez à ce
sujet.

 

D.—Où pule-je apprendre à patiner
sur les patins & glace ? Faut-il prendre
des léçons pour eavoir patiner asses
bien ? — ANXIEUSE DE SAVOIR.
R.—Des milliers de personnes ont ap-

Pris à patiner sur la glace sans profes-

aussi possible, Il se donne des leçons
dans certaines patinoires mats fe crois
qu'on enseigne surtout ce qu'on ap-

puis vous indiquer aucun point en par-

ficuller cer toutes ces leçons doivent
naturellement être payées.

D. — J'ai va dans votre courrier, fl
u'y a pas très longtemps, un procédé pour
nettoyer les fourrures avec de l'acide bori-
que. Malheureusement je l'ai perdu. Seriez-
vous assez bonne pour le publier de nou-
veau. — MOUSKL

R—En premier lieu, peipnes avec soin
la fourrure et battez-la à l'endroit et à
l'envers. Puis étendez-la à plat et sou-
poudrez-la d'acide borique que tous
laissez en place durant une heure en-
viron. Battez-la de nouteau et étendez-
ia à l'atr.

 

D.—Quand on invite une Jeune fille
A un mariage, est-il toujours entendu
que son aml doit l'accompagner ? —
MARGUERITE.
R.—Quand on invite une jeune fille

qui est sérieusement fréquentée, (1 vaut
mieux lui dire que son ami est épale-
ment invité et que vous la pries, parce
que vous ns le connatssez pas, de lui
transmettre votre invitation. S( vous le
connaissez, {I veudra mieux que vous
l'invitiez vous-même.

 

Rép. à Mlle LOUISANNE B: Je ne

pondants.

— Mile PIERRETTE TREMBLAY.
11844, rue Balnt-Anselme, Québec, de-
mands Is chanson: J'ai donné mon
coeur 4 un aviateur,

D.—Voulez-vous me transmettre des |

seus; fe suppose que cela vous sera!

Pelle la “patinage de fantaisie”. Je ne |Rosal:

puis publier votre demande de corres- |.

 

LESBONNES MNTERES

 

DE GESTES
Les gestes d’une main gracieuse doivent ajouter de l'intérét au

it fait par une personne, Mais il ne faut pas prendre l'habitude
de gesticuler constamment, mnervousement, à fort et à travers,

pendant la conversation.

 

D.—Je me marierai à Ia fin d'octobre
ot la mariée sera en toilette de satin
broché blanc. Dois-je porter un paletos
d'hiver ou de printemps ? — QUES.
R.—Tout dépendra de la température.

S'il fait assez doux pour porter un
paletot de printemps, c'est celui-là qui!
faudra choisir. Si le contraire se pro-
duit, \c’est le mantequ d'hiver qui con.
viendrs.

 

D.—Voules-vous me donner l'adresse
d'un hôpital de la ville de Québec ? -—
NINON.
R—L'Hôtel-Dieu de Québec est situé

Côte du Palais.

= Mile CLAIRE JACQUES, 27. rus
Godbout, Rouyn-8ud, P.Q., demande a
chanson: Bem me mucho.
— Mile CLAIRE LEGAULT, Batnte-

Geneviève, PQ. demande ls chanson:
ta: Mlle ELEONORE THEORET

(même adresses) demande ls chanson :
Dans tes bras.
— Mile ALICE BERUBR, 1857. rue

Pleeals, Montréal, demande la chansun;
La Paloma,

VOTRE BUSTE
sers amélioré à votre
SATISFACTION en
quelques jours, quel
que soit votre Âge ou
votre cas,

L'HUILE
.  MAMELINE

est une recette inoffemsive. merveil-
louse vous empleieres en secret;
méthode préconisée par les spécialistes.
wn beeuté. DISCRETION ABSOLUE.

Pris: $1.78 taxes incluses,
Per malle 10 sous additionnels,

STUDIO VENUS ENRG.
3670 SAINT-DENIS — MONTREAL |

- -

Montre pour Dames
Messieurs, et plus de

100 primes à votre choix
DEMANDEZ MOTREN ;
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    La première vendue

tous les épiciers

recommandables.

Retournez les bouteilles vides

et en vous remettra

1898 et encore

vente chez

Lé pour chacune,   



 

     
vant la

utomne. Mais dès
ver s'installe pour tout de

espérer, avant la prochaine arrivée du printemps. Pour les
personnes qui raffollent des sports d'hiver, c’est l’époque

rêvée et elles ne cachent pas leur hâte...
Les costumes de sport, cette an-

mée, s'arrangent de façon à être |
ehies et pratiques et même à deux]
pu trois fins.

    
        
     

   

   

   

   

   

On ne sait évidemment pas ce
e l'avenir réserve, mais tant que
guerre ne sera pas définitive-

ment terminée la mode ne changera
Que très peu et les femmes prati-
ques et économes rechercheront
encore les modèles capables de du-
Fer plusieurs saisons.

LES LAINAGES
Naturellement, en ce moment, ce

sont les robes de lainage qui nous
gccupent le plus. Dès que le temps
des Fêtes arrivera, nous penserons
aux modèles habillés et nous aurons
de quoi être éblouies, car cette sai-
son encore on voit beaucoup de
podèles perlés ou brodés de pail-

ttes scintillantes et c’est fort joli.
Parmi les lainages, on doit met-

tre en tout premier lieu le jersey.
On ne peut pas »'imaginer com-
bien une robe de jersey de Inine,

 

Toussaint
Jusqu'à la Toussaint, on «

que cette date fatidique arrive, le père

+—-————memmemmnennmnnmm
peu de poil de lapin peut être char-

Rien de plus agréablement édouardien que ret eugemble de grand
style, composé du chapeau et de la parure de vi

ost on tulle drapé de nombreux plis et garni d'un bouquet de roses.

Le collier d'or est serti de rubis et les boucles do
assorties. C'est l'ensemble idéal pour un diner élégant.

 surtout bien souple et tissé d'un

 
     
 

Voila ce qui faitdu (
Chase & Sanborn le café fy
préféré des Canadiens LRQ

 

peut encore se eroire en

bon et ne nous laisse guère

manteà toutes les heures du jour.
Et puis, les couleurs xont si jelies,

x. Le chapeau

reilles sont

elles donnent un si beau teint et,
ce qui ne gâte rien, au contraire,
elles sont si confortables. !

Si vous projetez d'acheter une
robe de lainage pour commencer la
saison d'hiver, fixez votre choix
sur un modèle de jersey, vous ne le
Tegretterez pas.

L'INFLUENCE
EDOUARDRIENNE

Chacun sait que lorsqu'il succéda |
A son austère mère, la reine Vic-
toria, le roi Edouard VII remit à
Ja mode les couleurs gaies, l'élé-
gance luxueuse qui prouvait que les
temps étaient prospères. L'influ-
ence édouardienne s'est étendue sur
Ia mode de 1900 à 1910, période où
les femmes avaient un charme ro-
mantique qui n’a jamais quitté l’es-
prit de ceux qui l'ont connu.
Agréable réminiscence de ces an-

nées lointaines, les couturiers mo-

 

WJ)

dernes créent des modèles nt
de rappeler, le plus possible, ceux |®
de l’époque édouardienne et c’est
surtout avec les ‘chapeaux qu'ils
réussissent magnifiquement. Nous
voyons aussi des manteaux enve-
loppants, des robes ajustées et des
fenfreluches comme garnitures des
robes.

LES CHAPEAUX
Les modistes ont créé des cha-

peaux encore plus intéressants. Ils
sont grands, garnis de fourrure,
de plumes d'autruche, de fleurs, de
tulle ou de ruban, disposés le plus
gracieusement du monde et com-
portant un ornement imprévu: un
ijou, un motif de perles, une voi-

lette.
Les couleurs ont aussi une ex-

tréme importance et le rose, le
mauve, les tonalités les plus vives
rivalisent avec les tons mélangés,
aussi contrastants que le rouge et
le noir.
PLUMES ET FOURRURES
A New-York, on a présenté der-

POURQUOI TA

  

  

  

 

  
  

    

  
  

 
EST-ELLE TELLEMENT

\PLUS BLANCHE
QUE LA MIENNE ?

LE PETIT JOURNAL, 29 octobre 1944

édouardien
frane succès. |Ainsi, un breton
d’'hermine doublé de velours noir
t porté avec un nd manchon

coussin d’hermine Et puis un cha-
peau garni de plumes d’autruche
rose pâle et un énorme turban de
vison, avec étole assortie. Un autre
modèle qui a eu bien du succés est
celui-ci: un chapeau mauve garni
de dahlias de différents tons de
rose. Une toque de renard argenté
est garnie pointes de plumes
d’autruche d'un bleu pile et se
porte avec un large étole de re-
nard argenté ainsi qu’avec un man-
chon muni d'une courroie.

LES BIJOUX
Naturellement, qui dit fortune

dit bijoux. Les deux vont si bien
ensemble. Certes, celles qui le peu-
vent donnent leur préférence aux
vraies pierres, enchâssées dans les
métaux précieux, les autres, plus
modestes, se contentent des belles
imitations qui viennent de New-
York. On recherche surtout, en ce
moment, les pierres de couleur:
rubis, saphirs, turquoises, et on en

  

NAPPE

 

pe plusieurs
forme de reset On ne v'imaginé
pas comme c’est charmant.

Les boucles d'oreilles sont de
venues indispensables depuis que
les coiffures les découvrent. Et que
dire des clips, des broches, des bras
celets et des colliers ? On à envie,
rien qu’à en faire la nomenclatu
d’imiter Marguerite et de chan
l’air des Bijoux.

LE SATIN
N'oublions pas non plus que, sur

la sombre uniformité du noir, nous
aimons poser la touche brillante du
satin, qu’il s'agisse d'incrustés, de
péplums, de volants, de boucles et
de cocardes.
Et cela vous permettra même

d'arranger joliment une de vos ros
bes noires, tellement bien que nul
ne la reconnaîtra et pensera que
vous avez une toilette neuve.

L'hiver est à la porte, passé Ja
Toussaint. Pensez votre trous-
seau et choisissez du simple, il est
si facile d'en faire de l’élaboré, au
moyen des accessoires. Il ne faut
qu’un peu d’adresse et de goût et
vous n'en manquez pas...

JANIE. |

 

 

   
    

    

       

 

   

C'EST BIEN VRAL!
NAPPE EST

INFINIMENT
PLUS BLANCHE

QUE LA
MIENNE
 

    
     
      

      

 
 
   

   

   
   
 

   

   

 

    
   
  
  

 

   

OM! LA, LA! QUELLE EST
RICHE LA MOUSSE DU
RINSO. ET COMME ELLE
DÉLOGE TOUTE LA

SALETE! JE SAIS
QUE MON LINGE
SERA BLANC ET
BRILLANT COMME

  
ET CHANTEZ

43 EN TRAVAILLANT

   
  
       

  
    

      

  
     

  

   

  
   

     

RINSO EST EXCELLENT
POUR LES COULEURS
LAVABLES AUSSI.

-LE POUR LA
VAISSELLE OU TOUT,
AUTRE LAVAGE. IL
EST SI DOUX POUR
LES MAINS

    
  aDESTNEll

TELLE ÉCONOMIE
DE TEMPS ET
DE TRAVAIL
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Les PATRONS du “Petit Journal”
pour js coupe et is couture des patrons du “Petit

sont données en francais aves chaque
les patrons du “Petit Journal” envoyer le somme 2 joue en scrivant

désiré,
des Patrons, 1263, Ecint-Dents, Montrésl

ter à nos bursaux, 085 nous n'esons
. Ils vous parviendront per in posts.

Pour obtentr
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A M260

~~ Patron no 3660. — Pour les
PATRON NO 2790. — Une Petites filles, il n'y a rien de plus

Jolie robe foncée, enjolivée Charmant, ni de plus pratique qe
d'appliqués de ton vif, il n'en 1s robe sans manches, Les plus
faut pas plus pour donner plus grandes lem;

| 
ploient aussi pour

les heures matinales, On fera
cette exquise robe en tissu écos-
sais ou en lainage uni, pour être
portés avec des blouses blanches,
Le patron no 3660 est établi
pour les tailles 6 à 14 ans. La
taille 8 requiert 1% vge de tissu
en 39 pees de largeur pour la
robe sans manches et 144 vge de
tissu en 35 pees de largeur pour
Ia blouse.

de charme encote à uuc jeune
fille. La robe que voici est par-
faite, avec sa jupe large, sa jo-
lie Ligne de taille et ses poches,
L'appliqué est inclus. Le pa
tron no 8790 est établi pour
les tailles 10 à 20 ans. La taille
16 requiert 374 vges de tissu en
89 pces de largeur et 5 vges de
Salon picot (braid ric-rac).

  

ANTALGINE à

|

Un petit tailleur
En automne peut

v toujour pr Aarain et aue7 MAUX DE TÊTE |4 chartont, Fite Jaquetie de23 En vents partons 260 ri Toe |lainage marine

à

rayures blanches,
wr jupe lainage marine wh

ous aves os eur
une mouse.deLin blane
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FLEISCHMANN fraiche
(la préférée au Canada depuis plus de 70 ans)

© Si vous cuisez à la maison, vous pouvez compter que la
Levure FLEISCHMANN fraîche vous aidera à faire
du pain léger, à croûte dorée. Dès aujourd'hui demandes
À votre épicier la FLEISCHMANN fraiche, vendus

i

sous l’étiquette jaune familière.

Loges

vous

plusde vétarinen-plus
‘entrain en mengeant chaque jour

MERLAREN 2 ghtenus do Lovure FLEISCHMANN
Covemed fraiche. Cette levure est ne excellente

source naturelle des vitamines du compless B,

Pour MHollowd’en}    

   

Le boost, viande rouge
gallonos, dattereduneba atele

ves i
bien|blanche, Lemouton, unpas

ge mn u
forme, "ah, esssante vane
est blanc ou légèrement rosé (mais
d’un rose moins prononcé que le
pore. et surtout pas rougeatrs),
’une façon générale, la belle viun.

de doit être ferme et non flaxque,
Les on blancs et la moelle, ferme
et rosée. Trop fraîchement tuée, la
viande serait dure,

Le manteau raglan c
Eontortable 64 élégant, 1e v.+e

manteau raglan, droit ou com; r.
tant de l’ampleur dans le dos, <-ra
également parfait en cette sais 1,
Blen que non garni de fourrure. |
recouvrira un tailleur épais de :
su ou de tricot, permettra de 1.
tre sur une robe chaude une ve.
ou une épaisse doublure de mu -
teau tricotée, sans qu’une fen-
en parsisse

 

Serves-vous ds beignes pour la décoration de votre table de
ta queen, Vous pourres ina glacer de sucre oran 0 ot ’, quer

chats noirs, sur les seront inscrits, encre
les noms de vos py C’est une idés très originale.

JOUR
IN MEMORIAM

de n'aime ee soir, ce soleil qui se couche
En cette mire grise où s'éteint l'horizon;
Le crépuscule amer laisses au fond de la bouche
L’âpre goût que les pleure mélent à son frisson.

lus épaisse, L'er
luce en sera hermétiquement «!

un Spats enche-col de Ia:
rubis, turquoise, émer: -

e ou sbricot, qui m
tra le galeté autour du vis: -
et dire aux pernicieux coura:
d'air: on ne passe pas!

 

 

4 n'aime pas l'odeur de oes Joses qu'on cusille te
t qu'on tresse en couronne et qu'on nous en bou

Ni le parfum que laisse à la moin qu'elle endeutile
La violette née à l'ombre des cyprès.

Il y aura demain, eur la colline verte,

 

NE COUREZ pasde risques— RelaissesUne tombe nouvelle aves un nom nouveau, bébé soufre perdre de somsommeil
Car la mort a soufflé eur la fleur entr'ouverte Tati gnatomeoù&lssestin,quac
Et l'orage pesant @ brisé I'arbrissean. aident vite à voulngee Taddik dopomec©

débarrasser organisms déchets lon:
Si ton poids est léger à coux que l’âge aconble ques Pacice àprendre. actes à palvérirrEt qui virent le jour et le soir trop souvent, mesire.vorescommabiddredevicot
de te trouve bien lourde, 6 terre inszorable, ! Tons. Ne conleanent ries qlsndorme. EnvQuand tu pèses ainsi sur ls corpe d'un enfant pos ansesSEde

Henri de REGNIER, abletion Baby's pour Gèvres des- |
de l'Académie française. aha Iormiirealam be
 

Pourquoi des milliers de femmes
préfèrent-elles CE PROCEDE pour soulager les ennuis de la

DEBILITE PERIODIQUE CHEZ LA FEMME!
Souffrez-vous de

/ Crampes,

# Maux de reins,

y Maux de tête,

J Nervosité, Agitation,
Foiblesse, Epatsement,

= à certains jours,
= tous causés parles
troubles menstruels ?

  
Prenez garde, ei à “certains jours” du mois
vous souffres des malaises mentionnés plus
haut. N'attendez pas; pour soulager ces en-
nuis, essayez le Composé Végétal de Lydia E,
Pinkham. C'est un des médicaments iss plus
efficaces et les mieus connue que vous puissies
employer dans ces cas.
Par son action calmante sur l’un des ergenee

les plus essentiols ches la femme, le Composé
de Lydia E. Pinkham est reconnu comme ua
sédatif utérin, :

IL SECONDE LA NATURE!
Le Composé de Pinkham diffère de le maje-

rité des médicaments à cet effet, Il vous est pré-
senté sous forme de liquide et est spécialement
Préparé pour Les fommea ot les jeunes filles

Le Composé de Pinkham est fait de racines
et d'herbages efficaces (plus Vitamine B-1).
Voiel un remède qui seconde ls nature ot c'est
eslui que vous devez acheter !

Des milliers de jeunes filles et de femmes
= riches comme pauvres — en ont bénéficié,
Le Composé de Lydia Pinkham doit certaine-
ment avoir de très grandes qualités, puisqu'il
est sur le marché depuis nombre d'années où
est encore en très grande demande. Mainte-
nant, n’attendes pas. Décidez-vous tmmédiato-
ment à prendre, aujourd'hui même, le Come
posé de Lydis B. Pinkham. Eprouves la satis-
faction d'être enchantées de ses résultats.
Suives les indications qui accompagnent le
bouteille. Ça vaut la poine d'essayer !

Composé

végétal  
     

 



de Roveredo
En Italie, dans la pittoresque

wallés de l'Adige, au sommet du
château romantique de ’
une monumentale “cloche des
morts” . sonne jour depuis
Singans en hommage àtoutes les
victi de la guerre mondiale,
sans distinction de foi ou de na-
tionalité. La cloche est une des plus
randes du monde, Elle a été fon-
ue avec le bronze de canons

Provenant de chacune des nations
y tes de la première guerre

iran » :
ad

Givre à lo guimauve
et au chocolat

% de tasse de sucre granulé,
% de tasse d'eau,

lveous guimauves,
elques gouttes d'essence

«“ a vanillentlle,
1 blanc d’oeuf.

Faites bouillir sucre et eau sans
brasser, jusqu’à ce que le sirop
fasse des fils à 238° F, Faites fon-
lire les guimauves dans ce sirop,
uis versez lentement sur le blane
’oeuf battu. Ajoutez l'essence et

battes jusqu'à  épaississement,
Ftendez en couche épaisse sur le
gâteau. Faites fondre 2 carrés de
ehocolat non sucré, avec % c. à thé
de beurre, et étendez-en une mince
gouche sur le givre refroidi.

  

   

  

  

  

  

  

| La cloche des niorté 1

Tenez tous vos ingrédients & la tem-
perature de la chambre. (Le shorten-
Ing doit être mou, mais non fondu.)

Commencez à préparer le four en le
faisant chauffer jusqu'à 375* PF.
Préparez vos moules à muffins. Temnt-
sez la farine à péteauz avant de le
mesurer. Mesurez tous les ingrédients
parfaitement, mesures rases, avant de
commencer à mélanger. Mélanges une
tasse d'eau chaude ou de café dans 

 

une demi-tasse de cacao. Refroidir.
“ Mélanger dans un bol 1% tasse da
farine & gâteaux, 1 cuil. à thé de

| poudre à pâte, 1 cuil. à thé de soda,

| 13 cull. à thé da sel, 114 fasse de
sucre. Ajoutez !; tasse de shortening
végétal et les 3, du mélange de cacao.

* Battre vigoureusement avec une cutl-
ler pendant exactement deux minutes,
à la vitesse de 150 tic-tac de l'horloge
par minute. Puis, afoutez 2 oeufs
moyens non battus et ajoutez le reste

! du mélange de cacco. Continuez &
! battre encore deux minutes en rame-
| nant bien fout l'apparetl vers le
centre. Mettre dons de petites coupes

 

Pour paraître

jeune longtemps

aucune femme
 

De nos jours,
ne devrait craîndre de vieillir.

Ports géfeaux décoratifs

 

mens

Pommes cuites au four

Toute femme mariée a le droit de connaître Afin d
Certains faits dont peuvent dépendre sa quié- | Alin rie Jeunelongtemps,

le d'esprit, sa santé et même son bonheur! !
lle ne peut s'en rapporter à ce que les autres QVelques consells. Premièrement,

mlisent—elle doit être bien renseignée. Combien BYeZ une bonne tenue, que vous
de jeunes femmes, encore de nos jours, font , BOYez debout on assise; toujours
meage de solutions d'acides beaucoup trop :vous tenir la téte droite, en ligne

 

énergiques pour la douche vaginale, risquant
ainsi ph brûler et même insenaibiliser les
muqueuses délicates.

Aujourd'hui, de tele risques sont inutiles.
La xience n mie à la disposition des femmes,
pour les douches vaginales, un liquide remar-
uablement énergi mais po C'est le
Loaite, un antisepeÆfe dont l'efficacité est

seconnue Jans le domaine de l'hygiène fémi-
pue 11 désodorise de façon efficace et assure

propretéinterne. Pourtant, il n'est ni
œaustique Di toxique— parfaitement sûr r
Bes tissus délicats. Plus de 20,000, de
bouteilles déjà vendues. Procurez-vous Zonite

protection hygiénique efficace.

Brochureite gratuite donnant des res-
csignements dutimes que toute femme

devrait connaître.

"L'hycièneGRATIS:527 |nos jours .

—postée dass loppe
aucune Indication. Envoyer tecoupon& !
ZONITEPRODUCTSCORPORATION
LIMITED, DeptJ-7, Ste-Thérdee, P.O.

|
1

     

   

  
   
  

   
  

 

sant ja tassenus *{, puissjout
milange. sees À iron
« Lerime, avec em Lo

eur
demarmaladeotcuiessd
eaviron 15 minutes. Donne 16 

eujourd'bui chez votre pharmacien;c’est une ‘

J!

RIOCHES '"MAGIC'
}A LA MARMELADE D'ORANGE
Jenene Ste talt
€ À soupe tessmarme-

6 €. 8 th Poudre b Pate ‘Magic’
Tumioss ensemble les te pace. Tn-
forporer to shortening etmélangez bien.

ttez légèrementl'œufdans unetasse-me-
sure; ajoutez Init et marmetade, recopiise

ez ay

SES

avec l’épine dorsale, est une bon-
ne chose à ne pas oublier. Vous
!conserverez plus longtemps jeune
Ia ligne du cou et de la gorge
| qu'une femme qui marche la té
te penchée. Deuxièmement, par-
lez et souriez sans affectation.
Pourquoi en présence  d'étran-
gers, se tenir In bouche serrée,
le corps raide ? Troisièmement,
évitez les gestes nerveux comme
celui de se mordre les lèvres, de
froncer les sourcils, ou d’écailler
le polt de ses ongles. Quatrième-
ment, gardez votre teint jeune et
frais par un nettoyage facial
quotidien à la mousse crémeuse
de votre savon de beauté préféré:

|emyloyez régulièrement crèmes.

let lotions pour la peau. Cinquiè-

mement, préoccupez-vous de Ia!

mode. Essayez de nouvelles colf- |
tures, une façon différente de
vous maquiller. N'oubliez pas les;

nouveaux petits chapeaux ridicu-
les! Dernièrement, soyez alerte,

et active — au courant des cho-

ses nouvelles, c'est le secret de
‘tester Jeune longtemps.

 
 

de papier où dans des moules à muf-
fins bien graistés, en ne remplissant
qu'aux trois quarts. Cuire 20 à 25
minutes au four à 375° P. Rejrotdir,
puis décores comme suit:
GLACAGE: Combiner V de tasse de
shortening, 3 tasses da sucre de cone
flseur, !4 de cuil. à thé de sel, un
oeuf non battu, 1 cuil. à thé de va-
nille. Baître avec un fouet rotatif
fusqu'à ce que le mélange soit bien
léger. Colorer avec du colorant orange.
On dessine les petites faces avec du
chocolat fondu, en se servant d'un
cure-dents.

Il n’est pas si simple de faire
de bonnes pommes au four. Voici
une excellente préparation: dans
chaque pomme, creusez une eavité.
Dans le trou ainsi préparé, posez
un petit morceau de beurre et de
la confiture. Incisez les pommes
tout autour suivant l'équateur. Po-
sez-les les unes à côté des autres,
dans un plat de terre. Ajoutez quel-
jues morceaux de beurre, un quart
le verre d’eau. Saupoudrez de su-

cre en poudre et portez au four pas
trop chaud, pendant une petite
demi-heure. Si le four était tro
chaud et ai les pommes se caram
lisaient trop avant d'être cuites,
couvrez d’un papier beurré. Servez

Mangez de l'agneau
Prenez un carré d'agueau, épau-

le compriseLE désire le morceau
us ge ez- une gousse

Pat, ettez le beurre dans Je fond
du plat (mais pas sur la viande).
Saupoudrez l’intérieur de votre
morceau avec du romurin en bran-
ches (que vous trouverez sur les
marchés). Ne craignez pas d’exa-
gérer; on peut même piquer la
viande de toutes petites touffes de
romarin. Faites rôtir. La durée de
cuisson dépend de l'importance du
morceau, mais l'agneau demande
à être très cuit. Lorsque vous le
retirerez du four, il doit être très
croustillant. Régalez-vous.

Harmonie
Sachez choisir les accessoires de

votre toilette d’un ton qui s’har-
monise facilement avec plusieurs
autres tons. Le grenat, par exem-
ple, peut se porter avec du gris,
du bleu marine, du bleu clair, du
vert clair, du blanc et du grège.
Avec du noir aussi. Le jaune mou-
tarde est encore un de ces heu-
reux coloris: ravissant avec le vert
foncé, le bleu marine, le noir, le
marron. Voyez quels services peu-
vent vous rendre une blouse, un
sac, un chapeau même, choisis de
l'un ou l’autre de ces tons.

[ te PETIT JOURNAL,29 octobre1944 [il
Vous n'avez
jamais trop
de débarbouillettes

Il est très difficile de se pro«
curer un aussi grand nombre de
débarbouillettes qu’on le vou-
drait, alors prenez bien soin de
celles que vous possédez. Pour en-
lever cette couche terne qui se
forme à la surface après un assez
long usage, lavez-les soigneuse-
ment dans une riche mousse de
savon qui dissout la graisse.Faites-
les ensuite bouillir dans l’eau à la-
quelle vous aurez ajouté du vi-
naigre et faites-les sécher à l'air,
Au leu de jeter ume viellle ser-
viette de bain, taillez-la en carrés
et passez une couture tout autour
pour en faire des débarbouillet-
tes.
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Golitez-en la saveur riche, cremeuse

CREME AUX ASPERGES
Préparée par les fabricants des Fèves au Lard Clark

 

  
ayant à tirer davantage

Si vous n'avez pai encore

House, 
 

Quaxp des voisines parlent de café, elles
o'entendent sur une chose . . . qu’elles ont apprise en

El, pour beaucoup d’entre elles, “un café vrai

« ment bon” signifie oimolement du “Maxwell

House”. Elles savent, par expérience, que ce
mélange renommé « vraiment un arome exquis,

vous devriez le faire immédiatement.
Vous le trouverez extra-délicieux et extra-satis-

faisant parce que:

  
d'une petite quantité de café:

Pour que chaquetassesoit réellement exquise,

il vous faut employer un café vraiment bon.

J, C'est un mélange de cafés rares et ‘extra
savoureux, sélectionnés parmi les meilleurs
cafés du monde.

2.11 est torréfié d'après un procédé spécial qui
en retient tout l'arome et toute la saveur

essayé le Maxwell délicieuse.

  

  

Le Maxwell House est vendu en Sac de temps

de guerre, en une seule Mouture à Toutes Finé

œui vous revient moins cher.

Café Maxwell House

|
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Un Produit do Generel Feeds  
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Pour accompagner la robe du soir courte, ou la robe de cocktail,

À est devenu bien banal dorner
voici et entoures comme d'un halo d’aigrette votre coiffure nouvelle.

 

Contre l'odeur
du tabac

Vous vous plaignez, monsieur,
de ce que vous ne pouvez jamais
fumer votre pipe ou votre cigare
sans être troublé par les observa-
tions de madame qui ne supporte
qu’à moitié leur odeur.

Faites donc brûler, sur une pelle
rougie au feu, des zestes d’oranges
séchés. Leur odeur agréable, mais;
très forte, couvrira celle du tabac.
Vous pourriez aussi laisser en per-
manence, dans la pièce où vous fu-
mez, un petit vase de faïence, dans
lequel vous mettez un mélange
d'une cuillerée de sel ammoniac
pour une cuillerée d'essence de Ja-
vande. Ces deux produite se trou-
vent couramment dans le commer-
ce, à des prix modérés; vous les
remplacerez facilement.
 

  

   
Mottez-cn
1 patter
Gane chame
«ll!

Calmez
les yeuxirrités
avec Murine   

     

  
    

  
  

 

  

Cré6 par us spécialiste pour Les youx,
Murine calme les yeux fatigués qui cui-

sent 0ù picotent, Seulement deux gouttes
dans chaque oeil et Murine commeaceim-
médistement À calmer et À rafraichie.
Murine contient sept ingrédients... est
employé dans des milliers d'industries
de guerre et de nécessaires de premiez
secours. lcoffensif... doux.

TIRE
rer YEUX

      

 

recest
er. lyons trois

SREepons
gemvrimés A-DAY de ess

ReRE Prat
SYcm iapres ria 3
Dobeiguis povMiles Laboratories, Toronty

Pour le soir
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sa chevelure. Prenez l’idée que

Il n’y a jamais eu
de "bon vieux temps”

fois, tout allait mieux.” “Ah!
quelle époque! ...
main?"

  

dues aux morsures des reptiles

“Le bon vieux temps.” “Autre- ;

Et que sera de- |

Us arpuat tés
toutes 7 heures

sérums sauveurs, le secours, du
fait de Ia longueur considérable
des distances, ne peut pas tou-
jours être apporté à temps.

Des médecins-statiaticiens, ez-
aminant le nombre des morts en
1937, et les causes des décès, ont
constaté qu'en un an, les morts

étaient si fréquentes qu’il 6 trou-
vait, aux Indes, une personna
tuée par un serpent toutes les 7
heures! {

 
Naturellement, nous satendons ||

aujourd'hui de telles plaintes...
Mails saches bien qu'on les a tou-’
Jours entendues! Il n’y a jamais’
eu de “bon vieux temps”. Les ‘D
hommes les mieux ‘informés’ ont
toujours affirmé qu’on n'avait ja-
mais vu ‘‘pareille époque”. Cela
ne doit-il pas nous aider à être
optimistes?

Willlam Pitt, premier ministre
Briisanique en 1753: “Je ne vois
autour de nous, cette année, que
ruine et désespoir.”

Louis-Philippe, en 1840: “Il ne
faut peut-être pas perdre courage,| À;
mals nous vivons des temps si dif-
ficiles qu'on en & rarement vu de
tels et n’en reverra eans doute ja-
mais!”

La reine Adelaïde d'Angleterre,
en 1837: ‘Je n'ai qu’un désir:
Jouer bravement le rôle de Marie-
Antoinette dans la révolution qui
vient..."

Lord Shaftesbury, en 1843:
“Rien ne peut sauver l’Empire
britannique du désastre le plus
total.”

Disraelf, en 1849: “Dans l’in-
dustrie, le commerce, l’agricultu-
re: aucun espoir!”

A.-O. Farelle, écrivain français,
1870: “Cette guerre, quelle que
soît la terminaison, est le commen-
cement de la fin du monde.”

Wellington, le Duc de fer, en
1851, peu avant ss mort: ‘Je re-
mercie Dieu: 1l m’épargnera de
voir la consommation de la ruine
qui se prépare.”

Fra

Toutes les étudiantes aiment ce
genre de robe, qui leur permet
de porter nussi bien uns blouse

‘un chandail, C'est, par excel-
ence, la tenue des écotibres. Dans
cette robe, les épaules sont élar-

  
  
  

   

  

sole doit avoir la peau brune
queuse sans traces rouges.

tres le long des filets. Les maque.
reaux de petite grosseur sont leg

ra |melilours. La barbus, moins fine
que le turbot, est moins ramassée;
le turbot a forme del .
snguilles se choisissent vivantes,

est le/brillantes, brun clair, avec des re.
Mariée flets verdâtros et 1e ventre un peu

argenté.

primesautidre, En J
rez belle et vous aurez une lo
vivacité. Les mariées d'août ont un
esprit aimable ot le sens de la vie
ratique. Elles sont gaies et faciles
vivre. Les mariées de mbre

  

   

  

de 85 ans|;
prouvent|;
olficacits |

contre les

  alouses, charmantes et
ante celles de novembre sont

reuses mais un pe -
vy Enfin celles qui se marient en
décembre aimeront les fêtes ot les
amusementa.

o
Les poissons

Refuses tous les poissons qui
n’ont pas l'oeil ouvert, transpe-
rent et brillant, et dont les oules

 

  

     

    

   

   

Jeanne n'a pas d'@ève favorit “Jo les traite
tous sur le même pied!” déclare-t-oile. *
quand il s’agit de céréales prêtes-à-manger, j'ai
certainement une favorite—] 's Corn

dans

pas chers . . . en deux formats pratiques . .
trois bonnes raisons Lies les Kel °pour lesquel : ges”

ujourd’hui chez fournisseur, Préparée
par Kellogg. Fabrication canadienne.

 

  Dies, ainsi que lo vemt la mode.
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Consltez votre cersorière

elasi vous

 

serez toujours parfaitement

efvstée of vous pourrez voué

svagettions de la modus 
  

  e

LAqu'une fomme vol

ot de son élégance — ce qui est la première

condition du charme féminin— Il lvl faut ceîte
assurance que seul peut donner va vite:

ment de fond ojusté avec solm

tenir as courant des doralères

 

  

  

 

   

   
  

  

 

toujours sûre d'elle-même
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Le film A trois dimensions est unl
ait accompli, en pays soviétique
MOSCOU, 28. — (Spécial au Petit Journal par James

‘Aldridge). — Alexandre Andreyevsky, directeur du Sgvin-
kino, m'a raconté cette semaine avoir enfin résolu la

difficulté des films à trois dimensions. Un après-midi, dans
son laboratoire, il m'a fait voir des films à trois dimensions

ordinaires, c’est-à-dire sans
verres fumés par exemple.

J'ai pu-voir des actualités et une
eomédie musicale, sur l'écran, en
profondeur, comme en largeur et
en hauteur, et c'était comme voir le
monde à travers une fenêtre.
La difficulté principale des films
trois dimensions, ju u'ici, a été

écran sur lequel ils doivent être
ro) Sur un écran ordinaire,
B ‘allait l’aide de verres colorés

r bien distinguer l’image et lui
donnerde rofondeur, , ma-

u cinéma, depuis quelques
Ecnées, réclamaient un écran nou-
veau pour cette innovation, afin
qu'on pOt se départir des verres
colorés, car seule la vue directe, or-
dinaire, peut rendre les films A
trois dimensions dignes de leur
Féputation.

Dès 1937, un artiste en panneaux-
réclame russe, Simyon Ivanov, in-
ventait un écran rendant inutiles
les verres colorés. I] consistait en
minuscules carrés de milliers de
fils métalliques, Cet écran n été
utilisé dans un cinéma de Moscou
où l'on a montré des films à trois
dimensions jusqu’au début de la

erre. Mais l'image demeurait
rute et brouillée, et les magnats

du film n’étaient pas encore rassu-
rés nt satisfaits.

L'inventeur Ivanov, travaillant
avec Andreyevsky et cing assis-
tants, a essayé diverses autres
méthodes avant de s'entendre sur
l’éeran de verre. D'abord, on eut
recours à un arrière-plan ébauché
sur du verre. Puis, en juillet 1943,
on créa un écran de verre sur le-
Quel furent gravées plus de 2,000
lignes convergeantes. Enfin, le
mois dernier, l'écran actuel fut
trouvé.

AU SAINT-DENIS

 

        
    

    

  

Mischa Elman, violoniste vire
tuose favori des amateurs de
concert depuis 40 ans et que

nous entendrons comme soliste le
& novembre prochain au théâtre
Saint-Denis alors que M. Wilfrid

Pelletier dirigera Orchestre
Philharmonique de Montréal.

Le chef d'orchestre

li
VENDREDI,
BAMEDI et
DIMANCHE

soirs.
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HAL
HARTLEY

DANSE CE SOIR

de 14 musiciens

TORI,

~que j'ai pu examiner tout comme ailleurs on voit des films
aucune aide mécanique, des

Le principal avantage de ce nou-
vel écran, c'est sa simplicité. Celui
que j'ai vu cette semaine mesure
six pieds de hauteur par trois pieds
de profondeur, et a été fait en un
seul jour. Ni Andreyevsky ni l'in-
venteur Ivanov, toutefois, n’ont
voulu me dire où ils ont trouvé
l'idée des lignes délicates de leur
écran de verre. En fait, c'est là
leur secret d'invention.

Cette simplicité s'applique éga-
lement à la production de films à
trois dimensions. Les caméras ordi-
naires servent à prendre les ima-

s. Leur seule adaptation est de
es équiper de deux ou trois mi-
roirs qui, près des lentilles, font
réfléchir deux ou plus d'images sur
le film.
Quand le film est montré, on se

sert d'un projecteur ordinaire.
; Mais au lieu de le montrer directe-
(ment sur l’écran, on le projette sur
‘deux ou plus de miroirs qui le
réfléchissent sur l’écran de verre.
Les lignes de l'écran de verre ser-
vent à libérer l’image, et Ton v. it
comme s'il s'agissait d’une acène
de théâtre. Je suis le seul étranger
à avoir vu à l'oeuvre cette nou-
velle méthode appelée à demeurer
secrète pour quelque temps encore.

J'ai pu voir ce premier film en
compagnie d'Andreyevsky et du
modeste inventeur Ivanov. La seule
difficulté fil de fixer mes yeux
eur le film de façon à obtenir l'ef-
fet idéal. Il ne s’est agi là que
d'une seconde d'attention pour don-
ner à la tête l’inclination voulue.
Andreyevaky prépare actuelle-

ment son premier film complet
À trois dimensions, et il s'agit de
“Robinson Crusoe”. 11 espére le li-
vrer au public en mai prochain. On
compte que non seulement la nou-
velle méthode augmentera alors la
profondeur de vision mais en amé-
iorera la qualité. Ce nouveau pro-
cédé est tel que, d'ici une couple
d’années, selon l'inventeur Ivanov,
tous les films soviétiques seront
probablement à trois dimensions. Il
ne s'agira, en somme, que d‘instal-
ler des écrans de verre dans les
snlles de cinéma déja existantes.
EP

Aux soirées Mathieu
Volel l'intéressant programme que

M. Hillel Diamond, viuloniste de 18
ans, exécutera dimanche solr le cing

novembre au saloh du Prince de Gal-
les de l'hôtel Windsor, lors de l'ou-
verture des Bolrées-Mathieu, sous la
présidence de 8. Hon, le maire de
Montréal et de Mme Adhfmar Ray-
nault.

Sonate en Bi mineur: Johann-Se-
bastian Bach. Rondo: Phillp-Emma-
nuel Bach, (arrangement de Mila
Ethel Stark). Nigun: Ernest Dioch.
Scherzo-Tarantelle Wienawski :
Concerto en Mi mineur: Mendelasohn.

“Comme partie ilttéraire, l'auditoi-
re aura le plaisir d'entendre MM.
Henri Letondal et Roger Baulu dans
un colloque des plus spirituel intitu-
16: “Les Sujets de Conversation”.
Les cartes d'abennement pour la

saison et les billets pour la premiè-
re Soirée n'enlèvent rapidement: on
fera blen de me hâter de retenir ses
places afin d'éviter d'être désappoin-
té À la dernière minute. Pour détails,
téléphoner à ‘M. 4571 et CII, 1474.

 

 
favori des Montiéalals
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et son orchestre
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€Ce que S. Temple
pense de Sinatra
OTTAWA, 28, — (8péclal

au Petit Journal). — De pas-
sage ici à la fin de 1a semaine
dernière, pour participer A
l'ouverture officielle du 7e Em-
prunt de la Victoire, la gen-
tille petite actrice Shirley
Temple à été assaillie par bon
nombre de journalistes et les
questions n'ont pas tardé h
pleuvoir.
A l'un des journailstes qui

lui demandait ce qu’elle pen-
sait de Sinatra la jeune actri-
ce à répondu franchement: ‘TI
& une voix assez agréable, mais
fe lui préfère plusieurs autres
chanteurs.”

Shirley à aussi avoué détes-
ter les danseurs du jitterbug.  

 

 

AU SYSTEM

 

Myrna Loy, en vedette cette se-

maine au théâtre System dans

le film “The Rains Came”.

Hommage & Willkie
HOLLYWOOD, 28. Ray-

mond Massey, la vedette mascull-
ne du film “The Woman In The
Window", a rendu hommage à,
Wendell L. Willkie au cours d’une’
courte allocution prononcée ces
jours derniers au Waldorf-Asto-
ria de New-York, & l'occasion de
l'ouverture d'un congrès politi-

 

 

  

que.

ne Emit SAMEDI

Hell] MARD)

“THE RAINS CAME”
Myrna Loy — Tyreme Power

“When Johnny Comes Marching

Allan Jones — Jane Frazee
BAMEDI, DIMANCHE SOIRS

“Two Girls On Broadway”
MERCREDI — JEUDI — VENDREDI

“LOST ANGEL”
Margaret O'Brien — James Craig

“APPOINTMENT in BERLIN"
George Banders — Marguerite Chapman

Reprise: “RIBTORY 1S MADE
AT NIGHT" svee Charles Boyer
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FRANCE-FILM présente

VEND. 3 NOV.
ST-DENIS

Le troisième de la série de huit
concerts symphoniques avec

WILFRID

PELLETIER
soliste

MISCHA ELMAN
violoniste

L'Orchestre Philharmonique
de Montréal

PROGRAMME: Iphieinie en Aulide,

   

 

Billy Munro &
IAuditorium

Billy Munro, l'un des pianistes-composi-
teurs favoris de Montréal, vient d'être en-
«agé pour diriger son orchestre de danse
à Js salle Auditorium, ouest rue Ontario.
Le fameux musicien vera à MAuditorium
tous les vendredis, samedi et dimanches
noirs et le dimanche après midi.

Billy Munro est bien connu chez nous.
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Marché St-Jacques,

Dimanche soir, 29

BOB MURRAY
of ses RAMBLERS

x

Fernando, Margot,
REMI SIMAR
Artistes de cabaret

ot de la radio

*
DIAVOLO,

te plus fameux Jongisur excen-
trique au monde.

PAUL THERIAULT
ohanteur très aimé du publie Centar ononce eur vi

SymphonieManfred Tehalkowskr-
BILLETS: 61.00, ples tases
En vente on St-Denis, Ed.

Archemboukt ot C. W. Lindsay
IMPRESARIO

Cenad. Concerts & Artisis   BIG BOYTAYLOR
Acteur de esuleur

Deux iroupes: Joseph,

Depuis nombre d'années les amateurs de|
la danse ont pu l'epplaudir en diver-es |
salles de ln Métropole. Son orchestre pose

ARA
Salle Montcalm, angle St-Zotique et Delorimier

Ce soir, dimanche 29 octobre, à 8 h. 30
Ouverture musicale por Juliette Pétrie 3

“EN SUIVANT LE BOULEVARD” avec toute la troupe 3
ARTHUR PETRIE présente:

Juliette Pétrie, Juliette Béliveau, Teddy Burns
Jonas, Alice Allard, Mad. Larivée, Paul Guertin, — H. Pellerin,

M.C., dans une chanson mimée de sa composition: Dans l'Attente. |

 

Bob Murray et ses Ramblers, fameux artistes de la radio, de la
scène ot des oabarets, en personne dimanche soir aux Variétés St-

Jacques. — La talentueuse et jolie artiste Jeanne D’Are Charle-
bois sera aussi au programme.

 

sède aussi une réputation enviable L groge
pe des musiciens de premier ordre tels quet
Paul Schnobb, pisniste; Michel Listorti,
Johnny Keno, Al Exio et Herbie, saxophos
nistes: Marcel Sherer, Johnny Di Stalo et
Jack Shtyka, trompettistes; Frank Johne
son et Paul-Emile Jodoin, trombones; Tony
Dickson, contrebasse, et Ray Cooke, l'un
des plus fameux joueurs de tambour au
Canada.

vv
peurs

 

      LEE

OBLICATIONS g-1.VICTOIRE

 

3 Plusieurs numéros de vaudeville américain. Agence Jimmy Diano.

Orchestre: TONY MICHETTIet ses troubadours.

Pour billets: 1990 Beaubien, TA, 4040, — Prix des billets: 40c-50c.

1ssescoes282882580:

 

Où irons-nous tous les dimanches soirs ?

Variétés St-Jacques
Ontario et Amherst

octobre, à 8 h. 30

Avant son départ, admirateurs et admiratrices, venez voir
la plus grande imitatrice d'artistes de la radio de tous les

temps qui fera une longue tournée aux Etats-Unis.

JEANNE D'ARC CHARLEBOIS
du “Tourbillon de la galeté”, en personne sur la scène.

A lo demande générale:

LES JOYEUX
MONTAGNARDS

F. BERTHIAUME
tml. de Bing Crosby

L'HOMME À LA
MACHOIRE D'ACIER

LE budCLARK
LE COLONEL MAJOR

et autres

Lola, D. Robla, Zeze,
Y. Gilbert, F. St-Germain — Géraldo, M.C.

Org. Jes. Samson, — Prix: 30e, 40e, B0e, — Tél: CH. 2602. 
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Notre critique impartiale sur…

LES NOUVEAUX FILMS
PALACE — "Hail the Conquering Hero”

“ea, En sxploitant une idée en somme assez amusante et Lu eurait été
rfaite pour un film court d'une quinzaine de minutes, Paramount à

Brodé autour de la situation d'un fameux héros pour produire un film
surchargé de longueurs et qui rais complètement ses aspirations à

; fine comédie. Fait avec un peu plus d'humour, ce film aurait pu être
>. amusant, Comme tel, les acteurs sautent de scènes drélatiques aux
! grandes tirades sentimentales ou à des démonstrations de patriotisme

et de courage, si bien que le spectateur ne aaît plus a’ doit en rire ou
pleurer. À travers tout le film, Eddie Bracken semble condamné à faire
face à une foule déterminée à le porter aux nues. Personne ne veut l’é-
couter, il sera un héros qu’il le veuills ou non. Il devient dono asses dif-
ticils de juger qui Joue ou ne joue bien en oe film: les paroles des
acteurs et leurs évolutions sont toujours eubmergées par les cris d’une

t foule, ou le tonitruement d'un orateur, ou encore les sons di nts
de deux ou trois fanfares jouant à la fois. Et en guise de repos, on

: aaute à l'autre extrême et on nous montre le i, les
ve larmes dans les yeux, essaie de nous convaincre de son patriotisme et
' de sa sincérité. Eddie Bracken n'est pas responsable du scénario, et il

essaie d'en tirer le meilleur parti possible, dans les moments tristes ou
ais. Dirigé de façon plus intelligente, il ferait un très bon comédien.
lla Raines, l'étoile féminine du film, tombe à faux : elle récite ses

lignes sans y mettre vie, semble ne savoir que faire de ses yeux ou ses
mains. La publicité d’Hollywood a dit de Preston Struges, directeur
de ce film, qu'il était un deuxième Orson Welles. À notre avis il ne va
même pos à la chevil de ce dernier.

: CAPITOL — ‘’The Merry Monahans”
Nous faisons ici une critique de cinéma et non pas une critique

musicale. Ainsi, il nous est très difficile d'analyser ce film, comme on
n’y trouve aucun jeu, mais seule une suite continuelle de danses, d'ar-

: rangements orchestraux et diverses réminiscences musicales. Ce dont ce
$ film manque le plus, c'est la variété. Les chants sont plaisamment sen-

“ timentaur, mais il y en a trop et ce sont toujours les mêmes acteurs
qu donnent le ctacle. Ann Blyth a une voix et la fait valoir dans
eux numéros. meilleure partie du film est un burlesque du ballet

par Donald O'Connor et Peggy Ryan.

Grand Gala des Artistes
au Forum, le 16 novembre

Tel que déjà annoncé, c’est le 16 novembre prochain, au
Forum, qu’aura lieu le Grand Gala des Artistes. Jusqu’à
présent, il vous a été donné de voir sur une même scène
quelques-uns de nos meilleurs artistes, mals ce sera la pre-
mière fois dans toute l’histoire du théâtre de la métropole
qu’on présente sur une même scène un si grand nombre de
vedettes, dans un programme de variétés aussi choisi et aussi

 

  
la |vront passer au moins une audition privée

complet.
Le but de cette soirée mémora-

ble? Recuelllir des fonds pour la
caisse de secours de l'Union des
Artistes Iyriques et dramatiques.
Comme on le sait, l’Union

compte actuellement quelque 400
membres.

Or, à cause du marché restreint
auquel îls doivent faire face, à
cause du jeu des circonstances et
À cause de certains impondérables,
nos artistes n’ont pas tous la mé-
me veine; quelques-uns d'entre
eux se volent frappés par la ma-
ladie; d'autres sont grevés de sl
lourdes obligations qu’ils ne peu-
vent se permettre d'en mettre à
gauche pour les mauvais jours.
Bref, il arrive aux artistes ce qui
survient dans toutes les autres
professions: certains, plus malheu-
reux que d'autres, requièrent, à
un moment donné, le secours fi-
nencier de leurs camarades.

Tout le public est donc invité
à se spectacle grandiose. En y as-

 

VARIETES ST-THOMAS-
D’AQUIN, A ST-HENRI

  

   py %

Ti-Zepk, le populaire et dévoué
comédien, à po grande soirée de
ala “Le Parade des Talents”,

la salle St-Thomas-d'A quin.
15 numéros de vaudeville variés,
concours pour tous, prix en are
Eoaide m nde danas aves

0. 8 heures spec.
tools ot de danse, dimanche soir,

; de 8 A 20 à 11 k. 30. Suives laoly et vous aurer satisfaction.

Gr
sistant. non seulement vous aurez
l'avantage d'être témoin d'une
manifestation artistique sans pré-

| cédent, mais vous pourrez, par la
même occasion, encourager tous
nos artistes, qui sont un peu de
votre famille, puisqu'ils ont le pri-
vilège de pénétrer ches vous à
toute heure du jour sans sonner
ni frapper.

Gypsy Rose Lee
fait parler d'elle
HOLLYWOOD, 28. — Gypsy

Rose Lee fait encore parler d'elle.
Les nouvelles à son sujet sont très
nombreuses depuis quelques jours.

Signalons d’abord que la reine
du déshabillé progressif attend la
naissance d’un enfant. Ajoutons
aussi qu’elle vient de demander le
divorce d'avec le futur père de son
enfant, Alexander Kirkland.
.Gypsy Rose Lee s’y connaît en

divorce. Elle en est À son troisième.
n est peu probable qu’elle a’arréte

Pourquel Gypsy a demandé le
divorce Il paraît qu'Alexander
fréquente une autre ferme. On at-
tend des développements à ce sujet.

René Verne & |
I'Auditorium
St-Alphonse
Tous les mardis soirs,pot ygyo

laict-Alphoise,des soirées artist! À
novemb:
rium Saint-Al;

dans le but de découvrir etques organisées
de faire connaître les jeunes de ches nous
qui ont certaines aptitudes soit du côté
de l'art dramatique, voeai ou instrumental.
Ces soirées des “Etoiles de Demain” ve- |

ront présentées sous les auspices de la Li-
rue des Jeunes Vedettes, une oeuvre d'édu-|K
ention et d'aide aux jeunes artistes.
Douxs concurrents seront présentés au

public chaque mardi soir. Ces derniers de-

avant de chanter ou jouer enpublie: Ainsi
ne participeront À eæ specta

jury choisiront deuxment, le publie et un
rée, premier gagnantgagnants par

recevra In somme de$10 et le deuxième $5. |
Ces deux élus et ceux des soirées suivantes
participeront aux soirées d'élimination, en
avril, et le grand gagnant recevra une fn-
téressante bourse d'études.
À noter qu'il y & auditions chaque lundi

soir, A 8 heures, A l'Auditorlum Saint-Al- |
phonse. Les concurrents sont priés d’ap-
porter leur musique.
Ces soirées des “Etoiles de Demain” se- |§

ront rebaussées par ia présence d'artistes
veconnus de Ia scène et de in radio. Les
artistes invités de Ja première soirée se-
ront: Paul-Emile Corbeil, “Le Vagabond
qui chante”; Murielle Guilbault, “Relne”
des ‘Secrets du Dr Morbanges” et René
Verne, le mémorable ‘“Franciseo” de l’émis-
sion ‘Via de Famille”, Pour autres infor-
mations, appaler DUpont 2732.

POUR LESCOPAINS

   

   
On voit ei la jeune actrice
Jeanne Crain en train de peser
l'un des nombreux colis qu’elle a
envoyés aux militaires outre-
mer, à l'occasion de la fête de
Noël, On assure que Jeanne 8
dépensé à cette fin plusieurs

centaines de dollars.

On honorera
Ernie Pyle
HOLLYWOOD, 28. Ernle

Pyle, fameux correspondant de
guerre, dont le livre G. I. Joe » été
ada; pour l'écran par les United
Artists, recevra le titre honorifique
de docteur ès lettres, lequel lui se-
ra décerné prochainement par une
université mexicaine.

  M. Pyle, qui est arrivé d'outre-
mer depuis quelque temps, se re-

 

 
MEILLEURE REVUE DU HARLEM EN VILLE

  

Danseuse à elaquettea

MyrtheQUINLAND 
Directement des grands clubs
de nuit du Harlem américain.

METTANT EN VEDETTE

HELENE WALLACE
Chanteuse À la voix d'or

et les six adorables danseuses Michelettes
2 représentations par soir — 10 h. 30 et minuit et 30

J IRVING PALL et son orchestre À

Café St-Michel
770, rue de le Montagne - Pour réservations: PL. 0598 _ CHINKIE GRIMES

danseuse exotique

JIMMY MILLS
M. C.

 

   les que ceux |
qui seront vraiment qualifiée. Conjointe- |}

SALLE DELORIMIER, DIMANÉRESOIR
aSALARIESAorONTARIO

   

  

 

“véto PISE + ATEN

“The King of Melodies and Dances”, ot Swifty et Helen Taylor,
au grand gala “La Parade des Talents”, aus Variétés Stade Ontario,

en la salle Delorimier, dimanche soir le 39 octobre, à 8 A. 30. Ne
manques pas cette magnifique soirée. 15 grands numéros de vam
deville variés et venez saluer notre artiste invité qui part pour

Hollywood. Suivez la fouls et vous aurez satisfaction. \

Portia White
à New-York
NEW-YORK, 28. Portia

White, brillante jeune contralto
canadienne, vient d'arriver dans
la métropole des Etats-Unis, pour
y donner un récital aujourd'hui,
dimanche. Ce récital aura lieu au
Town Hall.

C'est dans cette même ealle
que Mlle White-a fait ses débuts
en Amérique en mars dernier,
remportant un magnifique euc-
cès, Depuis ce soir, la jeune chan-
teuse @ donné plusieurs récitals
au Canada, à Détroit et à Chics-
go.

Mile White chante en anglais

en français, on allemand, en {tae

Men et en espagnol.

PHOTOS
Agrandissements en couleurs

Directement de n'importe lequel
portrait ou négatif.

8 x 7 avec cadre 689
8 x 10 avec cadre 98¢

(plus taxe 4% ville, 2% campagne,
frais de malle 5).

Eaveyes-nous ves instantanés ee
ciennes photes; pas bescim de
Photes reteurmées intactes. Les por-
traite ou négatifs seront meceptés par
æsile om au studio senlement. (Nons

 

an-
film.

n'avons pas d'agent pour ce genre de
travail). Avec chaque photo emveyes-
nous ceoulears des yeux, chevear, habit.

Pas de commande C.0.D.
Ouvrage garonti tel quo ls phete.

LA PHOTO MODELE
1684 est. rue Bte-Calherine. Montréal

   ose à ss demeure d'Albuquerque,
ouveau-Mexique.  
   

   

 

  
  

Rendez-vous sans oppointement ‘

“9 su ROMEO
# 1604 est, Laurier - FR. 5225
w coin Marquette

‘ COIFFURES LES PLUS RECENTES
4 I R. BOUCHER, prop.

——————ee

—

HLL

VARIETES ST-THOMAS-D'AQUIN, A ST-HENRI
4040, rue 8t-Antolne, prés du Couvent. WE. 0928
AUREL DUMONT présente : UN GRAND GALA

DIMANCHE SOIR, LE 29 OCTOBRE, À 8 H. 30
LA PARADE DES TALENTS — 15 ACTES DE VAUDEVILLE

CONCOURS POUR TOUS, PRIX EN ARGENT. — DU "FUN"

Swifty, Ti Zeph, Wildor, A. Dubord, H. Taylor
Tout le monde danse aveo § h. de daleté. Pour location, thi.:

 

   

 

 

 

Variétés Stade Ontario
à le salle Delorimier, ou Stadium

Dimanche soir, le 29 octobre, & 8 h. 30
AUREL DUMONT, directeur artistique, présenter

Un grand gala — La grande parade des falents
Il y aurc des numéros pour ploire à tous

Bouffon, danse, comédie, accordéon, imitations, acrobatie,
orchestre, guitare, violon, concours,

SWIFTY, WILDOR, JOSEPHINE,TI PROUT, H. TAYLOR
18 — NUMEROS DE VAUDEVILLE VARIES — 18

© Jone Nadeau, danse © Swifty, ouvre magosin
© M. Héroux, imitations @ Jos Suchar, accordéon
© Trio, Swifty, danse © AI, Brown, acte N.-Y.
© Helen, chant, et Joe © Olga, Peter, nouveauté
EXTRA ! 3 — GRANDS CONCOURS — 3 EXTRA |

Magnifique prix en argent: de “fan”.
ARTISTES INVITES LA SENSATION DE L'ANNES

Première fois aux Variétés Stade Onta:
dernière fois à Montréal en publie, rie

VENES SALUER SON DEPART POUR HOLLYWOOD
AUSSI THE KING OF MELODIES AND DANCES

Le versatile RENE NORMANDIN, M.C.
Vaney un, venez teus — Les plus beaux spestacies en ville

Admission: 35e et 45e (taxe comprise). Orchestre GENE NOLIM
Leestion tous les jours, de 1 h. p.m, — FRonteuse 6716

   
    
      

  
     

   

      
    
    

      
  
  
  
  
       
 

   



   
Les “Flying Marinos”, qui évolueront dans les airs sur les échelles
ei-hkaut, au grand programme de Variétés, à la salle du marché

Atwater.

Georges Savaria
au Plotecu le 2
Le pianiste Georges Bavaria, nous

jurons l'avantage d'entendre en ital wu
teau le 2 novembre, pous revient avec

un programme entièrement nouveau, eon-
sacré sus classiques, aux romantiques et
aux mi . Bonne part n été faite aux
oeuvres de Chopin, dont Savarie est l'in-
terprite idéal, et le programme se termi-
ners par une composition du virtuose qui
frome d'être le grand élément d'intéret de

soirée. Dana Je sours du récital nous
entendrons:
Prélude et fugue.

   

  

 

Ballade no
6 Préludes. hopin
Barrarolle. hopin
Etude en Ut Mineur. hopin
Impromptu. .... . Fauré
Prélude (Sérén Debussy
Etude Poétique. Georges Savaris

ST-DENIS
A L'AFFICHE CETTE SEMAINE

denisdéépeadard|A
-~ Ce ,

4 (dus
"4
»x

    
  

   

    

MAINTENANT A L'AFFICHE

JEANNE DEMONS
ANDRE BASiLIÈRES
NOËL DE TiLLY
ROGER GARCEAU

Fa.

a
ABCILE LAPORTE ELISA CARERD

 BiRAE DELOAME

 

 

A L'ARCADE

   

  

Mile Andrée Basilières, en ve-

dette dans la pièce inédite “l’Om-
bre sur l'Avenir”, à l'affiche du

 

2 théâtre Arcade cette semaine.

‘|La Fanfare de
'|la Garde Civile
 

La Fanfare de la Garde Clvile C.
D. C., division Nord, composts de B80

muajclens et dirigée par signor GQ.
Agostini, qui & remporté un si ma-

| enitique succès lors de son premier
concert donné A 1'Auditorium du Pla-
teau le 14 octobre dernier, est À pré-
parer un autre concert pour novem-
re.
Un artiste de très grande réputa-

tlon prendra aussi part A cette soirée,
dont ia date sera annoncée dans quel-
ques jours.

Cen concerts sont présentés afin
de faire connaître et promouvoir l'a-
vancement de ta murlque de fanfare
dans notre ville.

PHOTOS
»Agrandies en couleurs

 

directement de n'Importe quel
Imprimé ou négatif

6x 7824 — 8 1 10 786
Envoyez-nous vos Instantaée

ou anclennss photos

Pas besoin de pellicules
Photos retournées intactes
N. B.: Nous n'acceptons pas

de commandes “C.0.D.”
ADRESSEZ:

TRU-FOTO STUDIOS LTD.
1283, AVE. MeGILL COLLEGE

DEPT. P.. MONTREAL 
   

Pianistes Accordéonistes
LA LONGUE ETUDE DES ACCORDS REDUITE A 5 MINUTES
Un système très simple qui vous permet de trouver sans

{fioulté w'importe quel accord dans toutes les clés.

@ Ceux qui jouent de leur instrument par ereille trouveront
avantage ee système parce qu’il leur permettra d’accom-

pegner n'importe quelle chanson sans l’aide de Is musique.

© HATEZ-VOUS ! Procurez-vous votre cople immédiatement

en incluant dans une enveloppe la somme de $1.25. —

ENVOYEZ LE TOUT A:

SYSTEME ANDREX ENR,, C.P. 373, Station H, Montréal 25, P.Q.

 

  
I, HURAIRL DL
SPECTACLES   

CAPITO! Merry "
1030, 130 418, A6, 1.88; “Pourl od
Towa: lar Bueitingion”, 10.45
120, 4.00. 6.40, 9.18. 7
ORPHEUM:
Coeur”, 10.06,
9.86.
PALACE: “Hail the Conquering Here”
PRINCI “The

 

12,20, 3.32, 6.24, 9.46;
aventure”, 1.42, 5.04, 8.26.

  

Simone Simon
ot la guerre
HOLLYWOOD, 28. — Simone

Simon, la jeune vedette du film
‘’Mademoisele Fifi", sait faire es
part dans cette guerre. En com-
pagnie du maire LaGuardia, elle
vient de prendre part à l’ouver-
ture d'une grande campagne de
souscription de guerre en pronon-
çant une allocution devant plu-
sieurs milliers de personnes.
‘Chacun de nous doit faire de

très grands sacrifices pour venir
en aide à non soldats qui se bat-
tent en braves sur les territoires
d'Europe,” n déclaré la jeune
étoile française.

Une nouvelle danse
appelée “Coco Bolo”
HOLLYWOOD, 28. — La nou-

appelée “Coco Bolo” sera intro-
duite dans quelques scènes du
flim “Goin’ to Town’. Les vedet-
tes de ce film seront Lum et Ab-
ner, fameux comédiens.

Cette danse est inspirée, dit-
on, des courbes qu’on aperçoit
tout le long du fleuve Amazone.
Un groupe imposant de jeunes

beautés d'Hollywood et de New-
York exécuteront cette nouvelle
danse. Ce film sera réalisé aux
studios de la compagnie R. K. O.

 

AUTEUR D'UN SYSTEME
INGENIEUX

 

ANDRE VADEBONCOEUR,
pianiste - arrangeur-compositeur,
qui est l'auteur de nombreuses
chansons, tant françaises qu'’an-
glaises, vient de mettre au point
un systéme trés ingénieux qui
permet de trouver facilement
tous les accords eur le clavier du
iano ou de l'accordéon-piano.
système est spécialement re-

commandé à ceux qui appren-
nent ces instruments.

TOUS LES
JOURS

dimanche incles

Aujourd

Il
| LUNDI  

Te sontI
PAT 8
SYLVIA

“Artistes
Radio”

1

 

    

voile danse de l'Amérique latine |4

CORDYN et SAWYER

DIXON et PAL AUTRES ACTES
“Nouveauté sensationnelle”

L'ORCHESTRE DB LEN HOWARD 
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COCO ASLAN AU SAINT-DENIS

   

 

ile

Le chanteur comique Coco Aslan, vedette du film “Tourbillon de
Paris” avec Ray Ventura et ses collégiens, à l’affiche du Saint-Denis
cette semaine. Le second film au programme s'intitule “l’Heureuse
aventure” et met en vedette Tania Fédor et François Rozet.

 

* , Pour autres renseignements s'adresser au
Les Amis de l'Art Secrétariat, BE. 8367.
—

Le grand événement artistique que tous
les étudiante attendaient avec impatience
est enfin arrivé! À l'Auditorium du Pia-
teau, tel qu'annoncé, M. Jean Dansereau
donnera demain, à % beures précises de
l'après-midi, le second de ses récitals-cause-
ries. En volel le programme: Clementi,
sonate en ei b. majeur: Beethoven, lère
période — sonate Opus 2, No 2. Billets en
vente au guichet. Nous invitons fortement
la jeunesse À 6e donner rendez-vous pour
appleudir notre éminent planiste cena-

 

APPRENEZ
LA DANSE

Sous la direction de
professeurs experts

LA URI a Bee J Valse — Fox-Trot
3 . 16, lété d'étude et de È .

ERAA eee
trGabe dat CLAQUErene BALLETS et CLAQUETTE
Nous invitons les membres et toute la PARK DANCE STUDIO

jeunesse à être à l'écoute au poste C.B.F.
mardi, le 81. de 5 b. 30 à 6 b. 48, pour CA. 2826-7040 * 1357 Van Horne
l'émission des Amis de l'Art. 1

éSalle du March or

 

 

 

    

a Afwater
“le meilleur programme en ville”

Dimanche soir, 29 octobre, à 8 h. 30 p.m.
L'organisation du stade N.-Dame présente un grand spectacle de variétés

GEO. BOUVIER (Fulgence)
du programme Nazaire et Barnabé.

EN PERSONNE

DILLY & ELEONOR, 2 artistes de couleur

Pic-Pic, Marie-Paule; Henriette Demers, Art. Boudreau et autres

MEDARD LACOMBE, M.C. — Orch. dir.: A. BLUTEAU

@ — AUTRES NUMEROS AMERICAINS — 6
Attraction epéciate à partir de 7 h. Jusqu'à la représentation régulière

BILLETS: 30c - 40e - 50c — WI. 3644 ou WE, 6692
¢00000¢ Le dimanche après-midi, après 1 hre, à WE. 0164, 40-400

Théâtre New Starland
1174, boul. SAINT-LAURENT Le meilleur VAUDEVILLE

en ville à prix populaire

Sur la scène CHARLIE présente une revue:

"BLACK & WHITE REVUE”
Assioté de Mile H. DEMERS, Mile J, SYLVAIN, M. GUY DE COURCY,

les 4 aceurs SPENCER et plusieurs actes de vaudeville de New-York

& JOLIES DANSEUSES. — 3 HEURES DE FOU RIRE

A L'ECRAN

SAM. — DIM. — LUN. — MAR. MERCREDI - JEUDI - VENDREDI!

“RIDING HIGH” en coulenre avec “TIMBER QUEEN" svec Richard

Dorothy Lamour et Dick Powell. Allen, “ZUS-BOOM-BAH1" avec une

“FALSE COLORS” avec Wm. Boyd. trenpe d'étoiles.

1161, boul. S.-Laurent. - Toujours 8 grandes vues
Le seul théâtre sur la rue St-Laurent qui

présente des vues seulement.ROXY
Changement complet de programme le SAMEDI et le MERCREDI

Anrrr ana

  

  
 

 

représentation
à minuit

‘hui et dimanche — “PEEK-A-BOO”, avec West et Lexing.

La plus brillante comédie de l'année, c'est tordant !

Lowe, Highte & Stanley
 

extraordinaires, endiablés, sans pareils

IRIS RAY
“Vous n'aurez pas les
your asses grands”

BILL JULIAN
“Danseur supréms”

“LE JAZZ
HOT REVUE”

“Un couple joyeux"

BOBBY ROLLINS
“Fameux M, C, internationaï”

 

25 GAYETTES  
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4 LE PETIT JOURNAL,

AUX VARIETES MONTCALM

.
“ : ,yr > ts

29 cctebre 1944 €  RE
Juliette Pétrie et Juliette Béliveau, deux des vedattes régulières
aux spectacles de variétés à la salle Montcalm, coin Delorimier et

Saint-Zotique.
 

On trouve un océan dans
les studios de la Warner

Les réalisateurs de films ne sont pas gens ordinaires.
Ceux d’entre eux qui sont consciencieux ne négligent jamais
rien pour faire un chef-d'oeuvre de chacune des scènes d’un
film. Ils sont minutieux dans toute la force du mot. En
France comme à Hollywood, le nom de certains réalisateurs
est aussi connu que celui des vedettes des films qu’ils réali-
sent. Citons les noms de Marcel Pagnol, René Clair et Julien
Duvivien en France, et ceux d’Alfred Hitchcock, Alexander
Korda et David O. Selznick en Amérique.

Ces maîtres du film ne sont sa-
tisfaits de leur travail qu’à la mi-
nute où ils peuvent se dire inté-
rieurement: “Cette scène est
excellente.” C’est qu’ils désirent
pour chaque scène le maximum de
perfection et qu’ils travaillent fer-
me tant qu'ils ne l'ont pas obtenu.
Souvent le travail est long et dif-
ficile,
On dit que les réalisateurs

étatsuniens excellent dans les scè-
nes de mer, C'est vrai, Savez-vous
que. pour contourner les difficultés
e tourner en haute mer, chaque

studio de la capitale du film possè-
de maintenant son océan artificiel ?
Le plus parfait et le plus grand
de tous, c’est probablement celui
qu'on voit dans les studios de la
Warner Brothers, Cet océan artifi-
ciel, contenant 4 millions de gal-
lons d’eau, peut facilement sup-
porter le poids d’un lourd navire.

Des villages de pêcheurs, des ba-
ses navales et des jungles tropica-
les ont été aménagés le long de cet
océan. Les vagues sont produites
par des rames mécaniques et le
vent par d'énormes souffleurs. Il
est bon de signaler que cet océan
est complètement situé à l'inté-
Tieur du studio.

Les direeteurs sont toujours in-
quicts quand ils doivent tourner
quelques scènes sur l’eau, Ils crai-
frent que les artistes ne prennent
e rhume et que la production n'en
soit retardée.

L'une des difficultés que l'on ren-
eontre cn tournant sur cet océan
artificiel, ce sont les reflets que
produisent sur l'eau les puissants
Téflecteurs. C’est un travail énor-

AU CRYSTAL PALACE

  
Réal Béiand, de la troupe d'Ar-
thur Pétrie, qui présente cette

comédie inédite in-

   SUGATIONS VICTOIRE  

me qué d’éliminer ces reflets inu-
tiles,

Les scènes de mer des films “To
Have or Have Not” et “The Cons-
pirators” ont été tournées sur cet
océan. La construction de cet im-
posant réservoir d’eau a coûté
$400,000. Quand l'espace manque
pour certains décors et qu’on n’a
aucune scène de mer à réaliser, on
retire l'eau de l’océan et l’on cons-
truit sur son lit mis à sec.

STARLAND

 

“AU NEW   
Charlie présente
“Black and White”

Starland, cette semaine.

une

au

revue
New

 

Création d'un nouveau
moteur très puissant

SCHENECTADY, N.-Y,, 28. —
La General Electric vient de cons-
truire et d'éprouver un nouveau
moteur électrique capable d'at-
teindre l'incroyable vitesse de
120,000 révolutions à la minute.
Ce moteur de sept livres est 65

 

  

DANS LES
CINEMAS

: “Home In Indiana”,
iter Brennan, Jeanne Crain; “Dou-

   

bis Indemnity”, MacMurray,
Barbara Stanwyck. .
ARCADE: “L'ombre sur l'eyentr”.

mettant en vedette Noël de A

Eddie
nera,Murphy; “Guag Ho I”,
Rando! =
CAMEO: “Destroyer”, Edward G. Ro-

binson, Marguerite Chapman; “Harrie
gan's Kid”, Willlam Gargan, J. Carle
Naishe. Nouvelles. Comédie.
CANADA: “Tender Comrade’ Qingee

Rogers, Robert Ryan; “Woman
Town", Albert Dekker, Claire Trevor.
Série, Caricatures.
CANADIEN: “Heaven Can Wait", Don

Donald O'Connor, Pegsy Ryan; “The
Pearl of Death”.
CARTIER: “The Curse of the Oat

People”, Blmons Simon, Jane Ran-
dolph; “Pardon My Rhythm”, Gloria

Jean, Bvelyn Ankers; “The Cowboy
«nd the Benorita”, Roy Rogers.
CENTRE: “Sweet Rosie O'Grady”,

Betty Grable, Robert Young: “Two
Men Submarine”, Tom Neals, Ana
Bavage.
CENTURY: “Tampico”. Lynn Barl;

“Happy Land”, Don Ameche, Francis
Dee.
CHATEAU: "The Curse of the Cat

People”, Simone Bimon. Jane Ran-
dolph; “Pardon My Rhythm”, Gloria
Jean, Evelyn Ankers; "Yellow Rose of
Texas”, Roy Rogers.
CORONA: “Two Oirls and A Sallor”,

Juce Allyson, Cloria de Haven: “Nine
Girls”, Ann Harding, Anita Louise.
CRYSTAL PALACE: “The Monster

Maker”, Ralph Morgan, "Westward
Bound”, Bob Steele. Vaudeville,
DOMINION: “Cobra Woman”, Maris

Montez, Jon Hall, Sabu, "Hat Check ;
Honey”, Leon Errol.
ELECTRA: “Lady Let's Dance”, Beli-

ta, James Ellison; “Foreign Agent”.
John Shalton, Gale Storm: ‘Beyond

tte Last Frontier”, Smiley Burnette,
Eddie Dew.
EMPRESS: "The Bridge of San Luis

Rey”, Lynn Bari. Akim Tamiroff;
“Swingtime Johnny", Harriet Hilliard, |
Peter Cookson.
FAIRYLAND: “Happy Land”. Don

Ameche, Francis Dee: “Chip Off the
Donald O'Connor, PeggyOld Biock”,

Ryan.

FIFTH AVENUE: “Trouble Brewing”,
George Pormby; “The Yellow Canary”,
Anna Neagle, Richard Green.

PRANCAIS: “The Story of Dr. Was-,
sel”, Gary Cooper, Larsine Day; ‘Ladies
of Washington”, Trudy Marshsll, An-

 

Les cing michelettes qui

leil”, Alibert, Lisette Lanvin. Vaude-
ville.
NEW STARLAND: “Ridi High”,

Dorothy Lamour, Dick Powell; “False
Colors”, William Boyd. Vaudeville. .
..ORLEANS: “Shine OggHarvest Moon”,
Ann Sheridan, Dennis Morgan; “Tam-
pico’, Lynn Bari, Edward G. Robinson.
ORPHEUM: “Tu es toujours dans

mon coeur”, Kay Prancls, Walter
Huston, Gloria Warrgn.
OUTREMONT : 3 Bridge of San

Luts Rey”, Lynn Baril, AKim Tamiroff;
“Swingtime Johnny”, Harriet Hilliard,
Peter Cookson.
PALACE: “Hall The Conquering

Hero”. Eddie Bracken. Klis Ralnes.
PAPINEAU: “Two Girls and A Sailor”,

June Allyson, Gloris de Haven; “Nine
Girls”, Ann Harding. Anita Loulse.
PARK: “Storm Over Lisbon”, Otto

Kruger. Richard Arian; “Cowboy Ia
Manhattan, Prancis Langford.
PASSE-TEMPS: “Random Harvest”,

Greer Garson, Ronald Colman; “H!
Diddle Diddle”, Adolphe Menjou, Mar-
tha Scott. Bérie.
PERRON: “Action In Arabla”, Ceorge

Sanders. Virginia Bruce; “Sing A
Jingle”. Allan Jones, June Vincent. Bé-

PLAZA: “Up In Arms”. Danny Kaye,
Dinah Shore. “The Hour Before the
Dawn”, Pranchot Tone, Veronica Lake.
PRINCESS: ‘The Big Noise”, Stan

Laurel et Oliver Hardy; ‘Wing And A
Pryer”. Don Ameche, Dane Andrews.
REGENT. “When Tomorrow Comes’,

Charles Boyer, Irene Dunne; ‘Hello
Prisco Helio”. Allce Pays, John Payne.

REX: “Destination Tokyo". Cary
Grant, John Garfield; “My Best Gal”.
Jane Withers.

 

 thony Quim.
GAYETY: A l'affiche dès lundi, “Le

jazz Hot Revue”, mettant en vedette
ia danseuse Iris Ray.
GRANADA “Two Girls and A Sailor”.

June Allyson, Gloria de Haven: “Nine '
Girls”, Ann Harding, Anita Louise.
HOLLYWOOD: “Broadway Rhythm”,

George Murphy, Jenny Smith; “Gang
Away For Tomorrow”, Margo, Robert
Ryan.

IMPERIAL: “The Invisible Man's
Revenge”, Jon Hall, Leon Errol; “The
Mummy's Ghost”.
KENT: “Peather Your Nest”, George

Formby; “Lassie Come Home", Roddy
McDowall, Donald Crisp.
LAVAL: “Up In Arms”, Danny Kays,

Dinah Shore; “Cry Havoc”, Margaret
Sullivan, Joan Blondet.
LIDO: “Action In Arabla”. George

Sanders; “A Night of Adventure”, Tom
Conway. Série.
LOEW'S: "Mr. Bkeffington”, Claude

Rains.
LORD NELSON: “Tender Comrade”,

Ginger Rogers; “The Adventures of A
'Rookle”. Waliv Rrown, Alan Carney.
| MAISONNEUVE: “Cobras Woman",
‘Maria Montez, Jon Hall, Sabu; "Hat
;Check Honey”, Leon Errol,
MIDWAY: “Impostor”, Jean Gabin;

"Porty Thieves’. Hop-a-Long Cassidy.
Vaudeville.

MAJESTIC: “Parla After Dark”,
Php Dorn; “Shanty Town", Mary

 

 

 

MONKLAND: “Pin Up Gin", Betty
Grable, John Harvey; "Home In India-
28”, Waiter Brennan, Jeanne Grain. fois plus rapide que l'ancien mo-

teur de 125 livres, couramment|
utilisé pour les lessiveuses et les
frigos.

=

MONT-ROYAL: “Pia Up Girl”, Betty
Grable; “Murder In Times Square”,
Marguerite Chapman.
NATIONAL: "Terre de feu”, Mireille

Balin, Tito Schipa; “Au pays du eo-

 

rCrystal

ARTHUR PETRIE
présente : JOSEP

Réal Béland et Jonas, dans

St-Laurent, près Ste-Catherine
Vaudeville ot vues; sur la scène: Samedi, lundi à vendredi

Guy Robert, Marie-Jeanne Bélanger,

“Pour un passé”

Palace|

H — JULIETTE PETRIE
Murielle Senéeal, Loretta, |

une grande comédie inédite: P  
 

 

SAM. — DIM. — LUN. — MAR,
“The Monster Maker” avec Ralph
Morgan. “Westward Bound” avec

Beb Blocle.
SERIE - COMEDIE - NOUVELLES  
 

A L'ECRAN

“Tout pour le victoire” — Achetez

MERCREDI - JEUDI - VENDREDI
“SMART GUY"

“OVERLAND MAIL ROBERRY”
“MARKS THE SPOT"

COMEDIE - NOUVELLES

des bons de le victoire.

   
  

    
  

 

   
 

RIALTO:
Dorothy Lamour,
“Address Unknown”. .
RIVOLI: “THe White Cliffs of Dover”,

Irene Duane, Alan Marshal: “No Place
For A Lady“, William Gargan, Marça-
ret Lindsay.

ROSEMONT: * Gaslight", Charles
Boyer, Ingrid Bergman; "Buffalo BUI",
Joel McCres, Mareen O'Hara.

ROYAL: “Woman of The Town“,
Claire Trevor, Albert Dekker; “Blightly
Terrific”, une troups d'étolies.

SAINT-DENIS: “Tourbillon de Paris”,
Ray Ventura et collégiens; “L'heu-

Fred MacMurrey;

   

 

Restaurant

Rector
L'ENDROIT IDEAL

POUR LES MEILLEURS

BAR-B-Q
Steaks grillés

eu “charcoal”

ClubSandwich”
et autres mets délicieux

|
"And The Angels Sing”,

 

part à la grande revue de couleurennent t A
que présente fiCare St-Michel cette semaine.

reuss aventure”, Tanis Fedor, Françou
Roset, Simone Deguyse.
8AVOY: ToaBory x Dr.srasset=

Gary Cooper, ne Day;
Dixie”, Anne Owynne, David Bruce.
SEVILLE: “White Cliffs of Dover”,

Irene Dunns, Alan Marshall; “You
Can't Ration Love”, Betty Rhodes,
Johnnie Johnson.
SNOWDON: “Love Affair”, Irene

Dunne, Charles Boyer; “The Yellow
Canary”. Anna Neagle, Richard Green
STAR: “What A Woman”, Rosalind

Russell, Brian Aherne; “Submarine
Base”, John Lutel.
STELLA: “Piéges”, Mauriche Cheva-

lier, Pierre Renoir; ‘Feu la mére de
madame”.
STRAND: “San Fernando Valley, Ruy

Rogers, Dale Evans, Jesn Porter;
"Strangers In The Night”, William

Terry, Virginia Grey.
SYSTEM: "The Rains Come’, T.- ne

Power, Myrna Lay; "When J "ny

Comes Marching Home”, Dunad
O'Connor, Gloria Jean.
VERDUN PALAE: “Song of Rusia’,

Susan Peters, liobert Taylor; “Air Ratd
| Wardens”, Laurel et Hardy.

VICTORY: “I Take This Woman”,
Spencer Tracy, Hedy Lamarr; “Past wid
Loose”. Robert Montgomery, Rosalind

i Russell

VILLERAY: “Cover Gtri”, Rita Hay-
wocth. Gene Kelly; “Seven Biuners”,
John Wayne. Marlene Dietrich.
WESTMOUNT: “Double Indemnity”,

(Pred MacMurray, Barbara Stanwyck;
“Hey Roolie”, Joe Besser, Larry Parks
YORK: “The Story of Dr. Waser!

Oury Cooper; “Mermaids On Parade’
Sujets de court métrage

 

BAINS TURCS 65c
POUR VOTRE SANTE

Essayes le bain ture à lu vapeur de
pierre. Recommandé pour rhumes,
rhematismes, etc. Noulement 65c.

Journées des dameon, les mardis de 3 à 12

COLONIAL TURKISH BATHS

 

 

 

 
BIÈRES et VINS

Il, vous dégustez votre
plat favori dans un con-
fort et une atmosphère
plaisante au milien d'une

clientèle choisie.

Restaurant Rector
4903-05, boulevard St-Laurent,

(angle du boulevard St-Jeseph),
Nous livrons de gros poulets spéciaux à prix modérés  



   

 

 

 

Nouvelles — Woodsheddus

 

 

 

 

Coffee eoncert

NO Vases “NOUVELLES
Prgramms musiesl Quatuor à cordes Coast to Coast on a Bus
Quatuor 6 cordes “ -

Radio-dowrnal Lo =
Concerts NOUVELLES ot b Messason etais chronique Message of Israel

; Jardinier ontarien Southernaires
Vieilles chansons | ca

Concert Service religieux NOUVELLES, »

Ae jardin de le méloiie . Tre Army Sovaks-

France Combaitante NOUVELLES B.B.C. "Weekly War Journal
NOUVELLES Causerie -
Notre francals sur le vif Programme musieal Théâtre
Josephine ton, soprano __ " _ |__Home Girl
Roger Duhamel, journaliste lo Children NOUVELLES
Intermède musical our lea enfants Vari
Théâtre de Radio-Collège Musique de chambre Sammy Kaye

eu “Nouvelles commesiaire | Chaplainiim
Fable de Lafontaine des “
Musique Servies religious Sunday Vespers

__Canserie Ft ______'°
Musie-Hal) Chafs-d'oeuvre de la musique The Women

Chefs-d'oeuvre de la musique

  

 

Chansons
Paul Fredericks
Sbades of Blues
 

 

  

   

 11.00

|

Nouvelles sport “Programmemusique NOUVELLES B.B.C.
11.18

|

Coneart umble Orchestre de dance Causerie The Continentals

11.30] Musique de danse Musique de danse Nouvelles. Fin des émissions Musique de danse

31.45 - - -
1:.001 NOUVELLES Fin des émissions Orchestre de danse 

- [FupValles
Causerie Chureh of the air Musical Show

__Alrs d'opéras - -
Bolte aux questions Chanteurp de demain Bonnes nouvelles= - -
Entrée des Artistes Comrades ta arms flat eopy

- Nouvelles

x Tes yeux sur l'Europe Ubefe-d'ocuvre de In musique Hall of Fame
3 Radio-zournal “

3 La Musique Causerie -
45 _NOUVELLES —_ Éhansonnette _Nouvelles - =
0o| Les plus belles vaises Bérénade Programme musical Nouvelles
ab ° “ - Dr Lambert

.30| Roland Bédard Les gars do la marine Sketeb C.A.B.C The Band Wagon

| Dr Lambert }_ 10° - _-

+00) Chronique parlementaire Actualités cansdiennes Edgar Bergen Interméda et nouvelles
#16 “ = - tudio
¥10| Les Noms Canadiens Trio Lyrique Revue des événements Great Musie

uit “ _Causes0 TI

9.010 Les Charmes de la soljgude “Jue HBaddogue' Théâtre anglais Rev. E.-J. Springett

©30| Texaeo Bar Album de musique Album de musique Marine

Sas] 7 Lo" _ ot_ __HollywoodGossip__
3000 Brewster Boy NOUVELLES NOUVELLES Emprunt

30.15 - Violon Chants de l'Empire -

30.30

|

Les mélodies populaires Concerto - NOUVELLES

3043 NOUVELLES _ - |_Récitaldevioloncelle |Musiquededanse

 
 

 

 

Musique de danse  
 

Un fait sans précédent: des
religieuses se font actrices

HOLLYWOOD, 28. — Cette nouvelle a fait sensation
Ja semaine dernière dans la ca
qui deviennent actrices ! Nou
effet, 25 religieuses fréquentant le couvent du Coeur-Imma-
culé, d'Hollywood, se sont faites actrices.

Ces religieuses américaines ont*
décidé de rehausser la valeur de
Jeur cours d'été en art dramatique
en passant de la théorie à la prati-
que.

1} fallait done choisir une pièce.
Une Teligieuse à suggéré la magni-
fique pièce “Cradle Song”, de Mar-
tinez Sierra. Après en avoir fait une
étude approfondie, la Rde M. Eu-!
charia, supérieure du couvent, a
donné son consentement aux reli-
æieuses de réaliser cette pièce. Tout
marche rondement depuis, Les rôles
sunt presque tous parfaitement sus
et les décors en partie terminés.

L'action de “Cradle Song” se si-
tue en Espagne. C’est l’histoire d’u-
ne religieuse qui trouve un enfant
æbandonné et devient «a Mère adop-
tive. La fillette est élevée par les
religieuses, dont elle fait la joic. De-

 

© Sur la terre, 11 y à à peu près
10 pour cent de femmes de plus

que d'hommes.

5 cAPPRENEZ
A DANSER #%

 

SEUL.
se EDITION “FRA

SAISON 1546
Toutes les ilanses

  

Livre tout en “FRANÇAIS”
de 24 pages, illustré de 80 photogrs-
Dhies, 21 leçons. Toutes les leçons sont
expliquées cinirement La m et
si facile qu'un enfant peut tout eom-
rendre et danser en peu de temps.
voyes 506 en argent ou BON DE

POSTE. — Adresser:

Prof. VACHON
Dépt Ne 9 — B. P. Ne 104

tion “6” tréel
leçons strictement privées aves

lo prof. VACHON auffinent pour danser
sartout. Pour vous, sur appoin-
tement seulemen {iphones FA. 8014.
#7: RET, ONT. pris Fron

Le rôle de la jeune fille ne sera
pas tenu par une religieuse mais
par Mlle Fleurette Bompane.

EN MARGE

WA    

   

 

Cette photoraphie,

Thy Sons Comma

Claudette Colbert

dans “Guest Wife"

HOLLYWOOD, 28. — Claudette
Colbert, recherchée par plusieurs
compagnies de cinéma depuis son

succes dans “Since You Went
Away”, vient de signer un contrat

avec les studios United Artists
pour tenir le rôle principal du film
“Guest Wife”.

Ce film sera réalisé conjointe-
ment par Jack-A. Skirball et Bruce

Manning.
“Guest Wife” s€ra tout probable-

ment mis en chantier vers la mi-
novembre.
—_—

Quatorze films
au découpage
HOLLYWOOD, 28 .— La com-

pagnie R.K.O. a présentement
quatorze films au découpage. Par-

mi les vedettes de ces films on re
marque Hedy Lamarr, George

  

 A un journaliste qui lui a rendu
visite la semaine dernière, la supé- |
rieure du couvent a déclaré quec’est‘
là un fait sans précédent dans les |
annales religieuses,

Les 25 religieuses qui se dévouent
à la réalisation de cette pièce sont:
toutes des professeurs d'art drama-
tique de diverses institutions état-

rer| 8URIeENNES. On assure que la pièce

venue jeune fille, elle s’éprend d'un. sera montrée au public après les

jeune homme et eile quitte le cou- deux représentations qui seront of-
* fortes au clergé catholique.

pitale du film. Des religieuses
velle étrange, mais vraie. En

 

vent pour devenir sa femme.

 

     

  

 

JEUDI SOIR,
2 NOVEMBRE

 

vous présente, de 8 h. à 9 h.,

PIERRE BLANCHAR
artiste de l'écran français

MARTHE LAPOINTE
soprano

DAVID ROCHETTE

 

    

RETENEZ dasse chantante

vos PLACESSLIAE LES DISCIPLES DEMASSENET
LUCIEN MARTIN .

PRIX MICHELE & VICTOR
d billets ntatsistes

se Mme Jeanne MAUBOURG

en vente ANDRE DURIEUX
ou dirigera

théâtre L'ORCHESTRE DE LA VICTOIRE

—| ST-DENIS palSOMITENATIONAL
A L'ECRAN :

“TOURBILLON DE PARIS” evec Roy Venture

“L'HEUREUSE AVENTURE avec François Rozet

[BCMCT SL ULL

pour lede Jx

+

7
Mercredi,

le Ter novembre

En vedette :

irene Dunn

Patsy Kelly

BARRY WOOD

EVELYN KNIGHT
SOPRANO

PAUL de MARKY
PIANISTE

Musique pétillante ecus la di-
Tection du célèbre compositeur

et directeur canadien

PERCY FAITH

 

= < 70 LEPEPITIOURNAL, 29 otsdbre194
DE L'EMPRUNT

Pune des plus importantes aciéries du pays, 4

nd”, qui sera montrédans les usines de Montréal,

en marge du 7e Emprunt de la Victoire.

de l’industrie ct de l’agriculture canadiennes dans cette guerre.
———

     

nous montrant des ouvriers au travail daus
eat tirée du film “In AU

Ce film souligne l'effort

Brent, Carcle Landis, Paul Lukas,
Randolph Scott, Ruth Warrick,
Dick Powell, Anne Shirley, Claire
!Trevor. Pat O'Brien, George Mur-
‘phy, Tom Conway, Robert Benrh-
ley, Philip Terry, John Loder et

Ann Rutherford.
Le film “The Bell of the

"Yukon". avec Gypsy Rose Lee,
Shore, Randolph Scott et| Dinah

Bob Burns. passera bientôt à Ja
*charmabre de découpage.

 

CE SOIR
x

7h.45
UN QUART D'HEURE

AU POSTE

  

 
  

_ \UNESCÈNE DE
“MÉMOIRES de Dr J.-0. LAMBERT"  

LLL

LEER)   temas).
deSh ASM etdeTh dy     

    

  
     

  
      

   

Aimez-vous les scènes d'a
mour? . . » le drame? ...
la comédie? . . . les récits
d'aventure? .. . Vous retrou-
verez toutes ces émotions

dans nos programmesl Cha- -
que épisode forme une Ws
toire complète.
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© Agents demandés
DETECTIVES. Agents - secrets, Hommes
ambitieux de 18 ans et plus demandés
rtout su Canads. pour devenir détecti-

=. Ecrives immédiatement à M. L. Ju-
len. Boîte 26, Bureau T., tréal.

© Clubs de correspondance
re

UNIVERSELOBRCLE LITTERAIRE iL

dass D ents.
_ le Littéraire Uni: easier Dos-
tal 2784, Montréal (P Armes). la
ure timbre pour

tibetan” veufs, seulement.veuves
el ita, Mme Doloécrives :Case“100,Station Dacimise, Mot

Inclure enveloppe affranchie pour ré

Loue
FAITES CONNAISSANCE avec quelqu'un

ssurE vous ¢aimer
dre. Pas de consultation la maison. En-
voyes votre Âge, description et enveloppe |même
mffranchie. Mme Bullé, 506, boulevard Tas-
shereau, Pont-Viau. Montréal 9.

RRESPONDANTS, consultes-nous, § an-
ait Fa Juccls, 500 oy
ure timbres pour réponse

ECHANGE CANADIEN, Enrg., Marieville,

ESIREZ-VOUS CORRESPONDRE. Nou-
velles connaissances ou idéal Inelure

timbre r détails, Case 308, Station B.
Montrés!. Qué.
UNES ou , veufs, veuves, VOUS re-
cherchez amour, joie, , idéal.

Détails gratuits. CERCLE SAGUENAYEN,
Case 63. Bagotville. Chicoutimi.
VOUS CHERCHEZ votre idéal: Corres-
pondet; vous trouverss amour, mariage,

fortune, distraction, connaissances
velles, intéressantes. Succès garanti, discré-
tion assurée. Pour détails complets: Club
qu Bonheur, Case 1351, QUEBEC.

FILLES, GARCONS, hommes, femmes,
tout âge e condition, qui cherches

smout, distraction, rencontrez
votre idéal en devenant membre de notre

Siena, puasnas onli 2ace metepui a ons mms

“Le Carnet Bocial” qui donne la liste des
correspondants. Dtalls gratis. Club Natio-

dance, Case 1722, QUEBEC,

CONSULTEZ CARMEN, correspondance.
Tires 18 carte. Enve affrancLie,

Carmen, Casier 353, Joliette, Qué

CLAIRVOYANT
PROFESSEUR À. BORIS
N'HESITEZ PAS, CONSULTEZ-MOI
L'avenir vous sera dévoilé par sujet ou
var cristal. Vous saures co que 1944
vous réserve, et si vous peuves réussir
dans ce que vous décires obtenir. Vous
sorers quidé em amour et en affaires.
Von jours faverables veus seront don-
cés. Confies-veus à moi: je vous ferai
svoir le personne que veus nimes où
te dans votre foyer. J'éleigne-
eal les rivales. Birictement confidentiol
Consulintions de 1 bh à 9 heures p.m.

Téléphone: HArbeur 9511

3920, rue St-Denis, Montréal
PAS DE CORRESPONDANCE

      

 

Mele

tne ou du

RO A|

(>   

NNONCES CLASSEES

vous compren- À

  
   

© Divers»
NE PERDEZ PAS espérance, je vous ferai

avoir la perscane que vous simes, j'élot-
gnerai les rivales, je vous enl vos
mauvais sorts, {‘améliorsral votre avenir.
Par correspondance envoyez enveloppe af-
franchie M. P. Ricardo. Casier postal 114
Station C.. Montréal.
ATTENTION| ATTENTIONT L'Horoscops

de votre vie par écrit tiré per un célèbre
Hindoux Phenus. Santé, amour, vocation,
chance Envores date de paiseuacehe
enveloppe affranchie. Réponse imm
H. V. Phenus, 3788 Bt-Christophe, Mont-

être cher. Pour devenir €! it, voir
ot entendre à distance. Pour Revenir que
pathique, correspondre par pensée
distance. Pour devenir magnétique, cètenir
d'sutral es que vous désires, pour guérir
timidité. nervosité, obsession... ete, sans
remède. Ecrives: Paul Durandye. Case 19.
Station St-Henri, Montréal .

/ vue soyes sage.
vous avoir des dons naturels que vous

? D'ailleurs cai. Alors,
{1 suffit de connaître les deux secrets

selon vos désirs et cela est m Je
toopagsersi sur demande ves-mol. Ge
b: Lesage. 2149 Déséry, Montréal
URPRISE : plus extraordinaire, in
ressante | ture sur plusieurs ditfé-

rantz sujets, utiles à tous. En af
franchie. LOADSTONE, 3702 Pare-Lafon-
taine, Montréal
FINIS VOS MALHEURS! Gagnes amour,

succès, chance, bonheur. Consultes Paul
Salseroulx Enrg. 2808 Ste-Emills, Enrg.
3508 Ste-Emilie, Montréal.

CATALOGUE NOUVEAU eontenant listes
plus 2,000 articles divers: attrapes, far-

ces, trues, tours cartes, magie, monologues,
livres français, romans, magnétisme, par-
fums charmeurs, Envoyes 10 sous, Comp-
toir Postal Luxor, LPJ, 18 Station N.,
Montréal.

LIQUIDE-POMMADE ROYMAN salive
pour vie, barbe ches femme, poitrine

poilue chez , duvets. Com-
mencez traitement aujourd'bui. $3.52, taxes
et maile comprises. Pharmacie Montréal,
916 Ste-Catherine est, Montréal. Ecrire
Produits Roymar, Casier 201, Québec.

! de votre vie par
écrit, tiré par Mme aud, 4304 Dela-

Ze. Envoyez date de nuisance enve-
loppe affranchie,

CLAIRVOYANT. Riponse à vos questions
dans Cristal Hindou. Horoscope complet

et parfum charmeur (gratis). Ecrire aupe-
ravant pour renseignements. Joindre enve-
loppe adressée et timbre suffisant pour ré-
ponse. Grande satisfaction. Correspondance
seulement, Fakir Rabah, 2180 Amherst,
Montréal.ee
POUR CONNAITRE votre avenir et être
œuidé dans la vie, consuites Mme Lueilie,

cartomancienne réputée. Pour rendes-vous,
signales: AM. 4344.

ATTENTION | ATTENTION | Ouverture
des cours de formation physique, home

mes, filles, garçons tous |. OOUTE come
plet. Formation physique, santé et beauté.
Bénéficies de nos nombreux avantages,
Quels que soient votre état de santé et
déformation, nous ferons de vous une
sonne nouvelle, d’une santé et d'un physi-
que parfaits. Prix seront donnés, et autres
avantages auquels vous bénéficieres. Pour
renseignements complets écrire À Institat
de Formation Physique Enregistré, 974 Va-
lfquette, Verdun.

L'HOROSCOPE
DE VOTREVIE

GRATIS
RIEN À VENDRE

Envoyez votre date de nalssanes

   

et aussi celle d’une personn t
vous désires connaître le n
amour, santé, vecation, chance,
of Envoyez enveloppe adressée
et affranchie, et un dollar pour
deux personnes. Pour sonfidentiel,
retour par le prechain eeurrler
dans lettre enregistrée. Agréable
de ilre votre vie, seulement que
la vérité, trèe grande satisfaction.

ECRIRE à

Professeur HENRY
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Agrandissement gratuit aves commande de

 

  

  

  

     
     

    

 

      

    

   

  

Les Dominicaine du Canada ont
mission au Brésil. Voici les troie
organiser cotte nouvelle mission. Ce sont, debout : les RR. PP,

rte ot Gustave-R. Picher,Etienne-M. La,
res au Japon
Desmarais, vicaire provincial

1958 à 1948; au

© Education .
—————————————————————
CULTURE PHYSIQUE, bain turs, masss-
=, moyens d'enrayer vos malaises orgs-

niques. 3842 HenriJulien. LA.

PRATIQUEZ ls oulture physique, soyez
bien portants. Améliores votre apparence

Méthode facile. Instruction complète, $1.00.
Instructeur Quennevills, 8517 Charlems.
snes, Rosemont, Montréal.

© Hommes, femmes demon-
dés situation temps libre

A LA MAISON. A temps libre Faites
$50.00 ot plus par semaine Renseigne-

ments eompiets, 10e. Ecrire A New Castle
Department Reg'd, 3318 Mentans. Montréal.

© Hommes demondés

Nous avons une grands demande pour cor-
respoudants: professionnels, hommes

d'affaires, hommes sérieux et distingués.
CLUB DES MILLIONNAIRES, Case 95 8t-
Rosh, Québec, Qué.

 

 

 

© Hypnotisme-mognétisme
 

SUGGESTION, AUTOSUGGESTION ensel-
tnées par professeur, 57 années expéris

ce Venez me voir ou écrires avant d'ail
ailleurs et rugex par vons-même Nouvelle
méthode infaillible pour amélorer votre
avenir, obtenir ce que vous désires, faire
penser et agir les autres comme vous vou.
les, obtenir position, augmentation de sa
laire, avoir le tour de faire acheter facile-
ment ov Que vous a à vendre, arriver
«u suceds, vous faire estimer, ete. Toutes
maladies mauvaises habitudes guéries sans
remède. Prof. Fortier, 1926 Delorimier,
MontréeL (Près Stadium).

  
  

  

© Photographie _
FILMS DEVELOPPES.60 la boblue. Por-traite 127 ou 120, Ze chacun. 118, § pour
Ge. Ajoutes 4 sous pour frais de malle,

40¢ ou plus. Adresse: Montréal Photo,
Montréal 32.

ATTENTION ! ATTENTION 1
Pour 35 seus une bouteille de

Oriental Hisdeu. pertam

GRATIS avec chaque bouteille :
8) Plusieurs secrets pour réussie om

amour et pour amuser.
b) Comment en peut sogner 44 à 8

sous de l'heure dans ses temps libres.
CENT POUR CENT SATISFAIT OU

ARGENT REMIS. — Adresses:
Station “R’, Boite 61, Montréal,

de la
Ancien directeur de l“Hoeure Dominicale”, le Père Desmarais cat
l'auteur des volumes intitulés "amour ot Les chrétiens”, “Cathe-

tiques d'Aujourd'hui

 

récemment décidé de fonder une
premiers missionnaires qui iron

i2 missionnai-
centre, le IA . P, Marcel-Maris

nouvelle mission du Brésil.

et “Dans 200 ans”.

L'Allemagne…
(Suite de la page 18)

Hitler, on lui attribue toutes sor-
tes de projets qul ne sauront
d'ailleurs retarder l'heure de son
châtiment.
A Moscon vient de se terminer

une conférence entre le premier
ministre Churchill et le maréchal
Staline, conférence dont on com-
men déjà à voir les effets. La |
Prusse est envahie par les Rus-
ses. La Hongrie et la Tchécosto- |
vaquie sont à leur tour attaquées
par les mêmes troupes soviétiques |
qu! dans une mortelle poussée, |
foncent ainsi sur l'Allemagne. |

À l'ouest, les choses ne vont,
guére mieux. Les troupes alliées.
ont envahl le sol germanique. En
Italie, les Nations-Unles remon-
tent lentement mais sûrement tou- |
te la botte et s’approchent cha-
que jour davantage de la ligne
défensive du PO, en admettant
Qu'il puisse exister une telle li-
gne. N'oublions pas que les Al-
lemands ont toujours blufté jus

 

  

L’armée...
(Buite de ls page 18)

mes de membres de ls Gondar-
merle formée par le gouvernement
Laurel, soutenu par les Japonnis.
Môme les Quislings trouvens

que, plus ils coudolent les Japo-
nals, moins ile les aiment.. Quel-
ques Philippine ont été exécutés
pour avoir distribué des pamphicts
Tévélateurs de cette attitude. Il.s
autres n’en eurent qu’une plus
grande sympathie pour les Améri-
cains. Avant le jour de l'invasion,
tant d'hommes s'étaient joints aux
uérillas qu'on n'avait pas assez
je fusils. Mais, puisque chaque Phi-

ilppin possdde son bolo, Ul s'en
servira pour combattre |

  

dé d'Allemagne, qui, la semaine
dernière, a pu atteindre le ter::.
toire suisse. Les détails que dunne
ce rescapé sur ce qui se passe dans
son pays sont tels qu'ils ne :1«-
sent plus secun doute sur ce ul
est sur le point de se produire vn
Allemagne.

A tout cela iI faut ajouter lus
bombardements aériens incessants
des principales villes allemand.x.
Comment l'Allemagne pourra-t-elle
tenir encore pendant quelque
temps? Pour “tenir”, il faut un mi.
nimum de forces à opposer aux as-

, saillants. Et l'on rapporte que dans
certains secteurs, depuis des ne-
maines et des semaines, 1! ne s'«s
pas montré un seul avion boche.
Quelle preuve plus évidente de ia
faillite complète de l'Allemagne?
Sur quoi done Hitler, qui semble

avoir perdu l'espoir de résister
jusqu’en 1945, peut-il compter pour
tenir jusqu'à l'hiver? Et s'il tient
jusqu'à l'hiver, que fera-t-il de
plus? Où trouverat-il les milliers

; d'avions pour lutter contre les nô-
tres? Poser ces questions, c’est y
répondre,

2 AGRANDISSEMENTS
DONNES GRATIS

Aves chaque film développé ou aves 18

réimpressions le 25¢ vins Ge pour
tent, seulement postes ot taxes

Laderateires Photegraphiques
Belle postale 545 — Bhorbrocke, Qué.

 qu'au bout! |

Sur la frontière du Rhin, les AL!
liés continuent d'avancer. Plus au’
nord,.les Anglais et les Canadiens
redoublent leur pression contre la
Hollande encore occupée, mena-
ant ainsi de tourner la ligne Sieg-
ried. De teur côté, les Etatsuniens
avancent maintenant au delà d’'Aix-
In-Chapelle, - |
[ Capitulation ]

Taux minimes —
Conditions équitables
pour Prêts personnels
Remboursables par versements

Que vous emprunties $5¢ ou 81,006,
cs cont les mêmes taux minimes, les
mêmes conditions équitables qui s'ap-
Pliaveat à le Banque de Montréal.

prête personnels, remboursables
- 1 lités, coûtent 

Quelle vois de salut peut-il ree-
ter à Hitler et à ses complices ? Le
Reich n’a plus d’alllés. armes
secrètes? Elles sont toutes éven-
tées et même refabriquées par les
Alliés, Alors quoi? Voilà la ques-

 

 

LISEZ BIEN CECI !
La porchelagie set une science offrant
sn intérét à tous ot à chacun. Ne livres
rien ou baserd, car le suceds nuque)
tous spires ne dépend que de vous-

ennan orral ne une emtrsp
de toute th   4007 coum, Bolat-Jasques, Montréal, 20

     

tion que l'on ee pose à Genève, où
l'on s'attend de plus en plus à le|| orient ot Mn
chute verticale de l’Allemagne. $ 50.00 $ 1.57 $ 417
“Nous ne pouvons plus résister. 75.00 2.36 6.28

Nous devona capltuler au plus tot,” 100.00 316 8.34
disait récemment un Allemand éva- 150.00 47 12.50terre , A

= 200.00 639 16.67Hypnotisme et Magnétisme 800.00 9.44 25.00
par Jean FILIATRE 500.00 18.74 41.67

gout8ie maison, Tous Jere shore. 1,000.00 81.48 83.34
stlones morvelllouse avee

Semaine, runepratique ESlonpias,tte,msvou
this, influenceSersennells,ume do personnes ropsantdun once
5cusin our FAYPROTIQME euraale la plus proche.

magnétiome,

Soe eepaieru&

||

Banque de Montréal
6.16. P net postal, Nes Susourssios partes

se
aERAFoie difrera

py

cn

$3.15 par $100
soit 6% d'intérêt par an
D n°5 à pas d'autræ frets

Coût et Plan de Remboursement

    



 

  
ROOKE
RY:

Voiei le boeuf qui a été reconnu grand champion à la récente «xpo-

sition d'hiver de Sherbrooke; il était présenté par F.-G. Bennett

& Sen, de Brury (Québec), et a été acheté par Ja compagnie Stein.
berg, de Montréal, au prix de $2.50 la livre, On remarque ici, de
suche à droite, MM. Sam Steinberg, président de la compagnie
teinberg, Arthur Cournoyer, vice-président de la Société des pro-

ducteurs des bovins de boucherie, l’hon. P. Tardif, M. Nathan Stein-
berg et l'hon. J.-T. Bourque, ministre des Terres et Forêts. La
maison T. Eaton, de Montréal, a
la livre pour le mouton déclaré grand champion.

payé le prix extraordinaire de $5
M. C.-D, French

a donné à la Croix-Rouge un boeuf vainqueur qui a été acheté par
Ja Canada Packers, de Montréal, à 82.90 la livre, ce qui apporte à
la Croix-Rouge une somme de $3,010, Cette foire d'hiver a enregistré

des prix records en Amérique du Nord pour toute vente de cette

sorte; les acheteurs ont payé environ $50,000 pour 148 bêtes à
cornes, 97 pores et 262 moutons.

BOURSE DE
MONTRÉAL
Aluminium — 35 à 94, 20 à 94
Arbestos — 25 à 21, 25 A 21.
Nell Telephone —- 3 à 160, 2 & 180'a, 2

à 159'2, & à 160, ? à 160.
Brasflian — 25 à ?1, 25 à 21, 25 à 21,

25 a 21.
Building Prod. — 200 & 16%, 26 18's,

125 à 38%.
wir North, Power — 100 & 5%. 10 à

o.
Can. Steamship — 26 A 10%.
Candn. Bronte — 10 à 3h'«.
Candn. Pacific Ry. - 10 à 12, 50 à

32%. 50 A 17%, 6 A 12.
Con. Srmelters — 26 à 51, 25 à 51, 25 à

Bi. 100 à B1's,
Firetrolux Corp. — 26 à 12%, 50 & 12.
Famous Players — ? à 24.
Foundation Co, — J0 à 1ÿ*« 50 à 20, 25
20.
Hudson Pay M - 500 à 31.
Imperial Ol} -- 25 à 13's, 10 à 18%, 75

B 13t2, 26 à 13'4.
limpeñial Tobæeco — 106 à 12, 1M0 à 12,
Int, Nickel of Can, — 1 & 33, 100 à 33.
Int. Petroleum — 25 à 21'., 50 A 21'4,
Laura Becord — 16 à 16.
Massey-Harris — 16 à <'z
Motall-Frontenae — Z5 à 7, 100 à 6%,
Ba 67.
Mitchell, Robert — 10 À 2e.
Mont. Power — 10 à Su, 25 à 20, 26 à

5 à 2n, 26 à 20.
t. Hreweriex — 15 à TT! 2, 10 à <7E
a, 25 À 37'2, 10 À 4712, SANT

  

   

 

.
» t. Btee! Car New — 50 à 17'4, 50 à
la

  Noranda — 20 à 56, 25 à 56.
Power Corp. —- 15 À 6te, 10 à 64
Price Bros — 25 à 2H, 25 à Iv. ft à 28,

 

Rt. Jaw. Corp. — 25 à 3 60 à 3,
Shawinigan — 26 à 15, 25 à 15, lv à 16,

85 à 18, 10 A 15.
a Tooke Bros. New — 26 à 11%, 4 40-100

Wiki) Limited — 78 A 19.
Banque $10 par valeur Canadienne —

32 à 18, 10 à 95, 105 à 15.
Muntréa) — 50 à 16.

Beatia — 60 à 29%, 16 à 29%, 28

 

  

Royal — 8 à 15, 6 à 35, 45 à 15, 10 à
26. 76 à 14e, 25 à 1470,

Hond Mont. Power - 2 à é9'5.
Priv, — Imperial Tobacco — 20 A Tle.
wo Acme Glme — B à 90, 5 à VO, za

Aluminum of Can, — 5 à 99.
Candn. Brew, —25 A 43%.

Joho. Con! — 25 à 11%, 100 & 11's, 5 à
..
Gatineau Power bp — 5 à 87,
Howard Bmith + 5 a 110%a,
Int. Paper — 2 à 95%.
St. Law. Paper — 25 à 62, 60 à 62.
Steel of Canada — 5 à 75, 20 à 57.
Viau Limited — 20 a 98,

REELU PRESIDENT
 

M. R.-A. Stapells, vice-président
de “J.-J. Gi Limited”, qui,
pour la onzième année conséeu-
tive, vient d'être réélu président
de l'Association canadienne des

Autemobilistes,

  

ELU SECRETAIRE

Lope >    

  
M. ROGER ROBERT, qui vient
d'être élu secrétaire de lu firme

Mongeau & Robert, à sa récente

assemblée annuelle tenue à
Montréal,

CURB DE
MONTRÉAL

British Am. Oil — 25 à 22%, 25 à
227, 25 & 22%, 28 & 227, 18 & 22%, 100
à 23, 300 à 23, 75 à 00 à 23, 109 à

29, 50 à 23, 3, GO à 23, 2b à
23, 25 à 21.

Bathurst B
R. €.

 

   

  

L
a = e

  

Can, Marconi — 50 & 2%, 25 3 2.
Claude Neon — 140 à .4V, 5 à .50, 100 à

.40, 100 à 40.
Cons. Paper — 500 à F, 26 à 7",
Dom. Oileleth -—- 5 à 36.
Tronnacona - - 10 à 974, 15 à 9.
Fleet Aireraft — 25 à 3, 25 à 3, 10 à
a.
Ford — 25 à 25%, 26 à 252, 10 à 25'4,

25 à 25%.
Fraser — 2 à 30, 25 à 30%. 60 à S1.
Int. Pnints — 50 à

2

Canada,
province de Québec.
distriet de Montréal.

COUR SUPERIEURE,
No 231017

Dame GEORGINA HEBERT, épou-
se en communauté de biens de
Rosario-A. Proulx, machiniste,
de la cité et du distriet de Mout-
réal,

demanderesse

CONTRE

ledit ROSARIO-A. PROULX,
défendeur

Une poursuite en séparation de
biens n été intentée dans ce ene, le
17 octobre 1944,

Montréal, es 17e jour d'octobre ose.

Seep. œ à 00%. ; BIT 3 =
uyn vistion ~4 4%, 38 8 4%. * #WEP ’ JOBRNAL729detebe 1948 n

Borslite — 104 19, £3 14,§ 4 13.
GatesBo =," tit : AE20, M0 à 21%, 5 6 21%, 200 à 215, >

ni _ - 3 .
WPIA aBA 1910 8 Melcher16 6 6, 38 A 04,26 à mh Inventeur

‘Abitibi 19%‘10 à 109. Quebec Palo —26 à 27%. SOLA
Brown pany — 50 à 38%. Mines Aldermae — 100 à .18, 100 à .20.
Can, Int. Inv. — 16 à 75. Cartier Mal. 208 à 06, 100 à 08, 200 à
Can. Nor. Pr — 10 à 78%, 10 à 73%. |.06.
Claude Neos — 10 & 25. Francoeur — 100 A

 

Int. Paints — 38 & 21. Sullivan — 1100 & 1.27, 860 à 1.27, 100
Massey Harris — 25 à 21%, 126 à Z1%4. là 1.27, 600 & 1.30, 600 à 3.30. >

nTHAHERICAN
LIFE

2 suceursales a Montréal:
614 OUEST, RUE ST-JACQUES

J. Darley LeMoyne, gérant,

822 UNIVERSITY TOWER,
W. W. Murray, U.LN., gérant

 

 

Seulement $2* par semaine payables
maintenant vous ettront, quand

vous aurez atteint l'âge de 65 ans, de
continuer à toucher ua chèque mensuel
de $25.00 ou, si vous mourez avant

d'atteindre 65 ans, votre famille recevra

un paiement immédiat de 3340.00 suivi
d'un revenu de $25.00 par mois pendant
dix ans; Chacun des revenus ci-dessus
est garanti pour dix ans. Renseignez-
vous aujourd’hui. *31 ans.

          
: C’est une Obligationde la Victoire et chaque fois que

vous l'appelez par son nom vous diffusez l'idée de la victoire et d’une

participation à la prospérité d’après-guerre au Canada.

Tout pourla Victoire! Sachez et faites savoir à vos concitoyens

qu’il n’y à pas de placement plus sûr que celui

qu’appuient toutes les ressources du Canada.

N'APPELEZ PAS UNE Obligation de laVictoire un "son pt GUERRE"

 

THE SHAWIINGAN WATER & POWER CO, + SHAWINIGAN CHEMNCALS LIMITES » QUEBEC POWER COMPANY

Biisles où sutsidioires 
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Beau succès du banquet de
l'Association de baseball
Le banquet de l’Association pro-

vinclale baseball amateur qui
avait lieu, samedi soir, à l'hôtel
Queen's à Montréal, & 6 h. 30 pm,
promettait de remporter le plus
grand succès dans l'histoire. De
mombreuses réservations ont été
faites et Ce, de tous les coins de
la province, La ville du Cap de la
Madeleine devait être représentée
Par tout son conseil de ville. Voilà
une ville vraiement sportive. Parmi
les invités d'honneur il y avait:
les hon, Maurice Duplessis ou Paul
Beaulieu, représentant du gouver-
nement provineial; l’hon, Adélard
Godbout, chef de l'opposition: les
hon, Johnny Bourque et Dr Marc
Trudel; les maires A. Raynault, de
Montréal; R. Morissette, du Cap
de la Madeleine; J.-A. Rousseau,
des Trois-Rivières; J.-E. Bilodeau,
de Shawinigan-Falls; Paul Pratt,
de Longueuil; A. Metcalf, de Ville
Mont-Royal; Horace Boivin, de
Granby; le maire Genest, de Sher-
brooke, ou un échevin; H. Gagnon,
échevin de Québec, ou un de ses
collègues; Delphis Demers, surin-
tendant des parcs et jeux de la cité
de Montréal; G. Mantha, assistant
moniteur des parcs et jeux de
Montréal; M. Clément, de la Com-
pagnie KIK; Léo Burns, fidéi-com-
missaire du trophée Frank DeRice;
Dr Jean Marion, Roméo Daoust;
Marcel Dufresne, secrétaire du
club de baseball Montréal; Ubald
Rose et Ernest Loiselle,
En plus de ces hauts personna-

ges, plusieurs échevins des villes
ci-haut mentionnées ont manifesté
l’intention d'être présents A cette
fête.

Parmi les champions provinciaux
banquetés, il y & aussi le club J.-A,
Béliveau, de Thetford-Mines, qui a
remporté le championnat intermé-
diaire “B” de la province, Dans
notre article de la semaine dernière
nous avions oublié de mentionner
le nom du club Béliveau.

Les joueurs du club champion,
Cap de la Madeleine recevaient

    

chacun, au cours du banquet, une
ou plusieurs coupes en reconnais-
sapce des services rendus à leur
club au cours de la saison, Des
joueurs d'autres équipes recevaient
Aussi au cours de ce banquet de
jolis trophées.

 

Ultimatum d'une
ligue de baseball
NEW-YORK, 28. — D’après une

nouvelle rapportée par Hugh Ful-
lerton jr, les dirigeants la li-
gue de baseball de la Côte du Pa-
cifique demanderaient $15,000 pour
chacun de leurs joueurs vendus
lors du repêchage annuel de base-
ball en décembre. La ligue menace
même de continuer ses activités
sans l’aide des autres associations.

joetrophées.©7

sans

laidedesautresassociations

Belle nomination que celle de Roger

Latourelle à la direction des sports
Roger Latourelle, professeur de na-

tation de la Palestre Nationale depuis
plusieurh années, vient d'être nommé
directeur des
sports
collent contre
sportif canadien.

français. C'est
une briflante no.
mination, car Ro.
ger, un sports.
man relativement
Jeune, connait se
sport en général,
ayant pratiqué le
hockey, le base-

bail, le ballon au
panier, l'escrime, |
boxe et le polo aquatiqu au

St.Louis, ob
athlétiques,
d'années.

surtout à fa nage que Latou-
rel s’est fait valoir, Il a fait par.
tie de la classe de gymnastique qui
a gagné le trophée Strathcona en
1924, puin fut membre de l’équipe qui
gagna le champlonnat canadien de
polo aquatique en 1926. Ses premiers

  

Mont-
il s'initla aux activités
Il y a une vingtaine

    

professeurs de natation furent MM.

LIGUE ENTREPOT VIGER

Lors des dernières rencontres, le Toron-
to a battu le Boston par 8 à 1. F. Bérubé,
avec 450 et M Lavoie, avec 359, furent
les meilleurs du Toronto et du Boston res-
pectivement. Le Chicago & blanchi le Ca-
nadien par 4 à 0. Art. Leblane, du Chicago,
roula 444 et Gagné, du Canadien,
réussit 338. Le Detroit à défait les Rangers

401, de même que Fred Webber,
gers. Chez les dames, je Toronto a divisé

r 2 & 2 avec je Canadien. Mlie Lucille
ranchise, du Toronto, joua un simple de

122 et Mile Yvette Campeau, du Canadien,
rélisa un triple de 287.

LIGUE FAMILIALE

 

 

 

Dimanche dernier, le Brunelle, aldé de
«a nouvelle recrue, Réal Martin a brisé tous
Les records, enrévsslssant ua, total de 2001

un simpl pour l'em r
Sa os le Gemblen qui voula bom
1892. Lionel Brunell obtint un simple de Plus grand confort=

| ples grand nombre
de barbes avec lu

CREME
à BARBE
illette
AI 

 

soires de toilette pour lo
barbe—les fabricants des
James Gillette Bleves.
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211 et Réal Martin jous un triple de 477.
Le Martin a blanchi le Comtois. Lucien
Martin, Raymond Duhaime et Gérard Lavi-
gueor se distingudrent pour les vainqueurs
en réalisant respectivement 295, 366 et
852. Le Gauvia eut un total de 1742 et bat-
tit le Brouillard par 3 à 1, pour s‘empe-
rer de la lère position. Bernard Dubaime
» brillé pour le Gauvin em jouant un
triple de 350. Ches les dames, Mme Gérard
Lavigueur mn roulé un simple de 119 et
Mile Alice Rivet à enfil un triple de 307.
Les prix de présence furent par
Mme Georges Labonté et Yvon Brouillard.
Positions des clubs: Gauvin, 18 parties
jouées, 11 parties gagnées, 11 parties per-
dues, 15 points, 10749 pour total de quil-
les: Gauthier, 18, 11, 7, 14, 10659: Martin,
18, 10, 8, 14, 10473: Comtols, 18, 6, 12,
10. 10763; Brunelle, 18, 7, 11, 10, 10867;
Brovillard, 18, 9 9, 9, 10125.

LIGUE ARC-EN-CIEL
 

L'Orange @ défait le Bleu par 4 à 0.
uelques résultats de ce match: J. Du.

charme 392, Mlle B. Lizotte 260, J. Riopel
269, Mlie J. Duquette 267. La Vert a battu
le Rouge par 4 à 0. Pour les gagnants, E.
Thériault joua 295, Mile R. Daigneault eut
286. Pour le Rouge, Mile Y. Ducharme
joum 317 et G. Lebeau roula 315. Le Jau-
ne battit le Violet par 4 à 0, L,
eut 305. Autres résultats: Mile J. Bates
258, J. Desjardins 293, Mile S. Viau 253,
Meilleurt moyennes pour hommes: J. Du-
eharme 126.2; T. Thérisult 111.7: G. Le-
beau 104.2. Chez les dames: Miles Y. Du-
charme 97,8: R. Daigneauit 98.8: B. Lis
zotte 90.2. Position des clubs: Orange 17
points; Vert 13; Violet 11; Jaune 11;
Bleu 10 et Rouge 9.

LIGUE FONTAINEVILLE

Lors de la dernière séance régulière de
Ja Hgue mixte Fontaineville, les résultats
furent les suivants: Les Aigles défirent les
Faucons par 3 à 1. Les Renard battirent les
Lions par 3 & 1. Les Hiboux triomphèrent
des Condors par 8 à 1. Les Tigres dis-
posèrent des Panthères per 3 & 1. Les Bie
sons prirent soin des Vautours par 8 à 1.
Mme H. Lafleur conserve le plus haut sim-
ple, soft 141 et Mile Marie-Joanne Vachon

 

172 ot 470 comme plus ha
tion actuelle des équipes: Les Biso:
G. Lamarre, 16 points; Les Aigles,
Verville, 15: Les Lions, de A. Lafontaine,
14; Les Panthères, de J. Lafontaine, 18;
Les » de A. Desormesux, 18;

 

rour

OBLIGATIONS
—

VICTOIRE

+ Bouffons enrg.

Las Journal”
de jcité qu'il Teur a accordée durant la

La-|saison qui vient de ee terminer. Cet

Larochetle, Turmel ot Jimmy Wilson.
Latourells ast membre de la Palsatre
Nationals uis sa fondation. C'est
dire qu'il connaît ses évolutions com-
re pas un, et qu'il peut être utile à
tous dans plusieurs domaines.
Cette année, le dévouement de La-

tourelle auprès des adeptes de la na.
tation, a été récompensé, lorsqu'il fut
nommé honorable associé de la Société
de Sauvetage, en reconnalssance des
bone services qu'il a rendus dans les
domaines de la nage et du sauvetage.

11 est aussi membre de I'Assoclation
de l'éducation physique de la provin-
ce de Québec et de la Chambre de
Commerce des Jeunes,
Roger sera aussi le gérant de l'é-

quipe de hockey, qui représentera la
Palestre Nationale, dans la ligue Ju-
nor, cet hiver.
La Palestre a done su une heu.

reuse Idés en plagant Latou
me meneur de sa barque
Elle continue fe but qu’elle 8 -
cé depuis deux ans; celui d'améliorer
ses salles, d'organiser des campa-
gnes de recrutement pour trouver
des nouveaux membres et de faire
marcher rondement toutes les acti-
vités qul se déroulent dans son sein.

LIGUE LEGARE

 

  

  

 

Un seul point sépare les deux premières
équipes dans le classement. Plusieurs
joueurs sont encore à In recherebe de leur
boule magique et ne sont pas parvenus à
la retrouver. L. Dufault s’est particulière  ment distingué dans les parties du 24 octo-
bre avec un triple de 406 et un simple de
164 et dans la section féminine, Mile M.
Lalonde a obtenu un triple de 310 et va
simple de 134.
———————e>m
LIGUE “LE PETIT JOURNAL"|

tinué sa poussée en écrasant les Cite
cheurs en $ parties. Dubé, nouveau
Joueur, s'est distingué en roulant le
plus haut triple, soit 428. Pour les
pardants, P..8, Houde fut le meilleur,
avec un simple de 157. Dans l'autre
joute, les Colis n'ont pu sortir de
leur léthargie et ont essuyé un éches
de 3 parties. Male P.-Æ. Audet, capl-

taine des Colis, ne se décourage pas
«et promet même de grosses surprises

à la Circulation, lundi prochain. M
avait le plaisir, lundi dernier, de voir
deux employés du ‘Petit Journal",
présentement dans l'Armée, MM. P,
Gauthier et L, Tison, anciens Joueurs
du circuit. La ligue tient à les re.
mercier et à leur souhaiter bonne
chance.

 

Ligue de la Composition
 

La ligue de quilles du “Petit Journal”,
département de composition, vient d'éga-
ler deux records: le premier fut que Ia
ligne était au complet, c’ent-à<dire, que
Philippe Bergeron était présent, le deuxià-
me fut que notre ami Roland Bleau eut un
simple de 162. “Shorty” Morin a battu
son adversaire, Pierre Jobin. par 100 points
seulement. Ti-Jean Chevrier a obtenu la
plus haut triple, soit 401. Adrien Bernier
et Roland Gauthier ont été les ‘’poires”.
Un avis spécial est donné à Marcel Goulet
de bien faire attention à le “foul line”.
Le dévoué président Faut-Emile Iæblane,
aura de très bonnes nouvelles à annonce
su sujet du banquet aux hulires, Jus Lee
myre a causé une surprise en ne faisant
que quatre “dalle”,

REMERCIEMENTS
DE H. MANZO

Comme organisateur du tournol de balle
molle dont les parties ont été jouées au
marché Jean-Talon H, Manzo tient & ree
Mercier tous les clube qui ont participé au
tournoi et aussi les supporteurs de cha.
que club pour leur générosité et Jeur en-
couragement. II félicite toux les joueurs du
Chateau pour leur belle tenu et pour avoir
remporté le championnat du tournoi. IV fé-
Heite aussi les clubs Malouin, Laiterie Mile-
End, et Canada pour leur bel esprit spor
tif, et Je beau jeu qu'ils ont fourni durant
le tournoi. Il tient à remercier profondé
ment les membres de la Comminaion Athlés
tique de Montréal, et spécialement Fizéar
Simard pour le magnifique trophée donné
sux champions. II remercie également Chare

Mayer, rédacteur sportif du “Petit
Journal”, pour as précieuns coopération.
e-paper

Remerciements des

 

 

Les Bouffone anrg., remerciant M.
Mayer, rédacteur sportif du “Petit

pour toute la belle publi-
 

hiver, les Bouffons joueront au bat.
lon au balai et demandent à tous
ceux qui s'inté nt à ce sport, d'é-
orire à 1442 St-Timothée, ou de th.
léphoner à PL. 0663. Les Boutfens
remercient également CG. Jodoin, @
Lacombe et &. Tougas pour leur sup-

  

 

pl
er sûrement
En ce VII- Emprunt de la Victoire,

de nous doit acheter une Obligation de plus

ACHETEZ DES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE

Lundi dernier, ln Cireulation à con- Cette annonce est commanditée par les maisons suivantes {

Lorenzo FAVREAU, O.0.D., prés. et ses assistants

265 est, rue STE-CATHERINE — Tél.: LAneaster 6708
6899, rue ST-HUBERT

    
  

  
  

chacun

  
TAIT-FAVREAU Ltée

OPTOMETRISTES - OPTICIENS

Tél: CAlumet 9344
 

JARRY AUTOMOBILE Ltée
4384, rue SAINT-DENIS — PLateou 8221
 

6761, rue ST-HUBERT
330, rue St-Georges, St-Jérôme

PAUL-E. TALBOT
OPTICIEN

Tél.: CAlomet: 7616
Téléphone: 171

 

La Cie des Produits FAMILEX
1600, rue DELORIMIER
 

1484, rae PREFONTAINE
2180, rue MOREAU

H. BRUNELLE Ltée
GLACE

Tél.: AMherst 6027
Tél.: FRontenac 3906
 

THERIEN FRERES LIMITEE
IMPRIMEURS-LITHOGRAPHES … 494 oucet, Lagauchetière
 

BOIS DE

IL NANTEL — -
CONSTRUCTION — 1717 est, rue DEMONTIGNY
  RAOUL VENNAT ENR'G

3170-3
BRODERIE et MUSIQUE

778, rue Saint-Denis — Tél: LAncaster 1129    port.
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la Hgue Senlor du Québec sera plus
forte of mieux équilibrée, cet hiver

à PiMovies OFqmatecabsdo cachr! Prebsble due
UN CLUB DE LA PALESTRE CHEZ LIS JUNIORS
om er les nouvelles qui Plamondon st*Gignac ont pratiqué

A Jugbor, mais plus régu- Doan et allient In vitesse à lu¢ qu'il y a quelques jours, solidité et à la puissance offensive.
ue Senior du , les S'ils demeurent aur la même ligne,
du cirouitSlater verront 1ls seront difficiles à arrêter.
ours oeuvre ce « Jheques Bélanger, qui jouaitmnements ae dessinent pour le Royal de Ja ligue Junior,peu à peu ot indiguont que les clubs l'hiver dernier, n’entraîne avec le

3 . Royal senior et impressionne Car-
Le, Royal« Frank Carte,qui lu.

représente Montréal, à pra ax, LE HULL-VOLANT
Forums, jeudi soir, at cetteéquipe|

|

4 Hull-Volant, dirigé par leTon raion. plus a-unes de Te dynamique et loquace Bob Guertin,
axci étoiles sont de retour lui-même un athlète de première
tandis que de nouvelles reoruss ne ‘Orce, n’a pas dit non dernier mot
cessent de ee distinguer à l'entrai- 4808 la course au championnat.
nement, Carlin à l'intention de pla- Ce club fait partie d’une Associ-
cor Jorry McNeil dans les buts. Le ation sportive canadienne-fra
one « pratiqué uvec le Çsise qui ne ménage pas ses ef-

Canadien, est automne, et ent en forts lorsqu'il s'agit d'organiser
nde forme pour l'ouverture de UN® équipe de championnat. Guer-
saison, qui aura lieu au Forum tin et ses associés possèdent beau-

db 5 novembre contre les formi- COUP de flair et savent déployer
dables As de "Québec détenteurs UN bon degré de diplomatie lors-
de la Coupe Allan. , jAu‘il s'agit de faire signer un bon

§ È

   
Le trio Heffernan-Smart-Mero- Joueur. Ils traitent aussi très bien|

sera leurs porte-couleurs, qui veulent
fe, flansdu Royal,opatlementla ainsi donner leur meilleur rende-

| est rapidé et exécute de beaux jeux etpour

, de passes. Carlin prétend quo co8| Tony Demers pourrait bien s'a-
; trois joueurs exbiberont du jeu di- ligner avec le clan hullois, de

leurs sympathiques  gne des professionnels. Carthy, \même que Fernand Majeau, si le d'Ottawa, à titre de frère de Ken- ces deux clubs seraient des atouts Ba Moyenne de 683. —

0
 

 

A mi-chemin de la victoire
as plus tard que le mois dernier,trois
lillions d'enfants de Grande-Bretagne
oyaient pour la première fois les rues
clairées. Il y a encore de grandes
iches à accomplir pour que de jeunes
inocents ne soient plus jamais chassés
ous terre comme des animaux. Îl faut
nir de dompterle Boche barbare et le
aponais perfide. . . rebatir un monde
ir... autant d'énormes tâches qui
imposent encore. À mi-chemin de la
ctoire, prenons le temps de compter
5 sous. Soyons généreux ...

...Tout pourla victoire

|

+

Canadien décide de laioser Le
oo dernier, cette saison, er
Bédard et Marcel Lajoie, des Cara-
bins de l'an dernier, Joffre Séguin,
un marchand de vitesse, qui a dé-
Jà évolué pour les Sénateurs d'Ot-
tawa, et osie Joannette, du Val-
leyfield, sont des futurs Hullois
en herbe. Guertin choisira ses au-
tres joueurs parmi Roger et Gas-
ton Léger, deux produits de Hull,
Edgar Mentzel, un ancien du Val-
leyfield, de la défunte ligue Pro-
vinciale, Joe Wilmon, Ray Trai-
nor, un spectaculaire joueur de
défense qui devrait faire sensation
à nes visites à Montréal, Gordie
Pranscke, un gros et belliqueux
Joueur d'avant, Archie Creightoh,
un vétéran presque chauve, Alex
Wood, un gardien de buts qui s'a-
ligne pour le New-Haven, de la
llgue Américaine, il y à quelques
années, Ken Broadhead, etc.

LES COMMANDOS

Les représentants d'Ottawa ne
seront peut-être pas aussi formi-
dables que le clan qui remporta
la Coupe Allan, 1? y a deux ans,
mais ils ne seront pas faciles à
vaincre. Les porteurs du glaivs
possèdent aussi un gérant rusé
dans la personne de Jim McCat-
frey, qui n’a pas son pareil pour
Teconstruire une équipe. McCat-
frey est actuellement réticent
{quant à son alignement pour la
prochaine saison. Il est toutefois
facile de présumer que Larrry
Reardon, qui a pratiqué avec le
Canadien, jouera dans la capitale
canadienne. Reardon devrait ex-
citer la curiosité des amateurs prochaine, car on est d'avis que Moyenne de 686. 4e: M. Baigné, V.

 

>
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ny Reardon, un grand favori
dans Bytown.

Clitf Maundrell, um ancien
champion compteur du Groupe
Senior, alors qu’il s'alignait pour
le Cornwall, 11 y & quelques an-
nées, jouera aussi pour les Com-
mandos.

LES AS
Les As de Québec, qui défen-

dront la Coupe Allan, seront en-
core redoutables malgré Ja perte
de quelques-uns de Jeurs meil-
leurs joueurs de l'hiver dernier.
Lionel Bouvrette sera toujours
dans les buts et c’est déjà un
atout important. Nils Tremblay,
Gino Rozzini, Stan Robertson et
Armand Gaudreault serout les
joueurs d'attaque qui devraient
fournir une puissance offensive
peu ordinaire au clan de la vieille
capitale.

LES JUNIORS
Cette ligue a annoncé l’intéres-

sante nouvelle que l'inscription
dans ses rangs de le Palestre Na-
tionale avait été acceptée, à l'as-
semblée tenue à la M.A.A.A. ces
jours derniers. Le nouveau club,
géré par Roger Latourelle, aura
probablement Tony Baril comme
instructeur. Le plus vieux circuit
du monde aura donc 5 clubs en
lice, soit Royal, Canadien, Con-
cordia, Verdun et Palestre Natio-
nale. Les demandes de Valleyfield
et Shawinigan Falls seront con- 
sidérées avec soin, la semaine

       

précieux, à cause de leur patinoi-
re qui permettrait une plus lon-
gue céduls.

L'ouverture de la ligue Junior
aura lieu, dimanche, ls 5 novem-
bre, alors que le Royal rencon«
trera le Concordia,  immédiate-
ment après la joute senior entre
le Royal et les As de Québec, au
Forum.
rare

LE CLUB DE HOCKEY
DES V. E. WINGS
Les V. E Wings, section juvénile, ont

tenu leur Jère assemblée pour former leur
club pour la saison prochaine. Voiel les
joueurs en vue pour cette année: Gérard|Baillargeon, buts, Réal Dagenais, J. Le
æault, R. Pelletier, G. Gauthier, G. Lan-
thier, G. Marcoux, B. Legault, I. Bernier,
8. Balvator, L. Bernier, R. Cartier, H.

| Berret, P. Hébert, Adams. Les joueurs sont
anzleux de commencer la saison grâce au
bel encouragement de la part des instrue-
teurs, M. Reid, M. Cartier et C. Dilallo. Le
elub commencera bientôt mes pratiques à
11a patinoire municipale de Lachine. La
raison s'annonce très fructueuse. Les V. EF.

| Wing, section junior, auront une première
assemblée lundi soir. Les joueurs sont priés
d'y assister.
—__

LIGUE ST-DENIS

Cette ligue fait son ouverture dimanche,
‘ous les autres programmes auront lieu

Je dimanche à 1 h. 30. Voici les noms des
‘joueurs et des équipes: lère: B. Roy. A.
Therrien, A. Morin, W. Gingras, Longpré,
A. Lavigne. Moyenne de 691. 2e: P. l'ou-
sinesu, L. Maheu, R. Pelletier, C. Daguer-
re, J. Corbeil, R. . Moyenne de

| 689, Se: M. Dompierre, A. Brault, A. Pac
tenaude, Marceau, R. Vézi égui
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Eddie Quinn peut amasser unefortune
pour avoir eu l'heureuse Idée de
conserver le contrai de Danny Webb!

Bddie Quinn a été bien heureux |
, en fou dans ses

dossiers, d'y trouver une contrat
entre un boreur et un gérant, con-
trat pour lequel il ne donna pas
cher, il y a quelques années. C’est
celui qui existait entre Danny
Webb et un gérant local de cou-
leur, qui n’a jamais été revu ici,
depuis asses longtemps. On malt
que Webb vient de vaincre Kid
Tanner, un fameux pugiliste euro-
péen dans la classe des poids mou-
ches et aussi Jackie Paterson,
champion mondial de cette divi-
sion. Le gérant noir disparu, avait
pris Webb sous ses ordres il y a
quelques années, à Montréal, alors
que Danny n’était qu’un boxeur
laborieux et agressif et pas autre
chose.

Lorsque la guerre éclata, Webb
s’enrôla et le gérant en question
alla trouver Quinn, étala le con-
trat de Webb devant lui et deman-
da quelques dollars pour s’en dé-

 

LES NOTRES À L'HONNEUR!
SETA  

   

Les deux frères Enos, Roland et J.-
E..A. tous deux officiers pilotes
dans l'Aviation, viennent de rece-
voir des promotions, Roland, de la
fameuse escadrille Alouette, fut
promu outre-mer après avoir ter-
miné sa première tournée d'opéra-

t est un vétéran de batailles
es en France et au-dessus du
re allemand. il s'enrôla dans

l'Aviation, en Juillet 1942, et if re-
cut ses ailes en Juin 1943, L'officier
pilote J.-E.-A. Enos a reçu ses al-
les d'ingénieur en vol, au Canada,
après avoir fait partie des forces
aériennes durant ® mois. I! était
employé de ta C. P. M. avant son
enrôlement. Ses deux frères à l’hen-
neur sont les fils de M. et Mme J.-
H. Albert Enos, 4659 Fabre, Mont.
réal, M. J.-M. Albert “Pop” Enos
est télégraphiste du C. P. R. T. et
6 excelle dans l'envoi des dépêches

sportives.

Leamus se sert
de chaussures
bien lourdes
Le boxeur imite bien des
athletes dans différents
sports afin d'en orriver à
une sensation de rapidité et

de légèreté.

AU BASEBALL, HOCKEY

Jack Leamus, le boxeur qui était
l’adversaire de Willie Pep, au
Forum, mercredi, imite bien d’au-
tres athlètes en portant des chaus-

 

 

sures spéciales qui sont plus hautes
et plus lourdes que celles qu’il met
pour monter dans l'arène, On com-
prend que le seul but de cette pra-
tique est d'obtenir la sensation qu’il
n’a plus rien aux pieds dans l’arè-
ne. Commerésultat, il doit se sen-
tir plus léger et il doit être plus
rapide.
Dans d’autres sports, on a va des

- athletes faire comme Leamus.
Ainsi, au baseball, on voit toujours
un joueur balancer trois ou quatre
bâtons avant de s’avancer au mar-
bre afin de trouver le seul employé
beaucoup plus léger,
Au baseball encore, chez les lan-

eeurs, cette fois, Ernie Bonham des
‘Yankees s’est servi d’une balle avec
du fer pour la rendre plus lourde.
Evidemment, Bonham lançait cette
balle dans les pratiques. Quand on
& demandé à Joe McCarthy ce qu’il
pensait de cette manière d'agir, il
arépondu qu’elle devait être bonne
si: Bonham croyait qu’elle l’était.
,Au hockey, Eddie Shore s’est

déjà entrainé avec des chaussures
bien lourdes et il prétendait qu’il
se sentait lêger et rapide lorsqu'il

ul sur glace pour une partie
Tégulière avec nes chaussures or-

faire. Pour se débarrasser de l'in-
conau, Quinn lui remit quelques
dollars, prit le contrat et le glissa
dans un tiroir, déjà rempli de pa-
plers plus ou moins importants.
Quinn oublia complètement ce con-
trat et le gérant noir ne revint ja-
mais...

Mais le contrat était toujours
danse le tiroir et c'est en apprenant
la nouvelle de la victoire de Webb
sur Jackie Paterson, que Quinn
entreprit ses recherches, qui pour-
raient bien lui rapporter une for-
tune, lorsque Danny Webb sera
de retour ‘au pays.

Mike Jacobs réve
d'un combat vu par
30,000,000 d'amateurs

NEW-YORK,28. — Avant de
partir r Miami, ces jours der-
niers, le promoteur Mike Jacobs
à raconté à des journalistes new-
yorkais que la radiodiffusion
télévisée de ses combats à tra-
vers tout le continent commen-
cerait après la guerre, “alors que
les dirigeants de cette invention
la feront mieux connaître”. Mike,
qui a vu se réaliser plusieurs de
ses rêves de grandeur, dit que
l’un de ces jours, grâce à la télé-
vision, il organiserait un combat
qui pourrait être vu par 30,000,-"
000 de personnes.
“Et je pourrais présenter cette

bataille dans une spacieuse
chambre d'hôtel de Times
Square,” a-t-il ajouté avec en-
thousiasme, (Comme s’il ne sa-
vait pas que certaines alterca-
tions survenues à cet endroit,
avaient surpassé en violence et
en sensations toutes, les batailles
qu’il pourrait songer à organi-
ser.)

Jacobs croit qu’une foule de
100,000 personnes assisteront au
combat revanche Joe Louis et
Billy Conn, #'il est organisé
après la guerre.

Tiger Flowers vs Larry
Raymond, en finale, au
St-Jacques,lundi
Larry Raymond, Is populaire et

scientifique lutteur d'El Paso, Texas
ot’ Tiger Flowers, le rude et brutal
athlète noir, se disputeront les hon.
neurs de la finale du programme de
futte que présentera le promoteur R.
Lamontagne au marché St.Jacques,
lundi. Ces deux athlètes en viendront
aux prises pour la Ze fois, lors de leur
première rencontre, Larry Raymond
fut déclaré vainqueur en prenant Pu.
nique chute du cmbat aprés uns heu.
re ot dix minutes. C'est à la demande
du lutteur noir que cette rencontre

a été bâclés pour lundi soir
“Jacques. Les amateurs de lut-

te sensationnelle sont donc assurés à
t'avance de voir Th combat des plus
mouvementés lorsque ces deux athlé.
tes de valeur se rencontreront pour
la deuxième fois.
Dans la demi.finale, Mike Demitre,

Je sympathique st habile lutteur grec
et Harry Madisan, Is bouillant lutteur
de Verdun en viendront aux prices.
Voilà un autre combat qui promet d'ô-
tre chaudement contesté et rempll
d'action, car II met aux prises deux
hommes qui emploient des styles tout
à fait opposés. Madison a fa réputa.
tion d'être un des plus dure gladia-
teurs de la catégorie des poids lourds
Juniors, tandie que Mike Demitre est
classé parmi les plus sclentifigues

 

 

  

lutteurs du monde dans la même di-
entvision. Jacques Trudeau, le vi

champion du monde des polde
lourds s'attaquera à un eérieux
pirant alors qu’il aura comme adver.
saire, Maurice Letchford, dans
match spécial d'une chute ou 30 mi-
nutes. Ce dernier possèds un record
des plus imposants, et il saura cer-
tainement riposter si son adversai-
re ne s'en tient pas strictement à Ja
lutte loyals.

Dans le premier engagement de la
soirée, je champion provincial des
poids mi-moyens, Marcel Ouimet, en
xlendra aux prises avec le vilain de
sa classe. George Brown. Ce premier
match est d'une chute ou 20 minutes.
terre

Marché St-Jacques
"Premetesr RAT LAMONTAGNE
LUTTE — Lundi, 30 octobre

Tiger FLOWERS vs
Larry RAYMOND

   

    
  
 

  

aussi bon qu’en le dit et s’il

Gino Garibaldi et Yvon Robert.
Il y a plusieurs bons lutteurs

qui veulent rencontrer Yvon Ro-
bert, depuis qu'il a reconquis son
titre contre Frank Sexton.
est l’un d’eux. |
Le promoteur Eddie Quinn a pré-

féré opposer Garibaldi au cham-
pion parce qu'il s’agit d’abord d’un
des meilleurs lutteurs de l'heure
et aussi parce qu'il avait promis
une rencontre de championnat à
Garibaldi s’il l'emportait sur Rus-
sell. Quin, cependant, à promis le
mêmeprivilège à Bell, s’il gagne
mercredi prochain. Quinn a aussi
romis un match contre Robert à

Russell, s'il fait ses preuves en
l'emportant. Inutile de dire que la
rencontre Bell-Russell devrait être
excitante au possible à cause de
l'issue en jeu.

Garibaldi, l'adversaire de Ro-
bert, mereredi, est un lutteur de
très grande expérience. Sa valeur
est reconnue puisqu'il est presque
toujours dans les rencontres prin-
cipales. A St-Louis, il a remporté
lusieurs belles victoires. I! avait
ien espoir d'obtenir un match

contre Wild Bill Longson mais celui-
ci à toujours refusé de lui faire
face. C'est alors qu’il s’est décidé
à venir à Montréal en espérant

7
3

ee

 

   dinaires,   zeRés. CMerrier 9031

Kay Bell, foueür de ¥ s débuts
à Montréal, au programme Garibaldi-Robert

prometeur Eddie Quian a dû faire un ement à son pre-

e de lutte de scsi prochain, sure Jack Kennedy,

fancien joueur de football, qui devait
“Rebel” Bob Russell, s’est blessé dans un
et il ne pourra se battre pour quelque tempa.

8 fait venir Kay Bell, lui-même une étoile de
seusationnel et aglie que Kennedy.
redoutable coup de bélier et une remarquable personnalité. Si Bell est

a
brutal Russell, il se verra probablement accorder immédiatement un

match de championnat, avec le gagnant de In finale de mercredi entre

+—_
—_—

_—_
—

mme"

remporter la victoire sur celui que
la Gon

Bell P

 
ed

 

football}à

évoluer en demi-finale contre
combat, jeudi soir, à Buffalo

Pour le remplacer, Quinn
football, et peut-être plus

le unBell pèse 235 livres et possèd

de façon impressionnante contre le

mission de Montréal et bien
d’autres désignent comme cham-
ion.
En parlant de champion, Sandor

Szabo continue de se proclamer
comme tel. Inutile de dire que la
nouvelle a surpris Quinn et mis Ro-
bert en furie. Celui-ci a déclaré, en
fait, qu’il était prêt, de nouveau, à
démontrer sa supériorité sur Sza-
bo et il n invité celui-ci à venir le
rencontrer à Montréal. On peut
donc s'attendre à une rencontre
Szabo-Robert à muins que ce ne

soit une rencontre Szabo-Garibaldi
avec celui-ci vainqueur, mercredi,
contre Robert.

—————> ————————

Jos Samson ne lutte pas !
Certaines nouvelles publiées dans

des quotidiens locaux, à l'effet que
Jos Samson jutterait prochainement
dans des salles locales, n'étaient pas
de bonne source, puisque, ls princi-
pal Intéres: luimême, nous a dé-
claré qu'il pouvait accepter aucun
combat d'ici 2 mois, à cause de ses
nombreuses occupations.

——le

Lutte à St-Thomoas-d'Aquin
Un autre gala de lutte aura lieu

lundi soir à 8 h. 30 à la alle St-Tho-

   

Jverra Philippe

ses débuts

nale Johnson va Joo White,
dans un 2 de 3, limité à 90 minutes. La
demi-finale, limitée à 6 minutes, sera
entre Lucien Dejean et John Calro. Le
30 minutes nligners Kid Girard contre

Choletts et

Lutte et boxe à
l’Assistance Publique

11 y aura une autre programme de lutte
à la anlle de l'Assistance Publique, mardi
soir. Dans ln finale de 46 minutes eu d'une
chute, Al Rainville rencontrera Bob Ci.
rard. John Cairo affronters Bob Lachance,
dans un match de 60 minutes ou d'une
chute. I) y aura euesi un combat de boxe
de § rondes entre Paul Rivest et lio
Méthot. Le clon de la soirée sers suns
contredit le combat entre Kid Gérard et le
fameux Masqué Blane, dans une finale
fe 2 de 8, à finir. L'arbitre sera Noël Ré.
langer.

FORUM
Mercredi, ler novembre

à 8 heures 30

CHAMPIONNAT DE LUTTE

YVON ROBERT
—vs—

GINO GARIBALDI
2 CHUTES DE 3 A FINIR

8 autres combats importants

Prix populsires: 60¢, $1.25, $1.75

 

 

 mas-d'Aquin, 4040 8t-Antoine. Le pro-
moteur Lorenso Defoy présentera en fi-

peque

NOS SOLDATS DE
L'INDUSTRIE

Jamais aucune guerre n'a exigé un pareil
effort industriel, jamais la part de l'ou-
vrier dans la guerre ne fut sussi
Pareillement nécessaires à la victoire,
l'industrie et l'armée ont lutté ensemble.
Nous reproduisons aujourd'hui le poc-

. Ludger Pilote, chef cuviste :frraie de

(Taxes incluses)   

ce  

  

dans l'usine d'aluminium d'Arvids. Au
début de la guerre, malgré ses quarante
ans d'âge ct sa nombreuse famille, M.
Pilotte voulut prendre une part active à
la lutte. Ii s'enrôla, et, étant en parfaite
santé,fut aussitôt cogagé. Mais les auco-
ticés, À cause de ses vingt-cinq ans d'expé-
rience, jugèrent qu'il valait mieux le
Jaisser continuer à fabriquer d'aluminium
nécessaire À notre aviation alors nais-
sante. En la personne de M. Pilotte, nous
tendous hommage à tous les ouvriers du
Canada qui—par leur ardeur au travail,
Jeuc persévérance et leur habileté—ont
permis à os armées de s'engager sur le
chemia de la victoire.

PUBUEBN HORMAGE AUX OUVISERS CANACIENS
PAR LA BRASSERIE MOLSON

 

   
    
  
  
     

     
  

  

 



Ca Fgue Inférprovinciole séra la
Jére à débuter chez les amateurs

comme l'anclenne flque Provinciale rosométeur,
qui 5 suspendu see ivités après la Panties: fons Lavallée,

ligue Jouera dans le détail peur la pour Je champion
zoupe Allan, emblème Gu champion.

du pays, au mols de mars, povembreBbe
ot

La salson de hockey amateur som-
mencera on ‘fin de semaine et ia pre.

marePintarprevinciaie quicomenterprovincial ui oe
fo , be des villes de

Lachine et
     

it leu vendred| selr, alors que
: Valleyfield jousra À Cornwall. Le
; anoytiols recevra le Cornwall di-

nohe.
Betta nouvelle ligue à demandé d'é-

Senior “8”,tre reconnue ool

Dix clubs à la de fête
annuelle des cydisies,
Je 4 novembre

   
  

   

   

 

  

 

pe du club Métropole, annonce que ia
te poirée récréative des cyclistes or-
anisée cette année par Roméo Mo-
Tin, routier avantageusement connu
et président du même club cycliste,
sutra lieu samedi le 4 novembre pro-
Ghain, à la salle Rialto, 8711 avenue
du Parc, près Bernard,

Organiser une fi de ce genre
ur les nombreux amateurs de la

icyclette, est devenu un événement
annuel au pays, À cause du dévelop-
pement rapide de ce sport depuis
Quelques années. On se souvient que
fa première fête orranisés en l'hon-
neur de René Cyr, champlon cycliste
au Canada. L'année suivante, Roméo

i
|

  

Morin, dévoué président du Métro.
- pole, organisait la 1ére soirée dansan-
te du club, soirée qui fut couronnée
d'un éclatant sucobs. Roger Dolbec,
président du club cycliste Carillon,
organisait. la 3e danse cycliste au
cours de Inquelle eut lieu la distri-
bution des prix sux heureux vain-
queurs de la dernière course. Québec-
Montréal. Si on en juge par les nom-
Lbreuses demandes de renseignements,
Ia soirée cycliste de samedi prochain,
promet un grand succes.

A cette fête, pour la première fois,
au delà de dix clubs de la province
se réuniront. Parmi les plus impor-
tants, citons: lea clubs Cyclo-Natio-
ual, Bylveatre, Cyclojic-Richelleu de
St-Jean, Quificot, l'Assomption, Com-

! moy, Baggio, Carillon, Pinza, Wolfs,
| Moderne et autres

Pour l'occasion on à retenu les mer.
vices d'un excellent orchestre, sous
Jhabtle direction de Roland Lala-

rtd.
On s'attend à ce qu’un grand nom-

bre de gens eportifs de la province
et de l'étranger soient présents. Par-
mi les plus éminents cyclistes au
ays qui ont promis leur entière col-
boration, on remarque: lKené Cyr,

Gérard Letourneau, d'Ottawa, Doug.
Péron, de Naplerville, Roger Dolbec,
Jack Eyamie, de Masson, William
Roberts, Léo Richer, de Hull et au-
tres. L'artiste invité n'est nul autre
Que Napoléon Brisson, baryton très

connu des fervents de la bécane et
membre du club Cyclo-National, tan-
dis que J.-Roméo Girardeau, préai-
dent de la succursale québécoise de
Ja Canadian Wheelsman's Associa-
ton et cofondateur du club Métro-
pole, asira comme maître de céré-
monies.
Comme attraction, 11 y aura exhi-

bition sur rouleaux, par l’un de nos
meilleurs sprinters, René Paquin, cy-
cliste professionnel, qul donnera aus-
sl un démonstration d'&quilibriste sur
sa bécane. Il y aura également prix
de présence st un restaurant sera & Ia
disposition des gourmets.

Done, ,cordate invitation aux ama-
Seurs du vélo, À leurs parents et amis.
Voilà une belle fête en perspective.
Vous vous amuseres au son d'une
musique entraînante et vous en sérez
enchantés. On peut maintenant se
procurer les billets aux endroits sui-
vants: Emile Morin, a. = Palestre
Nationale, 840 rue Cherrier: J.-Romés
Girardeau, 370, rue Guy, près Notre-
Dame; club cycliste Métropole, 5046,
Fsplanade, près Laurier. Int : Roméo

, A
  

 

Morin, organisat

Au tournoi récréati
de l'usine Cherrier
Reginald Parry et Thomas Lajeu.

nesse ont organisé un grand pro.
gramme eportif dans le Groupe £ de
l'usine Cherrier. 11 y eut tournois de
dames, ence de sable, de quilies. de
ter à cheval et de balle molie. M. Le-
febvee remporta le champlonnat du
Jeu de dames en battant M. Vendette

arties à 1. Mile Sweeney ga-

  

minine, on battant Mile F.
364 points. René Morin

remporta la paime chez les hommes,
en triemphant de M. N

  

Mile T. Lajeunesse par 210
le finale des quilles. J.
J Vuillermette furent
du tournoi de fer à ch

 

  L'équipe
de balle moile des darnes du Groupe 2
wsgna le champlonnet 1944 de l'usine
Cherrier D.l.L. Elle battit l'équipe
Accounting par 17 à 18 et 11 À 9.
Miles Yvette Laliberté, Jeanne Lor.

dEerationses Pease granIn a mn
te. Les arbitres étaient chartes .
vente et Jes. Doucet. De magniti-
Ques prix furent dietribuée aux ga-

Sydure tournoi ceBrion, fe 90
- Ta satei.aL

   

Mile Francoise Hamelin, secrétal- |p,

salesn 1

 

  

 

       

   

   

  

seulement,

novembre,

 
 

ant fera face au champion |plante
© olreult senior, qui com-

|

d'intérêt, La 2e partie leu
prer dOttawa, Hull, Royal, de Mont- vembre, AB h. “80 m

  

u
At Divers Somme ses vi dans un match de chample hockey senior depuis quelques
2 nées. Chaque club st représenté |Chaout n défait H. Léger

ne oan villes par un groupe d'hom- |Adrien Chaput et ¥. Boisjolymes qui sont très désireux de doter 0 Cana
leur ville d'un pulseant club. pres Se Le amplonnat os rive

tard quand
tachine Jouera ea premlire partie

seulement,quané le Cormwailfers LE CLUB DE BALLE MOLLE
les frais d'ouverture dane cette vilie LE LAURIER” SE CLASSE 2e
sussl. La première partie du Lachine
est à Valleyfleld, le 12 novembre.
Le Shawinigan commencera & pra- deux de le cité de Montréal, a réussi à se

tiquer en fin de semaine et te Lachl- lelascer Ze dans la division du parc Bt-|frère Claude Massicotte, HL Desnoyer, L. |arrêt-court, R. Prieur, J. Healey, J. Bea
ne n'aura pas de glace avant be huit! Michel. L'alignement se composait de R [St-Pierre, M. Brunet, espitaine et lanceur,(lieu, receveur, T. Imonti, lanceur, et +

Deirne: Paguetts, D. Imonti 3¢ but, 8.

Le champion de la/tatear au grand tableau.

ie tat FETEran am pour el. Pope |hats Leia iron  i

une repeontre pour le titre de la

  e ours
à Cornwall. Le

sauche à

 

Gosselin,

Le elub de balle molle “Le Laurier Ine.”,
de la ligue  uit, G. St-Pierre, J. Labeau et son [R.
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++. à la clinique des

- donneurs de sang

 
 

 
Oui, Jos donne un peu de song afin de ravir à la mort un
combattant blessé.

N est vrai qu'il ne verra pas, lui, un visage d'une pâleur
mortelle s'empourprer d'un sang nouveau. À ne sentira pas non
plus un pouls défaillant s'affermir. Mais ceci se produira cer-
tainement. Grâce à Jos, un combattant qui gisait au seuil de la
mort reviendra au Canada s'entourer de file et de filles dont
le pays a besoin.

Votre sang peut sauverla vie d'un homme. Le besoin est urgent.
Présentez-vous à la clinique des donneurs de sang la plus rop-
prochée. Ne l'oubliez pas, un combattant pourrait bien mourir d'ef-
fusion de sang parce que vous lui auriez ménagé votre secours.

Contribuée por la

BRASSERIB

MONTRÉAL

IL PADT TOUT PAIRE POUR

Le club de balle

 

gauche ) Jérome

 

osur} J.-G. Le

 

    

    

 

  

        

 

       

 

    

    

   

   

  

      

  

  

  

 

  

  

LE ST-LIN, CHAMPION DES LAURENTIDES. —
8t-Lin a remporté le ch fonnat des Laurentides.

saison. On voit, Ici, de
  

enri Tourangeau, 2e but : Raymond Renaud, champ
, Joueur d'utilité ; Lionel Locas, arbitre; Léopold

Rangée du haut: Rosario Chartrand, 3e but ;
rrét-court; Rolland Gauthier, champ centre; Révé-

directeur; Afex. Laflèche, fer but: J.-P. Huart,
 

 

Baker, Lessard, gérant.
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Les gouverneurs

doivent respecter

leur règlement

Pour une fois, au moins, les gou-
Verneurs de la ligue Nationale de,
ockey doivent s’en tenir à leur

lement, adopté l'hiver dernier,
à l'effet qu’ils ne doivent rien dire
qui soit au détriment des intérêts
généraux de la ligue… Cette fois,
€ t, ce n’est pas parce qu’ils
n'ont rien à dire mais bien parce
qu’ils ont été pris eux-mêmes à leur
Propre piège et parce qu'ils ne peu-’
Vent pas rien dire...
On a compris que nous voulons

parler du fameux règlement défen-
dant à tout club d’aligner un jou-|
eur quelconque, d'âge militaire, et!
mon licencié à cause d'incapacité
physique... Ce règlement, on Pad-|
met presque partout, était destiné |
à priver les Canadiens de plusieurs
de leurs meilleurs joueurs. On ri-
ait d'avance au nombre que l’on
fixait à huit ou dix des joueurs qui
Re pourraient plus évoluer sous les
couleurs du club montréalais dans!
in ligue Nationale… Aujourd’hui,
en sait de quel côté viennent les ri-
res… En effet, non seulement avec
le nouveau réglement on n’a réussi
à priver les Canadiens que de deux
de leurs joueurs bien ordinaires, ‘
mais les Rangers et les Black
Hawks ont perdu deux de leurs
meilleurs hommes, Bryan Hextall
et Doug Bentley... En outre, les
Canadiens ont pu remplacer leurs
deux joueurs par d'aussi bons si-
mon de meilleurs. Enfin, il se peut
ue, d'ici peu, Mike McMahon et
etry Heffernan puissent repren-

dre leur place sur l'alignement des
Canadiens...

 

Maintenant, les gouverneurs se
trouvent dans la fâcheuse position
de ne pouvoir plus critiquer les Ca-
nadiens et ils ne peuvent même
plus parler de la perte de Hextall
ou de Bentley, par exemple... En
outre, ils se doivent d’assister au
spectacle d'un Canadien qu'on dit
aussi fort que l'an dernier... Con-
clusion populaire: “Quand on cra-
che en lair.”

Un champion à la

boxe et l'assistance

Un vrai champion mondial à la
boxe était ici, mereredi, et malgré
cela, l'assistance était vraiment dé-
plorable… Décidément, on se serait
eru à un programme bien ordinai-
re… La venue de Willie Pep n’a
suscité aucun enthousiasme et au-
eun intérêt, pourrait-on dire… Ii
s’agit, dans notre opinion, d’une
nouvelle preuve qu’il faut d'abord
soulever l'intérêt, ici, pour provo-
quer la venue des amateurs de
boxe... Dans le passé, des cham-
pions sont venus, ici… Quelques-
uns ont attiré des foules énormes
pour la simple et bonne raison qu’il
I avait l'intérêt soulevé au plus
aut point parce qu’il y avait com-
me adversaire un nôtres ou
bien encore un qui était devenu des
nôtres, comme un Sansto!, par ex-
emple...
Même, le fameux Joe Louis n’a

provoqué aucun intérêt, ici, lors-
qu'il est venu, il y a quelques an.
nées. Il est vrai qu’il ne se bat-
tait, ici, qu’en exhibition mais cé-
tait Louis quand méme.. Evidem-
ment, on ne pouvait lui opposer un
adversaire de marque… Même, si
tel avait été le cas, la recette n’au-
tait pas été bien considérable. En

tre, dans un tel cas, évidemment,
Re serait pas venu, lel, pour

 

| prix... Nom, c'est simplement une

| qu'il espérait toujours que Mike
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Mercredi, le premotenr Eddie
Quiun s’est rendu compte que la
mentalité des amateurs de boxe

vrai P eh bridque Pep est | u
monde. Il est bien vrai également
que Jack Leamus, son adversaire,
était de valewr.. Cependant, le
combat Pep-Leamus ne disait rien
aux amateurs locaux parce qu’il
n’y avait pas de “couleur” locale
dans la rencontre. Si, par exemple,
l'adversaire de Pop avait été Dave
Castilleux, même si le titre n'avait
pas été en jeu, l'intérêt aurait été
considérable et on aurait vu un
Ferum rempli. Mais tel n’était pas
le cas et c’est dire que la situation
reste la même à Montréal en ce sens
que les amateurs ne se rendront
pas à un spectacle où il n’y a pas
d'intérêt local. Et n'allez pas croi-
re qu'il s’agit d’une question de

question de fait...

Mervyn Dutton comme
 

commissaire du hockey
A notre avis, Léo Dandurand a

grandement raison quand il parle
de Mervyn Dutton comme commis-
saire du hockey. Vraiment, à la
suite de la recommandation que le
sportsman international bien con-
nu a faite, nous nous demandons
pourquoi on cherche de midi a
quatorze heures pour trouver un,
remplaçant à Dutton… Celui-ci se
déciderait probablement à aban-!

 
donner partiellement nes affaires
si on lui confiait une charge équi-
valente à celle du commissaire Lan- |
dis du baseball... Dans ce cas, il se-:
rait Phomme qui décide de tous les
problèmes importants sans interfé-
rence de la part des gouverneurs.
Un autre bon homme pourrait die’
riger les questions de routine de
la ligne... Dandurand a fait remar-
quer avec raison que Dutton avait
une poigne de fer et qu'il était
qualifié pour diriger non seulement
le hockey de la ligueNationale mais
le hockey professionnel en général...
Jusqu'ici, Dutton n’a pas paru beau-
coup intéressé à la présidence de
la ligue Nationale parce qu’on ne
lui confiait pas l’autorité voulue
d'abord et, ensuite, parce qu'on ne
voulait pacs le bien payer, comme
doit être le cas pour un bon diri-
geant qui donne tout son temps ou
à peu près. Mais, dans tout cela,
faut-il dire em terminant, il est
bien regrettable que Dandurand
ne puisse accepter lui-même la po-
sition... Léo, inutile de le répéter,
serait un homme qualifié au pos-
sible... Mais, me il n’a pas le
temps et comme il n’est pas inté-
ressé, sa recommandation pour Dut-
ton vaut quand même et on de-
vrait la suivre…

ENTRE 3 CORDES

ET 4 POTEAUX

DAVE CASTILLOUX a refusé
de faire face à Jke Williams, à
Buffalo, après avoir dit non à un
match projeté contre le même ad-
versaire, à Philadelphie. Le gé-
rant de Dave a donné pour raison

 

Jacobs présenterait cette rencon-
tre à New-York, alors que la bour-
se serait beaucoup plus élevée que
celle de $2,500 offerte...
JOHNNY GRECO, selon Dan

Parker, a plusieurs gérants et il
mentionne Abe Elkin comme l'un
d'eux… Pourtant, on croyait bien
que Pit Audette avait cessé toute
association avec les frères Elkin,
de New-York... Quant au nombre
des gérants, Greco est comme les
autres qui se battent aux Etats.
Unis où il n’est pas possible d'ob-
tenir des combats sans passer par
plusieurs intermédiaires. Comme
résultat, il y a tellement de coupu-
res dans les bourses des boxeurs
qu'il ne leur reste presque plus rien
en définitive...
FREDDIE MILLS, un boxeur

anglais dont om parle beaucoup,
tentera de prendre du poids pour
passer chez les poids lourds. Son
gérant, Ted. Broadribb, a engagé
un expert dans ce but… On sait de bourse offerte.  qu'il est toufoursiineation dune
rencontre entre et Louis,

cerfains des Browns

feront la guerre pour le sou addifionnel
On continue de faire circaler le bruit que la plus grande dissension

régnait dans le camp des Browns de St-Louis, de

tembre, et on ajoute que si le club
nière partie ainsi que le championnat,

uis le début de sep-
de Luke Sewell avait perdu la der-

Îl s’en serait passé de belles dans
la chambre des joueurs, après la joute.

Evidemment, avec la victoire
pour le moment. Cependant, on va

et le championnat, tout fut oublié
jusqu'à se demander maintenant ce

ui arrivera, le printemps prochain, quand les joueurs se retrouveront.

1 effet, des chèques de $2,743.78 furent tavoy
avaient droit à une part complète de la

à certains des jeueurs
rie mondiale tandis qu’un

sou fut ajouté à 16 d’entre eux pour en arriver au montant juste. Encore

une fois, selon Bob Considine, on se demande ce qui arrivera quand les

joueurs qui ont été privés d’un sou rencontreront ceux qui en ont eu un

additionnel.

après la guerre. Cependant, Louis
lui-même a pâté quelque peu la
sauce quand il a dit que Mills n’é-
tait pas bien bon… Il a dû rece-
voir de grands reproches du pro-
moteur Mike Jacobs pour ces pa-
roles...
JOHNNY TOUSIGNANT, box-

eur montréalais qui a été licencié
de 'a Marine canadienne, et qui a
demandé ses papiers de citoyen
américain, doit se fapporter à l'Ar-
mée américaine, le 9 novembre...
Tousignant était de passage dans
sa famille, à Montréal, cette se-
maine...

JOE LOUIS, qui est revenu d'u-
ne tournée d’exhibitions dans les
eamps militaires américains en Eu-

 

 

| rope, sera probablement envoyé
dans le Pacifique dans le même
ut...
RAJAH SABU, le protégé d’Ed-

die Quinn qui a fait ses débuts
Montréal, au programme Willie
Pep. a recu son surnom de Mlle
Doris Quinn, la fille du promoteur
uinn...
BILLY ARNOLD, qui a rem-

porté une belle victoire par mise
hors de combat en deux rondes con-
tre Ernie “Cat” Robinson, cette se-
maine, ne prend jamais part à vu
combat sans envoyer des billets de
faveur à une couple de ses profes-
seurs de l'école supérieure de Phi-
ladelphie...
JIMMY MeDANIELS sera pro-

bablement l'adversaire de Johnny
Greco, à Madison Square Garden,
le mois prochain...
GEORGE CLARK, an poids lourd

noir de Newark, qui a déjà envoyé
Joe Louis au plancher, au cours
d'un entraînement, va tenter un
retour dans l'arène.
ERNIE “CAT” ROBINSON, le

boxeur, » aubi sa 12e défaite con-
sécutive, l'autre soir, à l'arène St.
Nickolas, à New-York. On sait
que Robinson a été la victime des
coups de Jrhnny Greco, à Mont-
réal, à la 3e ronde… L'autre soir,
à New-York, Robinson n’a résisté
que 2 rondes contre Billy Arnold.
MORRIS BRUKER, qui est

en charge des cliniques sportives
au Y. M, H, A, a éte honoré, mer-
credi, lorsqu’il a été nommé diree-
teur à vie de la Royal Life Saving
Society de l'Empire britannique...
Un certificat de directeur à vie
de cette organisation lui a été pré-
senté par. Jackson Dodds, C.B.E,
président honoraire de la Royal
Life Saving. En parlant de Bru-
ker, disons qu'il fait un excellent
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à se fait

 

  

 

mangent plus
aux parties !

rapporte

beaucoup plus qu'auparavant.

ment à 0.01%, en 1940.

sux autres sporis.

NEW-YORK, 28. — Stanley
Lowe, gérant du club de foot-
ball de l’université Marquette,

la nouvelle que les
amateurs de ce sport mangent

Chaque amateur achète en moy-
enne pour 15 cents de nourriture
durant une joute, comparative-

N.D.L.R. — On pourraii ajou-
ter qu'il doit en être de même

 

 

travail à ses cliniques sportives.
L'autre mercredi, nous avons as-
sisté à une séance se rapportant
à la boxe‘et In soirée a été intéres-
sante pour jeunes et moins jeunes...
L'instructeur Irving Philips a don-
né de précieux conseils aux jeunes
qui veulent se livrer à la boxe ou
bien encore aux jeunes et moins
jeunes qui veulent connaître les
moyens de se défendre contre des

attaques sur la rue ou ailleurs...

Nous nous demandons vraiment
pourquoi on ne trouve pas les mé-
mes avantages à la Palestre Na-

cais... On nous dit que l'on songe !
à faire revivre la boxe et ln lutte
à In Palestre mais on ne procède
pas assez rapidement a notre avis...

 

concitoyens les Hébreux quant à
l'ens ement des sports et ce qui

la Y. M. H. À. est vrai-
ment exemplaire et devrait être
imité chez les nôtres, à la Pales-

  

qui « ex sur le champ de ba-
taille, en France, le 12 septembre...
Marsh, un ancien boxeur, était le
frére de Doug Marsh, lui-méme un
de nos bons pugilistes, il y a quel-
ques années...

LES “NATURELS se dévelop-
pont graduellement dans nos cer-
cles de boxe... Si la dernière
séance n'a pas remporté le succès
désiré au point de vue d'intérêt et
du côté financier, elle a tout de
même servi à préparer avec plus
de soin un combat entre Lou Al-
tes et Florian Bibeau .. . Bientôt,
on ne s'expliquera plus *“l'oubll”
ou “l'impuissance’’ des promoteurs
de présenter ce combat entre deux
terribles cogneurs poids coqs...
les autres ‘naturels’ sont ceux
entre Castilloux et Greco (bien
entendu). Meli et Barrière et
Shanks et Evans...
JOHNNY GRECO & réussi à

mettre Oscar Suggs hors de com-
bat à St-Louis, jeudi soir, et les
experts disent qu'il ‘l'avait mis à
sa main” lect, au Forum, récem-
ment... On dit que Suggs avait
été chanceux d'échapper à la mise
hors de combat dans la métropole
et que la raclée qu’il avait reçue
fei l'avait bel et bien préparé
pour sa visite de jeudi, au pays
des rêves...

(Suite à la page 53) 
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de Gillette dn

“It est agréable de se raser
avec les Lames Bleues

Gillette, perf:ctionnées, dont
le tranchant est affilé au super-
latif. Des milliers d'essais au
fameux comparateur Gillette
—qui mesure ls finesse du
tranchant à un faisceau de
lumière—l'ont démontré sura-
bondamment.

“Aucune autre lame n'est ausei
affilée, douce ou durable, Elle

rase net la barbe la plus re-
. vêche, et vous laisse le visage

frais.”
C-286F 
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Une consulfofion du” Petit Journal”
 

undtütre
Tousles gérants consul-
tés mentionnent le club

local en lére place.

Irvin cholsit ls Tosonto
mals le Detroit est fo-
vori pour la 2e place.

por Charles MAYER

Les Canadiens termineront
première plece du

ssement de le ligue Natio-

le et remporterent ainsi un

xibme chempiennat consé-
if, Tel est le verdict d'une
sultotion ouprès de tous les

rents de le ligue Netionale.

Tous, à l'exception de Dick
— et nous vous expli-

 

 

 

Canediens pour répéter son
exploit de l'an dernier, quant
eu championnat.

Votre observateur à deman-
dé, par télégramme,
gérants de nous donner leur
choix pour le classement final
de la prochaine soison, en
omettant leur club. De cette
façon, les gérants ne se com-
premettaient pas puisqu'ils ne
faisaient pes de prédiction
quantà la position de leur pro-
pre club.

C'est pour cette raison que
Dick Irvin @ choisi le Toronto
pour terminer en lére ploce,
le Canadien étant excepté.

Dick Irvin, après le Toronto,
« nommé le Detroit, le Boston,
les Rangers et le Chicago.
Comme on l’a dit plus haut,

tous les autres gérants ont
installé le Canadien en premiè-
re place.

Art. Ross, du Boston, o dit
que, dans son opinion, en te-
mont compte qu'il n’est pas
encore au courant de l'aligne-
ment de toutes les équipes, que
les clubs suivants - devraient
suivre le Canadien dons te
clossement final: Detroit, To-
ronto, Chicago, Rangers.

Paul Thompson, gérant des
Black Hewks de Chicago, a
donné son epinion comme suit
sons aucun commentaire: Ca-
nadien, Detreit, Toronto, Bos-
ton et Ranger.

Jack Adams, gérant des Red
Wings de Detroit, a dit que le
Canadien terminerait en tête
mais il n‘e pos voulu donner

suite, disant que la course se-
roit à peu près
les autres clubs.

Frank Boucher, des Rangers,
a placé le Detroit en 2¢ place,
suivi du Toronto, Lui aussi ne
donne pas mieux que la der-
nière place ou Chicago tandis
qu'il choisit le Boston pour
finir en avant-dernière posi-
tion.

Nous vous avons donc donné
une opinion d'experts, la pré-
féront à le nôtre. D'oprès
cette opinion, le Detroit serait
fevori pour terminer en 2e plo-
ce. Nous sommes porté à sui-
vre cette expression de vues
Quoique le Toronto devrait li-
vrer une lutte fort serrée. On
ne connelît pes du tout le force
du Boston mais les Range
semblent pes meilleurs que l'an
dernier tendis que Jos Bleck
Hawks sont grandement affai-F

+

Patrick n'aime pas les femmes des
joueurs de hockey mais Il est quand
même galanf pour les femmes en général

rens pourquoi, — ont choisi |
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LesCanädiéns, favoris des gérants, pour

 

ainsi que pour une
WINNIPEG, 23, — Dans une

den rares entrevues qu’un sports-
man à l'occasion d' y à un
seribe féminin, Lester Patrick a
confié à Mlle Enid Nemy, ces jours
derniers, que les joueurs de hockey
modernes étaient de meilleurs hom-
mes d'affaires que ne Uétaiont
leurs pères. “Ils ont plus d'ins-
truction au sujet des finances,”
a-t-il expliqué à son interlocutrice,
-“et ile songent presque tous aux
{jours qui suivront le déclin de leur
tcarrière de joueurs de hockey.”

Mile Nemy rencontra Patrick
dans l'intention de connaître les
idées personelles d'un vrai magnat
jde hockey, et elle dut en convenir
jque Lester était un hôte charmant
.et patient. Patrick lui avoua qu'il

 
à tous les /umait de 10 à 40 cigarettes par,

rédactrice sportive
Patrick a dit qu’il préférait le

genre des chanteurs légers et les
airs populaires aux chanteurs et

| airs d'opéra. À ce sujet, il a laissé
entendre que les joueurs de hockey
possédaient le même tempérament
que les artistes du Metropolitan

, Opera. Selon
hockey, heureusement marié et
jayant des enfants, est ordinaire-
:ment un meilleur joueur qu'un cé-
|libataire, malgré que dans plu-
‘sieurs cas “les célibataires sont
bien faciles à diriger”. |

i Lorsque Mlle Nemy à demandé:
l à Patrick ce qu'il pensait des épou-
ses des joueurs de hockey, il a ré-
«pondu ceci: “Leur devoir est de
| demeurer à la maison, Les femmes
et le sport ne vont pas ensemble,”
Et à la question: “Que préférez-

 

lui, un joueur de;

tre de la boxe de la Commission
athlétique locale, n’était pas en
fonctions, mercredi, au program-
me du promoteur Eddie Quinn...
11 était, cependant, parmi les spec-
tateurs et nous avons eu l’occa-
sion de causer avec lui... Il nous
& dit qu’il avait bel et bien vu
Joey Peralta frapper le premier
ot non Castilloux, dane l'excitant
combat de l'autre semaine...
C’est dire qu'il a été mal compris
quand on a rapporté qu'il avait
d'abord vu Castilloux donner le
premier coup de pled... Nous ré-
tablissons donc les faits et nous
sommes heureux de le faire car
Décarie, comme on l’a dit au dé-
but, est un excellent arbitre qui
remplit très bien sa tâche et à qui.
d'ailleurs, nous n'avons pas fait
de reproche, parce qu'il aurait vu
Castilloux frapper le premier...
Encore une fois, dans cet incident
du combat Peralta-Castilloux, Dé-
carie a démontré beaucoup de ju-

gement...
LEW DIAMOND nous a déclaré

que le match Castilloux-Greco si
on l’organisait, serait la plus forte
attraction vue ici en 20 ans... Il
croft que Castilloux aurait tout à1jour, d'après le genre de travail! ue ‘

{qu'il accomplissait et que durant | VOUS chez les femmes ? il répliqua:

{ses dernières vacances, il avait ces- Je regarde qd abord ri elle est

sé de fumer durant trois semaines | grande, car je suis moi-méme si
| “seulement pour prouver qu'il avait Rrand et ensuite j'aime une femme

l'ordre du classement dans la)

égale entre tous |

de la volonté”.

TRIBUNE LIBRE
1— Ne pas dépasser vingt :ing Il.

| anes (sauf intérêt général exception.
| nel), être écrites d'un seul côté W
ifeulllse et porter les noms et a
de l’envoyeur que nous publiero
nous le Jugeons à propos.

 

  
2 — Etre rédigée en termes courtois

pour les tiers et ne traiter que des su-

d'ordre suffisamment étendu.
3 — fl est bien entendu que l’inser-

tion ne saurait engager le journal des
opinions exprimées par nos co
pondants occasionn pouvant
diamétralement opposées aux nôtres.

     

M. Charles Mayer,
Rédacteur sportif,
“Le Petit Journal”.
Monsieur:
Par l'entremise de votre “Tribune

Libre”. je viens encore, cette année,

critiquer ces ‘Jos Connaissant”* du hoc-
key. Vraiment, je me demande ce que
ces supposés supporteurs du Canadien
[désirent avoir en fait de gérant et de
cerbère. La saison de hockey est seule-
{mens sur le point de commencer au mo-

ment où j'écris ces lignes et, déjà, on
commence à critiquer. Au moins qu'on
donne aux joueurs la chance de se
faire valoir afin de voir sé vraiment tis
méritent ces critiques.

L'an dernier, Dick Irvin conduisit son
club au championnat de la ligue et à ia
coupe Stanley, battant records sur re-
cords Aussi, BU! Durnan fut le ga-
gnant du trophée Vézina et le choir
unanime du club d'étotles. Kt volld
qu'on n'est pas encore content et qu'on
écrit pour faire remplacer Irvin et Dur-
nan. Je sais que la majorité atmerait
à voir Bibeault dans les bu?s du Cane-
dien, mais pourquoi changer lorsqu'on

est plus que satisfait du jameuz Dur-
nan. Chose certaine, c'est que Tommy

Gorman est plus fin et plus connats-
seur que tous ces “Jos Connaissant” et
comme vous le saves comme mol, Dick
Irvin et Bill Durnan seront encore avec

lle club cette année.
Encore la semaine dernière, un des

“Petit Journal” écrivait
rempiacer

 
lecteurs du
| pour nous dire qu'on devrait
Dick Irvin par un ancien joueur du
lelud, Mais est-ce que les Lépine, Man-

jthe, Haynes, etc. n’ont pas eu leur
ckance de se jaire valoir” Peut-être
que ce n'est pas avec ie Canadien, mais
même avec les clubs qu'ile dirigeaient,
Us ont eu l'occation de prouver leur
{valeur et quont-ils fait ? Comme on le
dit en bon canadien, ils ont fait “pe-
tates”, Parlons dono de Bibeault et du
fameux pointage de 11 à 0 de l'hiver
dernier. On ne pourrs dire qu'il avait
seulement les défenses à dldmer, car
Bibeauit y était certainement pour
quelque chose.

championnat et Bil Durnon a fait des
merveilles dans les buts du Canadien
et on critique toujours. Si des Cana-
diens français avalent accompli les mê-
mes exploits, on les aurait louangés sans
fin, Pourquot ne pas lafaser la race et
la langue de côté et fuger le monde par
leur réelle valeur, c'est-à-dire leurs
connaissances et leur habileté en /ait
de hockey.

Voilà mon opinion à ce sujet et je
la crois juste. Donc, sans rencune à
tous et espérant un autre championnat
pour le Canadien, je demeure,
Un vrai ou, eur du club,

PROURICE BORDELEAU,

Staleont.
 

{Jets d'intérêt général ou en ‘out cas

Dick Irvin a conduit son club au’

aux beaux yeux.”
Et au sujet des femmes en gé-

nérai: “J'avais l'habitude de toutes
les aimer, blondes, brunettes et
rousses, mais changeons de sujet,
voulez-vous ?”

ENTRE 3 CORDES
ET QUATRE POTEAUX

(Suite de la page 52)
UN FAIT PRESQUE SEMBLA-)

BLE A CELUI qui aurait pu se
produire fei, lors du combat Lou
Alter-Henri Murray récemment,

 

 

r® est survenu à Newark, mardi der-
nier... Ce soir là, le poids lourd
Irish Johnny Flynn fut expédié au
tapis à plusieurs reprises par
Teddy Reynolds, mais a la 5e ron-
de, il réclama “un foul”... L’ar-
bitre Joe Mangold Jui accqrda un
repos de cinq minutes et au bout
de ce laps de temps, il ordonna
aux boxeurs de reprendre les hos-
tilités .. . Flynn fut encore envoyé
au plancher, mais fl mérita Ia dé-
cision des juges à la fin d’un com-
bat de 10 rondes... Lors du
match Alter-Murray, ce dernier
était en mauvaise posture à la 3e
ronde et tous croyaient qu’il allait
être mis hors de combat, lorsqu'il
fut frappé.bas... On lui permit
d'aller se faire examiner dans la
chambre des boxeurs et, lorsqu'on
constata qu'il ne pourrait revenir
dansl'arène, fl fut proclamé vain-
queur d'un combat au cours du-
quel il avait été continuellement
au désavantage...
JEAN BARRIERE a livré un

autre de ses fameux combats con-
tre Pat Demers et devant une as-
sistance comble. .. Demers est un
boxeur qui s'accroche et Barrière
dût se surpasser pour faire quand
même une bataille enlevante...
‘‘Ti-Jean’’ n'est pas un invincible
champion comme Willie Pep, par

| exemple, mais le public est heu-
reux de payer pour le voir à l'oeu-
vre, car il ne dort’ pas sur ses
lauriers lorsqu'il est dans l’arè-
ne... Jean se battra ici en demi-
finale au début de novembre, le
14, à New-Bedford, contre Pat
Demers et ensuite contre Lefty
Lachance, à Lewiston, Maine...
LARRY BOUCHARD finira par

prendre “l'allure” d'un vétéran
|s'il continue à rencontrer des Ma-
|thusalems de la boxe... Encore
ces jours derniers, il perdait une
[décision serrée contre Steve Du-
das, dans un local de pugilat situé
à quelques milles de New-York...
Lorsque le nom de Dudas fut men-
tionné à Sylvio Mireault. comme
vainqueur de Bouchard, le popu-
laire instructeur du Champêtre,
échappa la phrase suivante: “Ne
me dites pas que ce vieur-là boxe
encore”...
LA BOXE ET LA LUTTE re-
rendront bientôt à la Palestre
vers la mi-novembre environ).

deux instructeurs de ces sports

 

perdre en acceptant une telle ren-
contre, car il n'est plus jeune et
ne peut risquer une bataille qui
amoindrirait son prestige... Il dit
que même battu, Greco. encore
jeune, pourrait vite réussir un re-
tour...
RALPH WALTON gravit les

échelons du succés a pas de
géant... Jl est trés occupé a se
battre et a accumulé 3 mises hors
de combat, en moins de 3 semai-
nes, dont celle contre Roger Why-
nott, qui pesait une dizaine de li-
vres de plus que lui, à Québec,
mercredi. Ralph doit se battre
2 fois aux Etats-Unis et une fois
à Québec. d'ici deux semaines et
s'il sort victorieux de tous ces en-
gagements. les promoteurs locaux
ne pourront lui refuser un match
avec Castilloux, match qu’il récla-
me depuis quelques semaines...
La bataille Castilloux-Walton au-
rait lieu au début de décembre. ..
Walton est géré par Russ Leigh-
ton et Sylvio Mireault...

RAJAH SABU, qui est venn
directement de Calcutta, Indes., a

Montréal, il y a à peine quelques

semaines, vient de recevoir son

licenciement de la Marine Mar-

chande ... I! ne parle par le fran-

çais...

championnat de la ligue Nationale
M AL DECARIE, l’excelieut arb!- MARCEL RAINVILLE, ascien-

ne étoile de tennis pour la Coupe
Davis, était à la boxe mercredi et
nous disait que la boxe, le baseball
et le hockey l’intéressaient à ti-
tre de belles démonstrations spor-
tives... ‘Jeo ne viens pas’ dit-il
“dans l'intention d'applaudir ce-
lui-ci ou celui-là et ni une équipe
en particulier, car l'alignement
change d'années en années. Je
viens pour voir de la belle boxe.
Au baseball, je vais applaudir les
beaux jeux défensifs et offensifs
et au hockey, je choisis une partie
entre deux forts clubs et je suis
certain d'en avoir pour mon ar-
gent... Ce n’était pas la même
chose il y a plusieurs années’
ajoute Rainville ‘’alors qu'il y
avait des attractions individuelles
comme Howie Morenz, Eddie Sho-
|re, Aurèle Joliat, ete., qui valaient
le prix d'admission à elles seu-
es"...

BOBBY GUNTHER s'est blessé
à la main droite dès les premiers
assauts-de sa rencontre avec Dave
Freeman et a perdu une chance
de rencontrer Willie Pep... Mais
11 va probablement se reprendre
contre ce dernier, dans quelques
semaines... Il espère toujours
jaue son défi lancé à Castilloux at-
teindra le principal intéressé ...
Bobby est prêt à affronter Ike
Williams. & Montréal, à la fin de
novembre...

DAVE CASTILLOUX, qui était
une faible attraction aux Etats-
Unis, il y a quelques années et
même il y a quelques mols, inté-
resse beaucoup plus les Améri-
cains, depuis qu’il a adopté un sty-
le plus agressif ..

HOCKEY
FORUM

Jeudi, 2 novembre
à 8h.30 p.m.

Ligue Nationale de Hockey

TORONTO
— vs —

CANADIENS
Admission générale: 75e.

Entrée rue St-Luc. Inf.: WI. 6131

Reservations Wilhank vist

 

    
  
  

    
      

      

    

    
   

Profitez

(graisse comprise).

le comprise).
4. Nettoyer radiateur.

de choufferette.

et les câbles.

Automobilistes?!

Grand Spécial
qui ne durera encore que quelques jours

Pour $5, vous obtiendrez les services suivants:

1. Graissage au complet.
2. Changer graisse d'é-

té à celle d'hiver —

3. Changer l'huile (hui-

5-Raccorder les “hoses”

6. Inspecter la batterie

de notre

UNE VALEUR DE

$7.45 pour

$5.00
Veuillez bien remarquer

que d'huile et la graisse

sont compris dans ce prix.

 

  
 

  
Nous vous livrerons votre

le débossage et la peinture 

CONFIEZ-NOUS VOS REPARATIONS |,

vous nous le confierez, Nos experts dans la mécanique,

  char LE MEME JOUR que |

vous donneront satisfaction.
       

       
angle DeBullien
    ont déjà été nommés.

VISITEZ NOS ETABLISSEMENTS ET VOUS DEVIENDREZ
UN CLIENT SATISFAIT.

FIFLE AUTOMOBILES LTEE
Distributeur der produits General Motors.
Stock complet des pièces General Motors.

141 EST, MONT-ROY
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Quatre nouveaux joueursaveclesCanadiens
à l'ouverture de la saison locale de la L.N.H.

FORUM, 28. (8 au “Petit Journal”) —
Tout est pour l'ouverture officielle de la saisen
1944-48 la ligne Nationale de aves les
Canadiens et lon Bruins do Boston en comme
adversaires.

À l'heure où ces lignes sent écrites, il ne reste
we plus de billets ot on s'attend à un record

d pour une joute d’euverture.
Les Canadiens, champions de la ligue Nationale

et détenteurs de la coupe Stanley, attendent de pied
ferme leurs adversaires les Bruins d'Arthur Ross.

Les champions du monde ont quatre nouveaux
curs dans leur alignement, r remplacer Phil
atsen, Gerry Heffernan et Mi MeMahon, et on

les dits aussi puissants que Yan dernier.
Ces nouveaux joueurs sont Fernand Gauthier,

Relland Rossignol, Duteh Hiller ot Frankie Eddolls.
Les treis premiers sont bien connus à Montréal.

Gauthier s'est aligné, l’an dernier, avec les
en compensation partielle pour les services

de Watson, avec les Canadiens, et il a très bien fait,
camptant J4 buts et obtenant 10 assistances em 33
parties. Gauthier jouera à l'aile droite de In 2e ligne
avee Murph Chamberlain au centre et Ray Getliffe
à l'aile gauche. C’est dire que c'est Chamberlain qui
Templacera Watson au centre, laissant son poste de
Taile dreite à Gauthier. -

Duteh Hiller a déjà joué pour les Canadiens et lui
aussi était avec les Rangers, l’an dernier, en com-
pensation partielle pour Watson. Hiller jouera sur

Se ligne, à l’aile gauche, avec “Buddy” O'Connor
au centre et Roland Rossignol à l'aile droite. Ce
dernier a évolué avec le plus grand brio pour les As
de Fhiver dernier, et il n’a pas eu de diffi-
caltée à se gagner une place avec les champions, à
Ventraînement cet automne.

Le quatrième joueur est Frankie Eddolls, un
solide joueur de défense qui jouera en compagnie de
Glen Harmon. Eddolis a déjà évolué avec le plus
grand succès chez les amateurs de Montréal, jouant
sous la direction d'Arthur Therrien, Dans la suite,
il est passé aux Americans en échange pour les ser.
vices de Jos. Benoit. Dans la suite également, il fat
acheté par le Toronto. Finalement, fl est devenu la

du Canadien en échange pour Ted Kennedy,
un jeune qui ne voulait pas venir à Montréal.

ls n’a jamais joté dans Ia ligue Nationale.
Durant tout le temps des transactions mentionnées

lus haut, it était dans l’Aviation. I! a été licencié
printemps dernier et c’est dire qu'il est qualifié

pour uer, cetta année, selon le nouveau règlement
is .
Ce suir, les trois autres joueurs qui ne seront pas

en costume sont Fernand Majeau et Bob Filion de
l’équipe de l’an dernier, ainsi que “Tod” Campeau,
3 ajoué dans deux parties pour Je Canadien,l'hiver

Tr.

Chez les Bruins, il y a quelques changements
dont le gardien des buts qui sera Harvey Bennett.
Celui-ci évoluera à la place de Bert Gardiner, Ii a
aussi été question de Maurice Courtean mais on
apprend que celui-ci m'avait pas encore signer son
contrat, tôt dans la journée,

La défense des Bruins est formidable vraiment
avec le vétéran et durable Dit Clapper à sa 18e
saison dans In ligue Nationale, ainsi qu’avee les
solides John Crawford et John Shewehuck et le
turbulent Pat Egan.

A l'avant, or. reverra le fameux Bill Cowley qui
évoluera avec Herbie Cain et Art. Jackson. Ce der-
nier rappelle le fait que Harvey Jackson ne sera
plus dans la ligue Nationale, cette saison, ayant
préféré prendre sa retraite après une brillante
carrière. -
n on reverra également Norman Calladine et Frank

arie.
Parmi les nouveaux, il y « Ken Smith dont on dit

énormément de bien ainsi que Peter Leswick et Bill
Cupole,

MERVYN DUTTON PRESENT
Le président Mervyn Dutton, de Ia ligue Nationale, |

est arrivé dans notre ville, vendredi. I a examiné la ;
liste complète des joueurs du Canadien ainsi que
celles des autres clubs en regard du nouveau règle-
ment qui défend à tout joueur, d'âge militaire, de
s'aligner à moins qu’il n’ait été licencié pour cause
d'incapacité physique. Il a tout trouvé à sa satisfac-
tion. Le président devait assister à la partie d’ouver-
ture, samedi.
 

DEUX DRAPEAUX DE CHAMPIONNAT
Deux drapeaux, emblèmes du championnat de la ligus Nationale et de ia

toit du Forum depuis samedi.
vu le drapeau de ia coupe Stanley ici depuis 1938 alors

aient remporté les honneurs suprémes du hockey p
Quant au drapeau du championnat de la ligue Nationale, "1 faut remonter en-

sors plus loin, soit en 1931, alors que le Canadien décrocha le titre du cireuit
mlors dirigé par Calder, pour se souvenir de son apparnoes. L'hiver dernier, le
Tricolore a accompli un exploit aupérieur à celui des Maroons en ce wens
Qu'il n'a pas seulement conquis la coupe Stanley mais égsiement fe cham.

la coupe Stanley, flottent so    

plonnat de la ligue Nationale.
 

Samedi après-midi, Lesier Patrick
avait bon espoir d'aligner Phil
Watson, à Toronto, samedi soir

la solution où noue
nir. Dans ce cas,

TORONTO, 28. (Spécial au “Pe-
tit Journal”.) — “I faudra tenir
une conférence pour étudier rapi-
dement ses multiples problèmes,”
nous a télégraphié Lester Patrick,
gérant des Rangers, semadi après-
midi, “mais il est fort possible que
Phil Watson joue pour nous Ba-
medi soir.”

Patrick a passé la , urnée à
mettre de l’ordre au sujet des voya-
zes de Watson cet hiver, “II m’a dit
qu'il atait son papier d'exemption
Militaire,” nous a appris Patrick,
“et qu’il avait hâte de jouer de
nouveau pour les Rangers.”
“Et J'al autre cho ajouter. SI

Phil peut Jouer pour Canadien et
pas pour nous, je vou is bien savoir
#8 qui se prépare dans la marmite.

“8'll peut jouer pour ls Tricolors
de l'autre côté de la frontière, pour-
quoi ne pourrait-lI pan Jouer pour
nous à Montréal, aussi? S'il peut
Jouer seulement au Canada, ce serait

ronto, samedi soir.

définitif. Comme
nous  allons tenir

   

  

 

   

 

 

Peden reviendrait
dans les Six-Jours,
après la guerre
CALGARY, 28. — Le caporal W..J,

Peden, instructeur de PAviation ca-
nadienne, remplit s notions avec
beaucoup de zéle, espérant pouvoir
participer encore A des courses de
Six-Jours, aussitôt après la guerre.
Agé de 38 ans, Peden, bien connu
eous le sobriquet de “Torchy™ a rem.
porté 38 fois la victoire dans des
épreuves de bicyole de 144 heures. 1!
était dans le cyslieme ce que Babe
Ruth était au baseball, Morenz au

  

e
y

Nockey et Red Grangs au feethall. 1

est en excellente condition physique

et croit qu'il est encore bon pour une

année d'activités eportives. Ensuite,
M espère devenir premeteur de oour.
00 de Bix-Jeurs

La ligue Nationale 
 

Phil pourrait être

en uniforme pour les Rangers, à To-

“Mais Je ne puis ajouter rien
Je vous

conférence à ce sujet, un peu après

vous avoir écrit ces lignes.”

Canadien, cette saison. Ces officiers, tous
C'est dire qu'en @ dû être satisfait de leurs services, OR voit, Ici,gmatSate,fkrh,2ayer es ore
Radio ) 400 Thibea

 

AU FORUM| On, tetera Blake
le 9 décembre

 

       

sportsman locaux bien connus, annon.
cent qu'ils organiesront une grande
fête en l'honneur du vétéran capi-
taine du Canadien, Hector “Toe”
Blake, samedi le © décembre, dans ia
salle du contingent de l’université de
Montréal (C.E.O.C.) soit dans l'an-
tlenné salle des Chevaliers de Colomb,
rue Sherbrooke est. Cette soirée est
organisée avec la permission du capi-
taine Gour. Les nombreux admira-
teurs de Blake seront heureux d'ap-
prendre l'initiative de Pételle et
Stuart; tous savent très bien que Bla-
ke mérite un tel honneur. N'a-t-f
pas depuis des années été
principaux facte
ses victoires du
Les organisateurs
sieurs célébrités sportiv
lentes ce soir-lh t tous les efforts
seront tentés pour faire de cette cé-
rémonie, un succès aussi éclatant
que celui qui couronna celle an hen.
neur de Maurice Richard, au prin.
tempe dernier.

   

  

pourrions en ve-

  

al d
une Importan!

    

 

vient d'annoncer la liste des officiers

Ce

ue

Jupesde buts, Meester evilten, nteur

. sait

Lt ed

Le Toronto

et va à Chicago, dimanche, tandis
que le Bos

TORONTO, 28.
Toronte ouvrent leur saison, ce soir m
York. Happy Day a
autour duquel on a
turbulent et solide “
Frank McCool que !'
dans toutes les tenta
Toronto, une partie de la saison dernière.

Chez les Rangers, il y a aussi plusieurs nouveaux venus. Un fameux
jcueur gui manque

uvoir aligner, pour compenser, le brillant Phil Watson qui fut prété
x Carudiens, Ia saison derniére, On a dit, en effet, que Phil obtiendra
un congé de six mois

Les Leafs parti
Chicago où les Black Hawks ouvriront leur saison,
Black Hawks ne peuvent aligner ni Doug Bentley ni Geo. Allen, deux
joueurs qui ont brillé, l'an dernier, le premier surtout. Sur l'alignement
des Hawks se trouveront Lude Check et Wilf Field, un Joueur d'avant
et un joueur de défense, qui ont été emprontés du Canadien pour la
saison

de la saison, samedi.

En
JEAN-PIERRE ROY,

lent lanceur droitier du Royal, sera
opéré pour la hernie, à l'hôpital
Notre-Dame, landi
intervention chirurgicale devrait
être d’un précieux avantage pour
le jeune artilleur dans sa carrière, te
de joueur de baseball...
PAUL CALVERT,

baseball bien connu, se fera opé-
ue . cett ine, t personnes de sa race sont encore

enslonn en dessousdu bras.Onprétend, Plus enthousiastes à son sujet... On
Paul Pétgile et Paul Stuart, deux [qu'après cette opération, Paul ne|Tient d'avoir une preuve à ce su-

souffrira plus de mal de bras..
C'est le club Cleveland,
joue Paul, qui paie tous
de l'intervention chirurgicale qui
sera faite par le docteur Samson.

FRESCO THOMPSON, vi
guerre continue, pourrait bien être
rappelé par les maje
voie du repéchage et il n'est pas
seul dans ee cas... En effet, on ne
s'oceupe plus de l'âge, aujourd’hui,
avec la guerre, quant aux joueurs...
C'est au nombre plus

,|aue l'on songe, aujourd'hui. On
ue Fresco est l'ancien gé-}

. rant du Montréal... Il est sujet au
repéchage comme tous les autres
érants des majeures avec cette
ifférence que, dans

lotes, les magnats prennent tous
les risques quant à

LES MEMES OFFICIERS MINEURS AUX JOUTES DU CANADIEN

mineurs qui seront en fonctions aux 1
des Canadiens de langue française, sont les mémes PAA dormi

le 20 A dreite, is réda
dernléres instructions sur les rigioments a suivee aulocaux. On velit avec ul so Gauche à droite, Léen

que
r sport

 

des punitions, (Photo du “Petit Jeurnal®,)
-

ADetroit, les Red Wings, qui ont à peu près les mêmes joneurs
Quel’an dernier, recevront les Bruins de Boston, dimanche. On sait que
les Bruins ont été les adversaires contre les Canadiens, à l'ouverture

RACCOURC

soeurs à
Qermal

ob sdoretaire doepoteot Fetal comme cellos des

    

   

    

   

 

   

      

    
    
  

              

   

   

    

   
   

ouvre chez lui, samedi,

ton se rend à Détroit
(Spécial au “Petit Journal”) — Les Leafs dq

ême, contre les Rangers de New.
lasieurs nouveaux joueurs dont Bill Ezinicki,

fait beaucoup de publicité parce qu’il rappelait le
Red” Horner. Day « aussi un nouveau gardien en
on a décidé d'envoyer au feu lorsqu'on # échoué
tives pour ravoir Paul Bibeault qui excella pour le

est Bryan Hextall. On s'attendait, toutefois, à

de même qu'un permis pour traverser la frontière,
A CHICAGO ET A DETROIT
ront après la joute de ce zeir P se rendre à

anche soir, Les

4

— ©ceESES

vs * © |
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physique et quant à sa présence au
camp d'entraînement du club.
Quand il s'agit de simples joueurs,
les magnats ne paient pas si l’é-
tat physique n’est pas satisfaisant
ou encore si le joueur ne se rappor-

JATCHEL PAIGE, le lanceur
noir, fait 'admiration de bien des
gens et on n’est pas surpris si les

l'excel-

matin... tte

le joueur de

jet dans la demande que les sols
dats noirs de l'Armée américaine
ont faite aux autorités en charze
de la délégation de joueurs de buse-
bail, outre-mer… On a demandé
que Paige soit choisi pour accom.
pagner les autres joueurs des ma-
joures...

ROLLIE HEMSLEY, ancien res
ceveur des Yankees, est à l'ene
traînement au camp Sampson,
New-York...
A BALTIMORE, lors de l’assis-

tance de 52,833 personnes, la dire.-
tion du club a perdu quand même
de l’argent… En effet, il s'agissait
d'une partie de Ia petite série mon-
diale et les propriétaires n'avaient
droit qu'à un pourcentage de 12 ‘;
pour cent des recettes. Or, le to-

la condition tal réalisé ainsi servit à peine à
— [payer le haut loyer du stade mu-

nicipal et il y avait bien d'autres
dépenses à psyer…
LOU BOUDREAU, gérant du

club de baseball Cleveland, est un
grand amateur de hockey et il a
deux billets réservés à toutes les
parties des Black Hawks de Chie
cago...

" FRANKIE FLEMING, un des
meilleurs boxeurs que le Canada

4 |ait jamais produits, est en deuil
; |de son frère Herb, décédé Jeudi.

| n de

four qui
+ frais

ures, par Is

v'à l'âge

le cas des pi-

  

  

 

 

Herb était âgé de 61 ans…
sen fils, Lorne, a effectué 40 tour-
nées de bombardement au-dessus
jde l'Allemagne, avant le début de
, l'invasion de la Normandie, en juin
, dernier...

LE MONTREAL FIGURE SKA.
TING CLUB a commencé ses pra

{tiques pour ses membres, au lo
rum, vendredi soir… C’est ce que
(nous à annoncé Gordon Cannon, le
sportsman local bien connu, qui a

| quelque chose à faire avee ce club...
On sait que Mile Suzanne Thouin,
la fille du recorder Thouin, fait par-
tie du club. Elle a déjà commencé,
depuis une semaine, ses pratiques
sur Ia glace.. On sait qu’elle à
énermément de talent et qu’elle cst
en train de devenir une des moil-
leures patineusen de fantaisie «n
Amérique... II n'y # pas de doute

 

  
  

yanSornier. ue si Slele voulsit, qe pourrait
aire partie avec avan je toute

Is paleon. ltroupe de pstinage defantaisie :
Follies ou def |

Ice Capades...
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Dick Irvin est d’avis que le “comète” est prebebloment
copable d'en artiver à ce record de tous los temps, —
Jes Melone « déjè enregistré 44 buts en'une saison et
“Cooney‘’ Weillend 43. — L'an dernier, Richard « déjoué

44 foie les gardiens adversaires on 55 parties.
“Maurice Richard deviendra probahlement le premier joueur dansFhiatoire de la ligue Natiensie à compter buts en une sai-

son.” Telle est In déclaration que nous a faite Dick Irvin. L'instructeardu Canadien n’a pas voulu faire aucune prédiction quant 4 sem clubchampleanat, simon que la lutte serait plus serréeque l'an dernier, mais il s’ent prêté à une déclaration sur Richard qu'ilconsidère comme un des plus dangereux joueurs autour des filets.
“Richard,” à dit Irvin, “a teutes les qualités d'un grand compteurlet il n commencé à leu démontrer, l'hiver dernier. On se seuvient quenregistré 32 fois au cours deu 48 parties de la saisua auxquelles ilpris part tandis qu’il « obteun 12 autres buts dame les

des éliminatoires de la coupe Stanley. Cette saison, Richardêtre encore meilleur si Fon tient compte qu'il à plus d'expérience etqu’il ne eraint plus maintenant, comme à l'automne 1943, quant à vefambe qu'il s'était fracturée, Phiver précédent.

 

“Richard,” » centiqué Irvin, “est un compteur prolifique, sinon
dans toutes lea joutes, dans plusieurs. On se souvient que l'hiver der-
jer, il a compté plusieurs foin deux ou treis buis dans une Joute,vent les seuls de sen club. On se souvient en particulier de ses cinq
uts enregistrés dans une partie des éliminatoires contre le Torente.

“C'est beaucoup attendre mais je suis d'avis que Richard pe
épéter encare plus souvent ses exp! de l’an dernier quant à deux

‘ou treis buta par partie. Si tel est le cas, co: je suis assez optimiste
ur l’espérer, Kichard devrait en arriver tetal de 56 buts dans
50 joutez régulières de la saison.”
Si Richard réuneit cet exploit il établira un nouveau record. Joe

alone détient le record pour l’ancien heckey, c'est-à-dire le hockey
vant 1920. Le joueur du Canadien avait, alors enregistré 44 buts en
joutes seulement. C'est “Cooney” Weiland, des Bruins de Boston, qui

tient le record moderne avec 43 buts en 44 parties, en 1929-30.
Richard lui-même, interrogé sur la question, n'a pas voulu rien

dire. Très modestement, il a déclaré, cependant, qu'il avait été chanceux,
l'hiver dernier, Il n’est dit surtout heureux d'avoir comme coéquipiers
de ligne des étoiles comme Tee Biake et FElmer Lach. C'est à eux qu'il

Æ attribue tous ses succès. Le fait est que le vétéran Blake et Lach seat
i den joueurs épatants. On sait que les trois jouent encore ensemble,

cette année, et c'est une des raisons qui a fait dire a Dick Irvin que
Richard em arriverait au total de 90 buts dans Is saison.
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Frais sur la glace...
—_—

Petites nouvelles du monde du

BALDY NORTHCOTT, ancien Adams était en faveur du boni…
Joueur des Marsons et du Chicage,'ll a, toutefois, dit qu'il n'était pas
a été choisi instructeur du club de ia opposé au système de boni pour teut
Marine dans le ligue des servicea club s’il fininsait en telle ou telle
de guerre do Winnipeg... Northeott

|

pesition ou bien s'il attirait tel ou
4 « déjà été inatructeur des Rangers tel nombre de personnes... Dams le

de Winnipeg lorsque ceux-ci ont passé, Adams a dû eroire avoir été
gagné la coupe Memorial... joué quant aux bats et aux assis.
A GUAM, dans le Pacifique, on tances, surtout, tel joueur allè-

parle de hockey... En effet, se EUant qu’am butavait été compté
trouvent à cet endroit Freddie Met-|PSF un autre afin que celui-ci eb-
elfe, ancien instructeur des Rovers tienne son boni ou bien tel Joueur
de New-York, Tom Leahy, ancien se faisant denner uneassistance
jueur du Metropolitan de New-|Par un pointeur “scorer” am
York, et un nommé Taylor, an- GERARD COUTUREest unjou-elen sapporteur bien connu des Ro- [eur de talent qui devait évoluer
vers de New-York... pour le Detroit is qui se retira
LYNN PATRICK,le fils de Les-

hockey
 

  

  

 

lui-même, pour ainsi dire... Jack
ter qui est toujours dans I'Armée|Adams, gérant des Red Winge, avaitapnéricaine, est cantonné à Detroit confiance en ce jeune qui ve-
et on rapperte qu'il s’eceupe i |Mait de Ouest...former un club de hockey de l’Ar. jour, Couture demanda la permis-
mée dans cette ville...

chez Ini…… Cette permission lui fuiannieETES [accordée ‘et Couture ne fit jamaisaintenant Heutenant dans l'Ar| parler de lui dans la suite... Adams
ée canadienne, devra acheter tout (Ut Re contenter de V'eublier... |

équipement d'officier à neuf…| UNE FOULE RECORD de 13,384,
let, Smith a perdu tous pes Personnes payantes a assisté ai

étements dams un incendie ré-

|

l'euverture. de la saison des Flyers)
nt, & Farnham... En passant, di- à St-Losiag,vendredinoir dans lens é r| ligne Américaine. yers,

que Smith partira bientôt pou qui on sent & lewr lire saison dans
ce circuit, n'ont pas décappointé
leurs partisans, car ile ent remper- |
té une victoire de 6 a 3 sur les re.
doutables Barons de Cleveland...
Le précédent record était de 12,.
225 personnes, établi le 4 mars
1942, alers que l’Indianapolis visi-
ta le Cleveland...
LE HOCKEY PROFESSION.

NEL a progrensé aux Etats-Unis,
| depuix ses débuts américains à Bos-
tem, il y a 20 ans... Sur les § clubs
de la ligue Nationale, il y en a
maintenant 4 sont américains.
On suggire * me que le président
de ce cireuit soit dorénavant un

Mecdu méme circuit... Américain ot que Len quartiers sé
Puisse être é dans le ligue Na-|éraux de la grande tente soien
tionale, sans+que les autres Ne so

|

déménagés dans Jepays, deron-Inigment est colui de $5,500... La

|

cle Sam, parce que Favenir -imite, fixée parla ligue, est do §7,- KY réskde a... .P00 main 1 parsit num ae sus LE LIEUTENANT LYNN PAT.
‘Bbjection a ce que For paie un peu RICK, ancien compleur étoile desPoaenaaJE
MUD BRUNETEAU ne sera plus S355 Jaite à son père, Lester,pitaine des Rod Winga… C'est ra. Membre deFiraée cmétiees te dseh Hollett qui le remplacera. ver Rouge, MicA DETROIT, le géran* Jack’

Camp River Rouge, Mich., Lynn a
dit que son plus jeune frère, Mur-

ams a dit qu'il était maintenant| ra r
boul pour les joueurs,

|

m
aussi um lieutenant dans l’Ar-

c'est-à-dire à un salaire supplémen.| outre-mer

  

   

  

  
  

   

 

   

  
  

    

  

mmencera sa saison, le 12 nevem-
re, au Forum, avec los mimes qua.
e cluba que l’an dernier: Marine,
rmée, MeGill, Aviation.
FRANK CARLIN, instructenr du
yal de ln ligue Senior, sera pro-
blement au même poste pour le
Ub de l’Armée de la ligue de la
éfense mationale… Le docteur
bby Bell dirigera les destinées

le

 

      

Richard ‘deviendrait leler

 

sion d'aller voir za mère malade,

I! excelle à éviter
ses edversaires

Rickey continuera sa
politique de donner
des chances aux jeunes
NEW-YORK, 28. — Branch

Rickey, gérant-général des Dod-
gers, a lintention de continuer a
construire l’alignement de son club
à l’aide dex jeunes et encore des
jeunes, malgré que la présence des

 

Cependant, un Joueurs “imberbes” dans un club
ne forme pas toujours
résent un club de cham-

pion et laisse les amateurs plutôt
indifférents. Rickey, qui a préfé-
ré aligner des jeunes talents d'à
peine plus de 16 ou 17. ans eet été,
soit Tommy Brown, Eddie Miksis,
Howie Schultz, etc., est d'avis qu'il
est préférable d’arriver dernier
avec des futures étoiles de demain,
que de terminer en 3e position avec
des joueurs actuellement assez so-
lides, mais que l'on croit devoir dé-
cliner à chaque nouvelle saison. I
ajoute que les Cards nc peuvent
être baitus avant quelques saisons
à cause de l'excellent matériel
qu’ils peuvent actuellement recueil-
lie dans leurs filiales de Rochester
et de Columbus.
Les Dodgers ent eu une diminution

de 70,000 personnes en assistances
cette saison, surtout à cause du fait
que le club s'est maintenu près du
caveau. Mais Rickey est toujours con.
vaineu que l'encouragement qu'il ns

cesse d'accorder aux jeunes et les
$180,000 par année que coûtent aux
Dedgers fea filiales devraient tôt ou
tard, porter fruits. Riskey crelt qu’il
pourra faire à Brooklyn ce qu'il a ac.
cempll & Bt-Louis, c'est-i-dire bâtir
un club capable de remporter le cham.
piennat durant plusieurs saisons
consécutives.
—_———-——

Lo Polestre donne un
essai aux juniors
dimanche, ou Forum

Tous ten jeunes Jeueurs de heskey
qui désirent évoluer pour l'équipe ju.
nior de la Palestre Nationale sent
priés de se rendre au Forum, diman-
she matin, à 11 heures, alers qu'auva
Heu une que qui ra jusqu'à
midi, L'Inetrueteur Tony Baril sera
présent peur denner des eenseils eux

 

      américaine, est en route peur
r Ja Se fois... Murraycondition qu'ils fassent telle

|

n sèrvi en Italie ot en France, avec
oe Dans le passé,'les forces armées américaines...

 

jeunes et pour surveiller leurs éve-
lutions.

ù ne

Se vitesse rappelle un peu
celle du météore Howie Morenz
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joueur& compter 50 buts

  
    

fameux joueur d’avant du
Canadien qui a obtenu
32 buts dans la saison et
12 dens les éliminatoires,
Fan dernier, et sur qui
compte Dick Irvin peur le
formidable total de 50

buts, cette saison.

Gérard Côté ne courra plus
d'ici la fin des hostilités

Gérard Côté, le fameux coureur eanadien-fran ©;
cuis, vainqueur du dernier marathon de Boston, ne
courra plus, d'ici la fin de la guerre, C’est ce qu'on
apprend de bonne source. On sait que Côté est dans
l’Armée où il a le grade de sergent. Il doit partirbou routre-mer, sous peu. Côté, soit dit en passant,
ne prendra pas part au marathon Yokers, pour la
1ère fois, depuis des années. L'an dernier, il a gagné
cette épreuve pour la 3e fois.

L'absence de Côté dans les épreuves de la raquet-
te se fera sentir car il était une grande attraction.

Paul Dean dans Armée
FORT SMITH, Ark., 28. — Paul

“Daffy” Dean, le plus jeune des
deux fameux frères qui se distin-
guèrent comme lanceurs dans le
baseball, vient d'endosser l'uni-
forme de l’Armée américaine, au
Camp Chaffee, ces jours derniers,
L'ex-artilleur des Cards est âgé de
31 ans et père de 3 enfants.

Tournure néfeste d'une
course à obstacles

LAUREL, M¢.. 38. — Un cheval a
perdu la vie et troie jeckeys ont été
blessée durant une curse à obeta-
sies à Laurel Park vendredi. Penrod
subit une fracture de la lonne ver-
tébral. Landes s'en tira un nex
brisé et Walsh, avec un endolori.

 

  

 

Mauriello suspendu
NEW-YORK,28. — La Commis-

sion Athlétique de l’Etat de New-
York a suspendu indéfiniment le
boxeur poids lourd Tami Mauriello
pour avoir refusé de remplir son
fngagement de 10 rondes contre
Lee Oma le 3 novembre, au Madi-  von square Garden. Un examen
médical révéla que Mauriello, con-|
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Sgt. Gérard Côté

West-Hill battu
par Catholic High, 6-0
 

Le Catholic Migh School a causé la
Plus forte surprise, en deux ans, dans
le festball se ,
en battant West. High
dans une partie spectacula au pos-
sible, du commencement à la fin. Un
touché à la fin du premier Quart par
Ken Hayden permit d'abo
tholic High d'être le pre
aveir l'avantage aur West-MIl à un
stage Queteonque de la partie cette
année. Lin “rouge. au début du der.
nier quart, scelia le sort de la partie
à 6-0. L'équipe de West-Hill fut de.
classée durant toute la joute tandis
que Ken Hayden, Moe Richardson,
Charlie Ellis, Phil Mosisio et Jin
Hogdson brillèrent d'un vit éclat
pour le C. H. 8.

Teddy Kehoe se montra aussi dan.
gereux de même que le capitaine Mac
Cimon qui sut appele: 8 jeux op.
portuns en temps et . Matt Del
Vecchio, un pilier du C. H. S., n'a
pu jouer, mais son absence ne s'est
pas trop fait sentir. Une foule moy
enne pour une joute de semaine, 1800
personnes environ, était présente.

 

     

   

 

  

trairement à ce qu'il prétendait.
n’était pas du tout mulade. Mau-
riello avait mis Oma hors de com-
bat, lors de leur dernière renco»,

 

 

LA PARTIE BOSTON-CANADIEN A LA RADIO
Les amateurs qui sont intéressée aux détails de la partie BostonCanadien n'ent qu'à écouter Radio-Canada, à partir de neuf heures. C'est

ie de l'Imperiai Oil Ço. Ltd où la radiodiffusion darêce à la €
arties du sa    à Montréal et à Teronto, est pos:
t done avantage d'écouter les détails des joutes de

 

  

en commençant par samedi soir aves la partis Boston. gramme ainsi que celle Rangers-Terente.
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Le “Petit Journal” est heureux, comme chaque année depuis 11 ans, devont une ossistance que l'on prévoyait devoir constituer un record.offrir en primeur à ses lecteurs et aux amateurs de hockey en général, Les Canadiens[ouaront leur deuxième partie de le saison, jeudi prochain, JNles photos des joueurs et des dirigeants des Canadiens, champions de la alors que les oronto seront les adversa Photosligue Nationale et détenteurs dela coupe Stanley. Les Canadiens ont Pictures of Canada, dessin Roy Garand, Sxclueit
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ouvért leur saison 1944-45, samedi soir, contre les Bruins de Boston taus droits   
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